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LA CHANSON

Jÿaint-Jean
Krapi-i'iuiu'u'iiu'iil dôiliéa a lu NticiAlé St. Jvatt- 
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Aik A lu i'Iuiro Foutaiik*.

Dos rayons di* l'aurore 
Le ciel est enflammé ;
(^uel lieaw jour vient d’éclore t 
L’air est tout embaumé t

REFRAIN ;

Oui chantons et célébrons, 
Bannière en tôle,
Lu grande tète

Du plus grand de nos patrons, 
C’est La St. .Iran que nous fêtons 1

Des enfants de la France,
Au cuMir vif et joyeux,
Disent à l’Espérance 
Des hymnes glorieux.

Hardis jusqu'à l’audace,
Toujours fiers, courageux,
Ils ont suivi la trace 
De leurs nobles aïeux.

Quel est cette bannière ?
C’est un noble drapeau !
A Carillon, naguère,
Que le combat fut beau t

Dans leur vive allégresse 
la? ciel va les bénir ;
Plus d'amère tristesse !
Plus de noir souvenir ! !

La paix que le Ciel donne,
Nous comble de ses biens,
Soyons, (le Ciel l’ordonne,) 
Fraudais et Canadiens.

Le Français, près des belles,
Est galant, empressé ;
Par nos beautés fidèles
Il est récompensé.

Et pour savoir défendre 
Ses Droits avec succès,
Nul ne peut en apprendre.
Au Canadien-Français.

Sans fiel et sans colère,
Aux étrangers amis 
Montrons une Aine fière,
Des cœurs toujours unis.

Et venons, chaque année,
Fêter avec amour,
La Gloire fortunée 
Du Patron de ce jour. #
Oui chantons et célébrons, 

Bannière en tête,
La grande fête

Du plus grand de nos patrons, 
C’eM La St. Jean que nous fêtons !

Un FHANVAis-OamufiVn,

Emm. Blain de St. Aubin.
Québec, le -•» Juin 1805.
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SoiiiLt Muaicali- ••! l.illct'iiiri- <1 la S.illc Jaciiuck-
Curlid-, le 'JH juin |si,',.

Mesdames et Mekkieur*,
Ce n’est pas khiu quelqua lu-silatiuii que 

j'ai aecepto l'invitation de la Soc.loto St.-J• an 
BantiktA, ce n'ekt pas non plu» sans Dinotion 
que je me présente devant \ ou s ce soit. Ku 
me choisissant parmi tant d’autre» qui au 
raient eu plu» de droit que moi le vous entre­
tenir dans une circonstance comme celle ci et 
dont la parole vous aurait, à coup hûr, inté­
ressé davantage, ou m'a fait un honneur dont 
je sens en ce moment tout Je poids et dont 
vous allez, je le crains Itien, payer tous les 
frais. Habitué à m'adresser, à Montréal, à un 
public dont la bienveillance m'est familière, 
qui n'a cessé depuis mes debuts de me rendre 
les succès faciles et d'éloigner de mi s lèvres la 
coupe amère de l'insuccès, il est bien naturel 
que j’éprouve quelque embarras eu me pré­
sentant devant un auditoire si nouveau pour 
moi, où je ne compte pas d** ces sympathies d*i 
vieille date qui sont le plus sûr des appuis, «-t 
vous ne vous étonnerez, pas que je sollicite 
tout particulièrement votre indulgence. .1» 
compte sur la bien veil lance, sur la cordiale 
bienvenue de cette population de St. Roch 
restée si canadienne à travers toutes les vicis­
situdes de notre vie sociale et de nos luttes 
politiques, qui est considérée, d’un bout à 
l’autre du pays, comme l'avant-garde de la li­
berté et la vieille garde de la nationalité, et 
qui, parmi toutes les traditions qu’elle a con­
servées, place au premier rang sans doute 
cette vieille habitude de la race française 
d’être aussi affable et courtoise envers ceux 
qui acceptent son hospitalité, qu’elle est eou- 
rageuse et ferme envers ceux qui l'attaquent.

Je compte surtout sur votre indulgence, 
Mesdames, sur cette indulgence que vous ne 
pouvez, à coup sûr, refuser à ceux qui vien­
nent rendre hommage à votre beauté et s’in­
cliner devant votre gracieuse souveraineté. Si 
le patriotisme, l'esprit national de la popu­
lation de St. Koch sont connus par tout ie pays, 
la renommée de votre beauté est encore plu-, 
grande ; il n’est point de galant homme qui ne 
vous admire, point de jolie femme qui ne vous 
envie. C’est en vous que la canadienne trouve 
son type le plus accompli, sou expression lapins 
charmante, jeune fille fraîche et gracieuse, tem- 
me aimable, mère tendre et dévouée ; et. si ja­
mais notre peintre national veut transmettre 
à la postérité les traits de la canadienne, c’est 
ici qu'il viendra s’inspirer, c’est parmi \ous 
qu’il viendra chercher ses modèles. A toutes 
vos qualités, joignez, ce soir, à mon égard le 
pardon des ennuis et éeoutez-moi pendant 
quelques minutes.

Vous avez entendu tantd’éloquuncc aujour­
d’hui, à commencer par l’admirable sermon 
de ce matin, que j’ai cru pouvoir mu dispenser 
de tenter de vous en faire à mou tour.

Laissant donc l’éloquence à mou honorable 
collègue, M. Uuot, je viens vous faire une 
simple causerie, sans autre prétention que 
d’évoquer dans vos souvenirs quelques-unes 
de ces images familières du passé qu’on aime 
à revoir en un pareil jour entre les portraits 
des ancêtres et les miniatures des généra­
tions naissantes.

On vous pat le d’habitude eu un pareil jour, 
on vient de vous parler des souvenirs glorieux 
de notre histoire, du la puissante vitalité de 
notre nationalité, des grands noms qui la per­
sonnifient aux yeux des autres peuples et îles 
espérances que nous formons pour l’avenir. 
Moi aussi, j’aurais aimé à m’arrêter avec vous 
devant ces l»eaux souvenirs, ces fières espé­
rances, à contempler encore tino fois ce glo­
rieux défilé de nos grands hommes qu’ouvre 
Jacques-Cartier, l’illustre ancêtre et comme 
le patron national de cette population ou­
vrière de St.-Roch qui construit ces superbes 
navires qui sortent tous les jours de notre port 
et porteraient les Jacqucs-Csrticr an bout du 
monde, s’il y avait encore des mondes à dé­
couvrir et des Jacques Cartier ; défile glorieux

quo conduit, sous nés yeux, d’un pa» ferme, 
\.-is la postérité, le dernier survivant do la 
[»!us forte génération que imu» ayons eue, le 
plus aimé, b- plu^ populaire de i»»s grand» 
hommes, Louis .lo*r-ph (‘apiucau.

Mais je 110 veux point aborder eu ce m>* 
ment le» grands aspect» de lu fï-te d’aujour­
d’hui, je veux tourner votre aUtcution vers 
• les aspect» plus calim-s et plus doux, c’est sur 
la ligure reposée cl réjouie du passé que je 
veux fixer un instant vos regards. D’habitude 

1 dans les familles, lorsqu’on célèbre uu anni- 
! versaire. un tire de leur cachette pour eu or­
ner la table autour de laquelle ou s» réunit 
tout ce qui vient des ancêtres, on revoit tous

construire uu chemin de fi r pour supprimer, 
du coup, les piétons et b-s charretier». I.e 
bonhomme savait sur le bout de ms doigts 
tout ce que les gt-u» tiennent à tenir cacl»\ le 
C.hillre de leur fortune, luge de leurs tilles, 
le» escapades de leur jeunes-e, l’origine ob­
scures de leurs rhumatismes ; tuais i! n en 
disait jamais rien que discrètement, cuire 
personne» qui n’eu lésaient pas mauvais mage 
et qui aimaient les nouvelles pour le» nouvelles 
ellcs-iuêiuc».

Tous ceux qui le voyaient passer l'inv itaient 
ù entrer, égayer un malade ou réroneilier pur 
uu bon mot un jeune couple à su première 
querelle, qui est toujours la plus tum-stc.

les vieux portrait», on remet à la place qu’ils 1 puisqu'elle ouvre une série que seul puuwui
fermer l’entière soumission, la reddition sans 
condition du mari. Les femmes avait un faible 
pour lui, pareeque sans jamais K-s accabler de

occupaient autrefois les anciens objets qui 
rappellent les événements passés et toujours 
chers. Il en doit être ainsi dans le» anniver*
sairis nationaux. Eu saluant l’avenir, en ; «e» fadeurs qui attiédissent la conversation, il
félicitant le présent, n'oublions pas lu passé. 
C’est dans cette pensée que je vais vous 
présenter quelques légères esquisses des 
bonnes gens d’autrefois, de ces aimables 
figures qui ornèrent si longtemps la So­
ciété Canadienne. Je connais votre at 
lâchement pour nos vieilles ma*tirs, nos 
vieilles coutumes nationales, je sais que

savait leur tourner un compliment galant qui 
s’adressait précisément à ce qu'elle.-, dc-d- 
raieut voir louer, leur teint frais ou leur petite 
main, leur chapeau neuf ou l'abnégation de 
leur mari. Il recevait «les confidences d*- 
tout le monde.

C’est à lui que l«*s amoureux confiaient 
leurs premiers projets et b*s endosseurs de

«■’est ici plus que partout ailleurs qu'elles su, billets menacés de protêt leur dernmro in 
sont conservées, et j'ai pen«é que co ne serait; «juiétudo. Il prêtait de l’argent aussi facile

ment qu’iL donnait de» conseils, ce «pii est 
rare, car d'habitude ceux auprès de qui vous 
allez solliciter un emprunt vous <h»nnc, au

pas sans plaisir «pie vous les verriez, retracées 
et «pm vous les entendriez louer.

Sans que nous no nous <*n apercevions, nos 
vieilles mœurs s’en vont, les anciennes 
coutumes s’elfacent, les caractères particulier» 
changent, le type national s'altère. L’édi-

lien d’argent, les meilleurs conseils pour vous 
instruire «le la manière «huit il faut s'v prou 
«Ire pour eu emprunter à d’autres. Quant

lic,e national est aussi solide que jamais, on y j aux enfants, d’aussi loin qu'ils le voyaient 
a ajouté des étages magnifiques, mais peu à j venir ils courraient a lui, fouillaient *Nns »«•» 
peu aussi on en a changé l’aspect, on en a ro* 1 poches pour y trouver «les munition.*) «le sin-r«!, 
nouvelé l’ameuhlcm«>iit simple et commode, ! s’emparaient de sa canne pour la jeter dans 
«les meubles d'emprunt ont rempla«‘é les les jambes des passants, et quand il entrait 
larges bergères où nos grands-pères s’instal-1 dans la maison Us trouvaient moyen do taire 
laient pour causer, le bullet toujours bien gar- I glisser sa perruque do sa lêto dépouillée par 
ni où ils allaient arroser leurs saillies do les automnes entre les pattes du gros chat, 
quehpies gouttes do trop. Si, uu «le ces vrais qui la frisait et «léfrisait de telle façon «pi <01 
Canadiens d'autrefois dont la bonne humeur aurait cru que l’excellent hommo changeait d.)
intarissable remplissait la vie de joyeux pro­
pos, revenait en ce momie, il ne s’y recon-

cheveux chaque jour.
Quand le bonhomme mourait, c’était uu

naitrait plus ; il ne se retrouverait pas à travers deuil général dans la quartier, la moitié «b:» 
tous ces salons qui ressemblent à des exposi- magasins se formaient sans qu'oii eût mémo 
lions do meubles ; il s'offenserait en ne voyant | besoin pourcelade faire signer aux marchands 
plus l«; perron traditionnel où l’on passait la un engagements solennel. Los parents «‘t 
veillée à méilire des voisins, perron qui, comme amis s*j vêtissaient «le noir, mais tout l<- 
tous ceux «pii m'écoutent s'en rappellent, est momie portait le deuil, échangeait <l«*s n-grcts, 
tombé, après une lutte opiniâtre, sous les et chaque jour durant «les mois le nom du 
coups redoublés «l’un ennemi «lu bieu-ètro «les défunt revenait dans toutes les couversatioi 
cli O J .... .1. r)..AIw,„ , 4 >11 fui rApnlnit hi>s bous m«*ls, son ll)a V'dlli'l

Nous changeons « haque année, les fils res- favorites, ses conseils prudent», ses repartie» 
semblent «le moins «*u moins à leurs pères et joyeuses ; on se rappelait ses habitude», sa 
ils semblent «l’un pays différent de leurs manière d'aborder les gens, «l’accueillir les en 
grands-pères, dont l«*s portraits sur toile sont tant», de donner aux pauvre», de so prt-fiiter 
relégués aiugrcuier pour taire plae«‘S aux pho- aux Dames ; ou se rappelait jusqu aux «lu* 
tographies triomphante» «les modernes ù pimJ, tails de son costume, les gilets verl-tendre» 
à cheval, en cravate blanche, en iiiunche de qu'il afiectionnait, son mouchoir à carreaux 
chemises. Ou trouve les gens d’autrefois ri- noir et rouge qui pendait toujours hors-le sa 
«lieulcs, parcoqu'ils portaient «les habit» trop poche comme un pavillon «I encan, «'t »<>ii 
longs et <|iii descendaient tr«q> près de» talon», grand parapluie de famille et «le « otoii. Et sur 
sans s'apercevoir que nous le» portons main- les moindres détails, c était des suuvcniis cl 
tenant trop courts. On trouve les femmes des regrets sans lin !
d’autrefois laide», parce qu’elles portaient des | Cet homme aimable, ce causeur infatigable 
chapeaux qui ressemblaient à des monuments ; avait, dans notre société, une «•oinpagm* «ligrm 
fragiles, mais immense ., on ne s’aperçoit pas de lui ; c’était une b«»nno vieille grosse, ■Ma"e, 
que bientôt il sera «le mode de se promener réjouie, qui avait été plus belle .,uc tout--. 
nue tète avec une simple boucle dans losehe- les jeunes filles et le» jeunes femmes^ qu • I - 
veux. Comme contraste ne voit-«m pas cette voyaient admirer autour d elle et «ju aulu-lois 
an mie «le jolies anglaises enrouler de» espèces "t1 aurait bien vite laisser «le *<*to, «lisait-**!!'*, 
de serviette autour de leurs coquet» chapeaux p«*ur lui faire la cour, hile était toujours on 
«le printemps ! 1 mouvement, assistant le matin aux funérailles

Nous empruntons peu à peu aux anglais des gen», consolant la veuve après la «cuve 
leur mode de s’habiller, aux américain» leur . après le servi, assistant au baptême «les mm 
façon «le se placer les jambes après dîner. 1 veaux-nés dan» l\.près-midi et le s«.ir dansant 
Notre langue s’enrichit chaque année do Dois aux noces. Kilo avait «les larmes pour toutes 
«.11 quatre mots yankoes et.l’une demi-douzaine le» douleurs, «l.*» remède» pour tous b» maux, 
d’expression» anglaise» ; nous remplaçons par des éclats «le rire pour toutes le» joies, tenant 
une sorte d’idiome mêlé cet accent traînant «»t un bureau de conaeil» gratuits ou à toute heure 
«loux «pii nous venait en droite ligne de la l’on pouvait se procurer des recettes sûres -t. 
Normandie. infaillibles sur la manière «le préparer les

L«» premier personnage «pie je vous présen- plats, de taire passer les taches ou «I dcvoi 
serai, Mesdames et M«*ssieur», est celui de : le» enfant».

L’homme qui connaissait tout le monde par Si vous fris«*z la cinquantaine ou h vous 
leurs nom» «h* baptême dans le quartier et qui l’avez dépassée, (ce «pie je regreit.*,) si vu» 
voisinait avec les gens qui demeuraient au comptez parmi ceux qui forment iiiauitomint 
bout «le la ville, car dans «•«} temps là Québec le groupe grisonnant»de» hommes mftrs, bien 
n’était pas grand et l’on 110 parlait pas do i sûr vous l’avez connue. Souvent par une après

midi «b* jauvi-i* où ions au**/ uu p«*u r«mg!éü 
aux •l*»igts ••u par iiu«* chaude inatinet* «lu 
iu«<i* <l«* juin iii'U- au moment où uni-, aviez, 
la ligure a m«>ilio rôti»*, «*l!u a agite soit bon ' 
in*t du haut de -a f«*n»’(ro «lu deuxième étage 
pour \«»iu awvtt-r au passag*.* et li«*r un bout j
• !•* ci*iiu*i>atii)ii .•««»•«■ vous, \«ms «ioiinoi* «!«•»! 
nom. Il«*> pictcxto «lu unis «*u «hunauiler, * 
uni» iv| i u*r lu bon mot «piVllc avait prêté I- 
inaliu a *.« u.i.->ino afin •!«• pouv«»ir vous lu ra- 
«,oiit« r l'après-midi, ums coiiliur 1«* soin do 
j-t-r «lan» la circulation sans nom d'aututir 
un** malice <|u’«*ll>* venait d’in venter au «léiri- 
uu-nt «l’iiim «b* se» amies. Il lui arrivait parfois
• la p.tH.i-r uuo parlia du la j«>uriu*«‘ à cau.cr 
au. U-.-, allants ut venants; sur dix passants, 
«•II- -n conuaUsait huit a uu tardait pas à 
l’air- la *'onnai»saiu*u «les «l-ux autre». Sa me 
moira «‘*tait un réptuloire immense d'uneed*»!-» 
phpiaulc», •!•* houtsiU i'iiniis«>iiH, de vieux airs 
dont «die«*utr-uu'lait la coiiv«*rsation n'importe 
sur «|u-l -uj-l. A <!'• au», p-rsonin* n- dansai, 
un rigodon «‘.onuiie «*11** ; «-II- h'iiupa'ientail 
souvent «le «pud pa» solennel et inesuré ses 
petit»*» tilles «*t ses arrière-uevi'ux <lau»aienl le
• piadrille, l'arlois n’\ pouvant plus tenir, «-lli* 
enlevait un «b* se» anciens danseurs retenu »ur 
sou fauteuil par le poids d«*s an» «*t IVut nu 
nail malgré les vives réclamatiaiis d- se» 
rliuiiiati»mi*s dans une ronde éehevulée. Dieu 
tot ail sol) de la musique, au moilVeinetil la i 
pide «1- la dau»e, |< sang «lu bonhomme s’«* 
ebautlait, ses jambe» retrouvaient l«*ur *-la»ti-
< il«*, et la jeunesse éiiierveii!.'•<), l’âge mûr 
«■touné «*t les bolilie» gens rajeunies ri'giir- 
daient le vieux couple se tréinousscr avei* un«» 
animation e.vti*a*mlinaire.

Si à (lu an», la graiiil'iiière <'auadieiiuo avait 
encue lu jambe leste, «die avait cimservé 
au-'i toute la frahdieiir «lu sa voix, l’crsoiiue 
tu* disait mieux la ebaiisoiuiuttc, «die savait 
par «••«•iir toutes l-s eliatisons d'ideetion, «•( 
lorsqu'on la piquait ellt> en « hantait «les cou- ; 
ld«its aux ofeilh s des «l**scendants de «•eux 
« outre qui « es uliansoiis avaient «*t** «*o«npo- : 
»ées. (.'arsons sa bonne liunmur, sou» la fa-j 
-ilito de sou caractère et de sus relations, «die 
gardait un grand fond de passion politique. 
Kl!•* était du temps, voyoz-vous, «»û non» lut- 
lion» pied à pi«*d pour notre existence même, 
où les femme» prenaient pre--qu’autant «rinté- 
rèt aux allair«*s publique» qn«* lu . homme.* , <nï 
pendant lu» éleetions—«*t a «‘Ott*.* iqxiipie une 
seule élection durait parfois un mois—«ni ne 
causait dans b*» »al««ii» connue dans le» autre» 
lieux •!•• tlMinioll qll«! «b*1 «•«pémUCOS d-S pu 
triot.es «*t «les injustice» «le» bureaucrates.
............ -• • ' ' .' * '••*'**» ...........t-mns-la,
ullc «I. venait tout feu, «dl«* lie tarissait pa»,
e'étai-nl mille anoedotes sur le» scène» «l’él«m-
lion, sur h*s tours joues aux autorité», sur le
ib »iiilére»s«-iiient d««s pauvre» gens.

Kulin «•«,lte \i«! si bien remplie «’éteignait.
I u quart d'Iiuiire avant «bv rendre !«i «jernier 
soupir, «*11- racontait encore une anecilote au 
digne predi* qui vuiieit apporter a «es fautes 
vénielle», à ses paroi»'- inutiles, mais agré­
ables, l'assuratico «lu pardon «livin. Dans 
l'autre monde,—s’il «*st permis «l'imaginer le 
bonheur reserve aux «’dus,—une de ses joies 
doit «-tie ciii'oru «1«* rneont.îr, «le lappuler aux 
bi«*uln.*ureux sus coiiteinporains c«î «pii se 
pa»»ait ici-bas du leurs temps.

El b* viv«*iir, riioinnie «l'e»prit «l'autrefoi», 
l’excollent convive, l«* joyeux compagnon,
\«ms «*n rappelez, vous ? Il est mort avant 
d'avoir songe n vivre sérieusement, a s'assu- 
r-r des rentes pour les vieux jours qu’il comp 
tait «pie h* ciel «pii pr«m«l soin «le euiix «pli ne 
preiineiit pas soin dViix-mènms, lui épargne 
mit : avant «l'avadr »on«gé ïi »e «•orriger «l'ai 
un i* li*<»p les plai»ir» «b* la jeunesse. Il a laissé 
autant de er*'anei«M» iii«roiisolable» «le »a p«*rt«* 
«jae «l’ami», autant «le «J**ll«*s «pie «l«J bon» 
mot». Il couchait souvent ein*/ les autres, il 
ne «linait jamais élu*/, lui, il a fini par mourir! 
«-lu*/ un «le ses amis ou il était entré pour r«* j 
prendre son portufeuille qu’il avait lai-sé 
vi«l«* la veille sur la cheminée «lan« l’espoir de 
le r«*troiiv«*r plein le b.*ii«lemaiu.

t'oiiiiik* il n'avsit ch«*z. lui t|U*iiue chaise, il 
n'invitait jamais pcrtmnue, mai» tout b* m«>mle 
l’invitait, il payait eu bous mot» «*t rei oimais 
sait l’exeulleiu-e «le I’hospitallitt» «pt’il recevait

« n vhlant lus plat» et eu asseehaut les bouteilles,
( >*puii.laut il n«* s«* grisait jamais, il s’airelait 
toujtiursduuv ou trois vsrre» avant «*4lui «pii fait 
pui*«lre I ( «piilibre ut rouler sou» la tabic. Il nu 
perdait pa» uu instant la pri*»**in«*d,u»prit. S«»u 
«•split était toujours à son posU*, vif, alert«\ 11a 
tur«*l. «ans autru préteiitiou «pie cellu «lu faire 
rir«*. Il lie travaillait pas sus jeux «b* 1110U «lau» 
l«* sil«-ii<*«* «lu « abiiict, eoiume font h*» avare» 
*1 **spi ii, pour lu» lancer uii»uit«) grâce ù «le» à- 
propos liabi|em«-nt métiagéii, niais il lus laissait 
v«*nû sur »<•» luvre» au gré «lu l’iiispiratiou «*t 
du bon riiv. !, « gaictc,«■'«•tait sou s«-ul but dans 
la vi.-, il h* |ioursuivait eu bonne et mauvaise 
«•«•mpagiih*. Sa manière à lui «l<* sv mpathisur 
avue lu» g-n», «*«> nViiio pa» «!<« s’appusantir 
sur leurs maux et <l«« l«*s aecaMur du récit «le 
toute» les «•ula»tropln-s eounuu» otfmnt <iu«*l«pies 
points d«* rt*st.i‘iiiblan<‘e ave«* « «‘Ile «pii l«e> fiaj«- 
pait; e'ctail de leur1 apporter «le boiin«*s et 
irivsistibh*» pluisanturiu», c'était «lu lus faire 
rire.

Noll seulement il «•lait «h* toute.» les fétus, 
mats «oicoru il é*tait «l«* tous l*‘s «‘véiiutiienl». 
(Juan«l il «levait si! passer «pielipie chose «l’ex- 
iraonliiiaire «piehpn* part, i** hasanl voulait 
«pi'il «*ût affaire <1«* ce eot«*, il semblait que le 
soit h* tii prévenir, ('’était toujour» lui qui 
donnait l’alarme «lu f«*u : s'il y avait un «•asse- 
eou «pielque part, il y mettait l«* pio«i lu pre­
mier, «*t lorsqu'un puquut tombait du neeoiid 
«•tage, il était là pour 1«* ru«*«*voir sur sa tète 
uinlur*M«* aux aeciiluul». (‘«*la lui fournissait le 
sujet «l’un récit «pi’il allait répandant par la 
ville, ajoutant un détail à « liaqin* pa» du s«»ite 
que b* »oir <>n tu* parlait «pie «le lui à «Imite «‘t 
à gam in».

Non seulement il eminaissnit tout le momie 
«b* la ville, mais «*neor«* toute» l«‘s maisons lui 
étaient familières, il savait à «pii «‘ll«‘s appar­
tenaient, «pii l«-s avaient bâli«s, par «pii elle# 
avaient «-to successivcinent habitoe». «ban» 
«jindies années elles avaient été réparées. t*n 
I«j eonsultail pour !••» I«>uer, les vendre ou le» 
«lémolir.

La gaieté catiailicnm* regrettera longtemp» 
«ro joyeux compagnon qu’elle n'a pa» rem­
placé. Les gen» «l’esprit maintenant écono­
misent h*ur «*spiii pour lu dépenser dan» l«»s 
bonnes o«*oasit>ns. Leurs bons mots sont endi­
manchés et ne sortent point la soin ai u«*. I<or»- 
«prune plaisanterie leur vient sur l«*s lèvres, 
il» l'arrêtent, s’il n’y a pa» une foule pour l’eii- 
loinlro, et ils la mettent do côté pour plus 
tar«l.

L’ancien avocat aussi a «lispnru, celui «pli 
apprenait le «Iroit en faisant « aii»<*i ses clients, 
«pii m* s«v rendait jamais au palais «le justice

* . *• .'. r.».«L. .le nlHidours qui por
taiellt «le gl'O» livres «le loi qll«! lui lut
u'avait jamais «zuvert» et dont il ne se servait
que pour montrer des «léiuoiistralioiis «lu eu
g«>ur<*. I nu fois «leviint h* tribunal il ré< lamait
«les «loiiiiiiagus-intérèls pour une vitre «•a»sée
«lu ton «pi’un autre aurait pris pour fain* con-
«Inmtier un graml criminel à l’échafaud. Rien
ii’égalait l«» iléploiemenL «réloqueiitm et «b*
ge«lu» qu’il faisait pour la moindre affaire.
De» planteur» s- «mrisolaiont «1«» nu point ga-
gner lutin prouè», en voyant tout le mal «pi'il
su donnait pour l«vs per«lre.

Dans eu tumps-lïi le» eonr» «le «.‘ir«*uil û la 
«•ampagno étaient «les <*Hpè«*«‘» «lu vacances 
«pu* prenait lu barreau pour »«• distraire «les af 
faites «le la vill«>. Il y avait «l'habitiulu «lau» 
cliaipn* troupe «l'avocat uu «*uisinier «léclassé 
bien mieux fait pour apprêter le» poul«*ts que 
l«*s clients. Kn arrivant, on s’«*mpres»ait «le 
le soulager «b; tout»*» »«*» cause», «*ha«pi« avo­
cat eu prenait «pn hpies unes sou» aes soin». 
Lors«(u’il s'ulait laissé iii«iilusteineut«lépoiiillerf 
«•u l«* portait eu triomphe a la <'ui»ill«,, et là, 
après l’avoir pl net* «*ii l’a eu de» tables chargées 
d«* provision», «*n fac«* «lu poèlu «>û il allait 
faire rôtir ses ch-fs-dViivrcs, <m |«* laissait un 
proie au «lénmn «lu l'inspiiHtioti « uliiiaire.

C’était riioiume I*.* plus eoiisidurt'1 «lu bar­
reau, lu plus choyé du juge «*t '!<*s av«««at», celui 
«pii avait lu plus «h* chaiice «le gagner ses 
causes, bonnes ou mauvaises, car »«*» a«lv«*r- 
»air«*s «*t lu juge «tiraient eu peur en lu con­
trariant «b* lui faire gâter »o» sauces.

Le diner était le grand évciiuuient de la 
joiuuéu, la cour tréluit «ju’nno pr« p.iration,

«ju’uti moyeu «le su doiitior «1«* l’apputit |.*s 
avo«*at» ai rivaient à table rem « «ma «u-u»- par 
l«*s plaidoirie» ut lu gokiur altén* par l'élu- 
queucu. (fii Hiispemlait souvent la « oui* pour 
allur diner, maison uu kusp«n lait jamiisbv 
«liner p«*ur aller à !;t cour. < tu plat ait l«* juge 
à uu bout de la table, et ù l'autro bout l’avo- 
« at euisinier, la figure em ore «•iiilainin. o du 
l«*u «lu I iuspiratioii «it «lu po«*h*. J<'iiiipatii‘ii«*e 
générale donnait bien vite I- signal «l«* 
«•ouvrir l««» plats. Tout eu satisl’usant l« s pr.- 
iiiièroe exigences «le lum- aj>|»étit, b » convive» 
laissaient échapper, entre leur» «lents »i oc­
cupées. de «•«Mtrics aivlamulions un rh<»nneui* 
«Ih I auteur «lu lus tin. I^u pr«Miiier «piat t «l'Jieii 1 
passé, les santés elles bravos «•.|»tau*nt. Il 
était raru qu’on lui laissa mang-r h* «pint .le 
sou diner avant de le griser, il lui fallait trin- 
qiiur avec toit» le» convives r«*('«>iiiiais»aiits 
justpi à <*u «ju il su dérobât sous la table aux 
félicitations trop en»pre»»«*i*.s.

H y « bien d'autria type» maintenant à j'uu 
près disparu» que je pourrais o»qm»»-r, mais 
lu temps me presse, et vous avez, hâte sait» 
•louto que je finisse.

l it dernier mot eepetnlant, M.*s«lame» et 
Messieurs, «pii sera la <*iuidiisioii naturu'lu «ju 
cette causerie.

A Hachons* no u» à nos v i«*illes uhimiis, à tout 
ce qui noua reste «le nos père», c’«!»t le m.-il 
leur moyen «le conserver notre nationalité. 
Attaqués ù l’extérieur nous suions toujours 
victorieux, si «l’avance nous n'av ons pa» üv ro 
nos foyer» à l'étranger. Ali ! «pie ne p«>uv«.n»- 
uous faire revivre ceux «pii «loriuunt, rajeunir 
« eux qui sont vieux, rei<*nir c«.mix «pii vont 
partir ! Mai» le pr**»«*nt no s’attarde pas à. 
«‘coûter lus plaintes «pn» h1» ptiètes versent »in* 
lus ruines ; on ne lus eiitetnl «pi- «lan» lus 

| tombe», et «lan» lus cietix !
Kustons tidèluv «lu moins à la mémoire «la 

j no» ancêtres, aux aimable» souvenirs delà 
8<><*iété canadienne ; resseinblon» l«* plu» po»- 
kiblo à nos pu lus, car «•’étaient lus plus brave» 
gen» «pie la terre ait portés.

Ou lit dans un journal anglais :
• “ Nous regrettons beaucoup d’apprendiv, 
que par suite «l’intirmilcs uroi»»aut-» • 1 «l’unu 
santé ébranlée, le premmr ministit* su rutirum 
«le la vio publique aiis»it«‘«t «pi- l’appel a«-tn« I 
au pays sera terminé. S. -, collègues «h-ir-iix 
•le profiter peureux mèiiies «le la populariti* 
attachée à son nom, s'etl'orcent «r.imeiici ht 
elôturu «lu la session aussi rnpidi-mout «pu* po - 
siblu. Nous avons li<>u «lu eroiri* otir-, «-m ( om 
séquence du projet du retrait)* «I-* l->r.| Dal- 
murstoii, des négociations ont i*t«* «*iiiam«*u» 
par quelques unsdus chefs «lo parti lih< 10I, et
ou’un effort r«*ia fo!« |-*,*»c«rm-i* «ni miiii»t-i«> 
avo«: 1.ai... .. 11 ,,Miim«- ,........  .......|,.i .
tru et M. Gladstone «*«.>111 me/«’•««/« e«lu la/.'iiaiu- 
bro dus coiiimun«>». Le progianmie sera un 
nouveau projet, «lu lui «lu réf<>rim« et la »pu- 
lintiou «le l’Kglisu d’Irlande. Nous avons iv.;u 
cette nouvelle «lo la iiioilletiro source. ”

fin lit dans lo (humer des hi'nt- / Ht s :
Nous cnipruntotis les lignes suivantes 

a un écrivain que nos ml versa ires ne 
peuvent traiter ni «l'esclat agisto ni do 
réactionnaire :

“.... La féduration, pour « lr«* logiqm*, fi- 
d«‘*le à son nriucipo, doit aller jii».pn* la—uu 
Etat, «{ont les parties rueoniiin-» s«mveraine» 
ont la fa«mlte do sortir «lu «groupe «*t «lu 
rompre lo pacte,—à p«*inc «le n'etre «ju’uim 
illusion, une vanturie, un muiisong.*.

“ Los Etats-Unis «lu Nmd prénuxli-nt rete­
nir dans l’Union, par la for«*e, le» KtatH-Unw 
«lu Sn«i,l«*s appelant traîtres «-t rthrt/i « ni plu» 
ni moins que si l’anei«mne l'nion « lait uuo 
monarchio et M. Lincoln uu empereur. I! 
««st clair, cependant, «pu* de «leux «dioses runi* ; 
ou lo mot do confé<lér:»ti«>n a un suri», par I-- 
«iiiel le» fondateur» du I I mon ont vnuhi la 
«iistinguer nettement «b* tout autru MMlèum 
politique; «lau» ce cas, et al>str.ielion I im««<Io 
l’escbivagu, la guerre faite au Sud par lu Nor«l 
e»t injuste ; ou bi«*n, sous apparou«*<« «h* « '«ri. 
fédération, et eu alLoinlnnL rheiiru l ivorablu, 
l’on a poursuivi secrèt«*inent la foimation 
d’un grand empire ; «lans « u « as, l-s \11n1i- 
« ain» feront bien «!«• rayer à l’avenir «l«* l-urs 
plateformes h*» mots «lu lib«*rtu polit «pi-, du 
republiquo, de démocratie, «1«* «miifoiK'iatiu'i 
ut mémo d’Union.

“ Déjà l’on commence à nier, «lo l’aulm

feuilleton àu u Æanabien ”
D« M Jsl» IMS.

HISTOIRE D'UN CONSCRIT DE 1813

( Suite. )

Le temps s’était mis à lu pluie ù lu üu d uuùt ; 
l'eau tombait ù verse. «le ne sortais plus de la ca­
serne. Souvent, assis sur mon lit,—regardant par 
la fenêtre l’Elster bouillonner sous l’ondée, et l«?s 
arbres des ladites liesse pencher sous les grands 
coups de vents,—je pensais : * Pauvres soldats !.. 
pauvres camarades l...(iue faites-vous à cette 
neure?...où êtes-vuus ? aur la grande route peut- 
être, au milieu des champs! u

Et malgré mon chagrin de vivre là, je me 
trouvais moins à plaindre qu’eux. Mais un jour 
le vieux chirurgien Tardieu fit son tour et me 
dit : •

« Votre bras est solide.....Voyons, levez-moi
cela...Bon...hou ! »

Le lendemain, à l’appel, on me fit passer dans 
une salle où se trouvaient des effets d'habille 
ment, des sacs, des gibernes et des souliers en 
abondance, .le reçus un fusil, deux paquets de 
cartouches et une feuille de route pour le fi*- à 
Gauemitz sur l’Elbe. C’était le 1er octobre. Nous 
nous mimes en marche douze ou quinze ensom 
ble; un fourrier du'JT*, nommé Poitevin, nous 
conduisait.

En route, tantôt l’un, tantôt l’autre changeait 
de direction pour rejoindre son corps; mais Poi­
tevin, quatre soldats d'infanterie et moi, nous 
coutinuAmes notre chemin jusqu'au Tillage de 
Gauernitz.

Vote t* CanaJtsm «lu 33 juta.
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Nous allions donc, suivant la grande route «le 
Wurtzon. le fusil en bandoulière, la capote re­
troussée, le dos arrondi sous le sac, et l'oreille 
basse, comme on jieut croire. La plui<* tombait, 
l'eau nous coulait du shako dans la oiii|iie ; le 
veut secouait les peupliers, dont les feuilles jau­
nes voltigeaient autour de nous, aiuion«;anl l lii-j 
ver, et cela continuail ainsi d«‘s heures.

De loin en loin un village se reiicoiilrait ave»* 
s«‘s hangars, ses luiniors, ses |or«lm> entourés d«* 
palissades. Les femmes, debout dei i ielf l«‘s peli 
b‘s vitres ternes, mm» regardaient passer, uu 
chien aboyait, un homme «pii l'etnlaildii bois sur 
sa porte, s»* retournait pour nous suiviv de» yeux, 
et nous allions toujours. «T«)tti‘s jus<pi’à l echine. 
Nous revoyùms au bout «lu village, la grande 
route s'étendit; à perb‘ «b* vue, les nuages gris se 
trainer sur l«*s champ d«*pouilb*s, «*{ ipiehpies 
maigres corl»eau.\ s’éloigner à lin* «l’aile «*ii j«* 
tant leur cri mélancolique.

Hi«*n «b* triste comme 1111 pareil spectacle, sm* 
tout quand ou js'iisc qin* I hiver a|>proclie, et; 
«ju’il faudra bientôt coucher d«*liors «laits la imi- 
ge. Aussi |M*rsomie ne disait mut, sauf b’ four 
rier Poitevin. C'était un vieux soldat, jaune, ridé, j 
les join’s «'nuises, b* tu'Z r«mgc. l«*s moustaclii's j 
longues «i’uue aune, coimne tous les buwurs 
d’eau-de-vie. Il avait un langage relevé, qu’il en 
tremêlait d expressions «1«* «•asertu* ; «*t quand la 
pluie redoublait, il sYvriait av«‘c un «vclat «h* rire 
bizarre : •• t )ui...Poitevin...oui...rela t appremlia 
à siffler !...m Ce vieil ivrogne s’élail a|»erçu «pn* 
j’avais «jiiehpiessotis au fond «b* ma |»oclie; il s«* 
tenait ptvs de moi, disant: «.feune lioii'ine, si 
votre sac vous gên«*, passez moi ça. » Mais j«» 1«* 
remerciais d<? son honnêteté.

Malgrf* mon ennui d’ètr»* avec'mt liomine «pii 
regardait toujours l«*s enseignes d’auls.^ge lors­
que nous traversions 1111 village, cl «pii «lisait:
« Uu petit verre ferait jfiliimoil de bien, par b*
temps «pii court.... j«* n'avais pu ni’emp«Vner «b*
lui payer quelques gouttes, «le sort** qu'il m* nie 
quittait plus.

Nous approchions »1«> Wurtzon et la pluie tom­
bait à verse, lorsqu»* lo fourrier s’écria pour la 
vingtième fois :

«<Oui, Poitevin...voilà l’existence...cela tap- 
prendra à siffler ! >*

—Qu«>l diable de proverbe avec-vous là, four­
rier ? lui «lis-je....b* voudrais bi«*n savoir coniun iit 
la pluie vous apprtmd a siffler

—Ce nest |>as un proverb»*, jeune homme, 
«•’«•si mie idée qui me revient«juand je m'amuse.««

Puis au bout d’nu instant :
11 Vous saurez, «lit-il. qu’en IHlMî, épotjue ou je 

faisais mes études à Rouen, il ni arriva de sillier 
; une pièce «b* théâtre, avec bien d’autres jmim-s 
gens conimc moi. Les uns sifflaumt, h*s autres 
apjilaiidissaient ; il eu résulta d«*s coups detMiing.

1 «*t la police nous mit au violon par douzaines.
, L’Empereur, axant appris la chose, «lit: «Puis­
qu’ils aiment t.uit à s«* battre,qu’on les incornorc 
dans ni«*s années ! Ils jiourroiit satisfaire leur 
goût ! » Et naturellement la chose fut faite, |M*r 
sonne n’osa souffler «lans le pays, pas nnmn* les 
|H*r«* «*t mère !

Vous étiez «loue conscrit? lui «lis-je.
— Non, mon |K*re venait de m’aeheter un r«*in 

plaçant. C’«*st une plaisauterii* de rivni|M>riMir... 
um* «!«* «vs plaisanteries dont ou se souvient long­
temps • vingt ou trente d’entre nous sont morts 
«1«* niisi*r«*...Quel«iues autres, au lieu de remplir 
mn* place honorable «lans leur j»a^t, s«iit connue 
médecin, j:ige, avocat, sont devenus «1«* vieux 
ivrognes. Voilà «:e qui s’apjielle une bonne far­
ci* ' »•

Alors il »«• mit à rire eu me regardant du « oin 
«b* EumL- J’étais devenu tout jwiisif, «*t ib*ux ou 
trois fois «»nc«»re, avant d’arriver à Gaueruitz, j«* 
pavai «b's iwlits v«*rre*s à « «• pauvre diable.

Vers fiim heures du soir, «m apjirochaut «lu 
villagt* «1«* Misa, nous aperçûmes à gauche un 
vieux moulin ax’ec sou j*onl «le Imiîh. «|ui suivait 
un sentier de traverse. N«jus primes le sentier 
|Miur cou{M*r au court, et nous n«*tioiis plus «|tià 

I d«*ux « culs pas du inoiilin, lorsque nous entendl 
mes «h* grands « ris. Ku mênu? t«*mps. deux b*nt- 
rnes, une tonte vieille et l'autn* plus jeune, tra 
versèrent un jardin, entraloant ai*r«*s elles des

enfant». Ell<*s tâchaient «h* gagner mi petit b<«i» 
i|iit iHii'tli* la rout«‘. sur la «,«il«* «‘n la«*c. Pn*»t|ii«* 
as»it«‘«t nous vinies pliisitmi'' «b* ii«*s soldats sortir 
«lu moulin a\«*c «l«*» >a« » «I aulrcs ivunmtcr d une 
cave à la lib* avec «l«* |ti*tites tomii's. «|ii il» se 
«lépi'chaimit «b* rharg«*r sur une «•liarrctb* près 
de l'écluse ; «I autre» auicuaicut «les vacli«*s et «les 
«les chevaux «ruin* ciabb*. tandis «pi uu vieillard, 
devant la jMtrl«*. I«*vail les main- an «•i«*l. «*l «ju«* 
cinq ou six «le «:»*s mauvais gui*ux eiituiiraieiit l«* 
ineunier tout pàb* et 1«*» yeux lnn»«lc la b’Ie.

Tout cela : le moulin, la «huui*. I«,s fcii«'*tr«*s «b* 
foncées, h’s f«»imiies «|ni »«*sain i*nl, nn» s«»blal» 
«mi bonnet «h* indice. I uls «•ointuc «l«* v«*ritabb*s 
bandits, 1«* vieux «pn les maudit «*1 b*- vai lles «pii 
secouent la l«',t«‘, p«hii »“ ll••ll.TlTa»M,r «h* ceux <|ui 
les enun»>n«*nt jicndanl «in»'d'anlr«*s les piipicut 
deriiiTi1 ave<* leurs baiuim«‘lt«,s...l«uil «*»l la...«b* 
vaut mni....p, «‘r««i» «•u< or«* le voir !

««Ca. «lit îe lourrii r Poitevin. «:«* sont «b'S ma 
raud«*urs....Nous u«* somtm's plu» loin «b* 1 aiin«*i‘.

—Mai» (•’«•si alMiminabb'! 111 «•«•fiai p*; « «' si»n: 
«les brigamis !

--Oui. rcpuudit le Ion n ier. c'«*»l c«mlrairc a la 
dis» ipün»* ; si I l,ànt»«*r«,iir le savait, «m les lusil 
h*rait comme »l»*s cliu*n».

Nous trav«!rsi«»n» abirs 1«* petit pou!: »*t comme 
011 venait «h* perc«*i nue «b*s tonnes «l«'rrière la 
chanvtu*, les sftblal» s iMupr«,s»ai«,iit autour ax*i*«* 
iin«‘ « ruche, en buvant a la mioic. < ’.«*lt«* vue r«* 
voila le fourrier, «pu » é« ria «J'iiu Ion uia|«*s|iieu.x :

.1 Ih* «|u«*lle autorité «*x«*n «*z \mi» «'•* pillage ! >•
Plusieurs touni«*r»*nl la t«'*le, «*i. voyant «pu* 

nous n’étions plus «pie trois, parce «|nc !••> autres 
avaient suivi leur ciiemiii sans > arivl«*r. un «I •*ux 
ré[M>iidit :

Hé! vieux farceur....tu v«*iiv ta part «lu ga 
teaii...« '«*sl tout simpb*...Mais il n \ a pas besoin 
de nàmussor |i*s m«*u»la«*ln*s pour « a I ieiis, bois 
un coup. «•

Il lui tendait la cruclie; h* lourri«*r la prit, «*t. 
m<> regardant «b* «*«\t<*; il but.

« H«* bien, jeum* liomun», lit il «‘iisiiilo, si le 
co*ur vous «*n dit ! Il est faiii«*ux. «'«* |«*tit vin.

— M«*rci. « lui répuulisje.
PlusuMirs autour «b* nous criai«*ut :

En roule! «mi rouh* ! Il «‘sl bMiips. m
I l’auIres :
• Non, non. alteiid«,z....ll faut eiu «*re von !...
—Dites donc, n*|«i il l«* fourrier il uu Ion «b* 

brave limmiii*, vous savez. «'amarades....il laul 
alb'r «'ii «hmi’eur.

( )ui, «nii. I aueieli, réjioiidit une « »|n*« «• «1«? 
tambour major, l«* graml chapeau a corues «*u 
travers «les «•paulesid, souriant «I un air iimipicur, 
les veux à ib*iiu fermés; nui, sois trainptille, 
nous allons pliim«,r la poule «laits les r«’*gles. ( »u 
aura d«‘s i,gur«ls...oii aura des égards ! »

Alors b* fourrier n«* dit plus rien ; il était coin 
lionleii.x à cause de moi.

■ Qn«* voulez-vous, jeune homme ? m«* «lit d en 
allongeant b* pa» jMiur ivjuiiitlre mes eamarades, 
à la giiei t»* «•oitime à la gu«.*lT«‘...( )n ne p«*ul pa» 
se laissiM* «lépérit ! >«

,1e crois «pi il »erait resté, sait» p«*ur d êtri* pris. 
Moi. | «*tais triste. «*t je nu* «lisais :

« Voilà bien b*s i v rogne» I il» |m*uvciiI avoir «le 
bon» miiuv* meiils, mai» la vue «1 une cnicbc «b* 
vin leur fait tout oublier. «>

Enfin, ver» «lix Inmrcs «lu s«dr, nous d«*«‘Oiiviî 
un*» de» feux «b* bivac sur nul* c«')l«* sombre, a 
droite «lu village «b* GaiKMiiiQ. «*t «I «ni vieux clià 
trait «m brillaient <pii‘l«|u«‘s litmières. Plus loin, 
dans la plain»*, lr«*mbl«»taieiit «l’autres f«*ux «*u 
plus grand nombre.

La nuit était claire. L«*sgr.m«l«*- pluies avaient 
«•ssiiX«’* le ciel. Cotllllie llülls ap|iin«'lll«»lls du bi 
va»', un itou» cria :

« Qui vive ?
Erance ! » ré|Mimlit i«* buin ier.

Mon « «eur battait av.*« I«in « «mi |»Misant «|ii** 
«lans<|U(*l<pie» inimil* * (allais revoir mes vieux 
can:arad**s, s'ils étniiMit «Micor»' «b* «'«• monde.

lie» Iioiiiiiu's de gai «b* s avançaient <l»,ja «I unt* 
es|H*«*«* «h* hangar, à lenn |»ort«V de fusil du xil 
lage. p«*ur venir inuis recomialtr»*. Ils arrivi'reut 
pr«*s «l«* nous. I.«* cli«*f «lu | m rte, uu vi«*ux »oiis 
lieutenant tout gris, le brasiMi échariH* sous son 
inauU*aii, nous ileiiiauda «I «m nous venions, ou 
nous allions, si nous avions reni'ontré «|ucl«|uc 
l»arti «l«* (k*sp,|ues en route. Le fourrier répondit 
pour nous tous. L’olHcim* nous prévint alors que

la division Soiiliam avait «piilti? le» eux irnns «b* 
1 îaiienietz le matin, et nous «lit «b* le siiix rc. pour 
voir n«»s f«*uill«*s de roule, <•«* «pu* non» fim« » «*11 
sil«Mic«*. passant autour «les leux d«* bivac. «oï les 
hommes, couverts d«* Imiiic secln*. «lormaienl pa»* 
vingtaines: pas un ue remuait.

Nous arrivâmes au hangar. Gâ tait une v mille 
hriipnderie ; le toit très-largo, «mi furun» «l'étci 
gimir, reposait sur des pili«*rs à six ««u »**pl pi«*«ls 
du s«»l. Derrière s'élevaient «le giamb » pi*uvi- 
sions «h* bois. Il faisait hou là «le«lau». t tu avait 
alluiiié «lu feu ; l'odeur «le la lenv cuite > «*I«mi 
dait aux environs. La cliamhri* du fniti cf iit «mi 
«•«mihrée de soldats (|iu donnauMii le «l«*s au unir, 
cumine «les bienheureux : la flamme h*» ecbdiait 
>««im l<*s poutres sombres. Près d« » pilier» bril 
laient les fusils «mi faisceaux. Je cmis tWMir ces 
choses : j«« sens la bonne chaleur «pii m eulri* 
dans le corps ; je vois mes eaiiiai a«lcs. «iuiil l«*s 
habit fument à «{uelques jgis du lour, «d «pii al 
t. ud«Mil gravement une lollicier ait fini «le lire 
le» feuilles de roule à la lumière rouge. I u v i«*ux 
soldat, sec «*t brun, veillait ««*111 ; il était assis sur 

.ses jamlx's croisées, <*t tenait «Mitri» s«*s gciiuux 
un soulier, <|ii il racornniodait av«.*c une alêne <*L 
de la ficelle.

C’est à moi «hh* l’oflicier rendit b* premier sa 
fi*tiillt> eu «lisant:

« Vous rejoindrez dmiiaiif votre balailbm à 
deux lieues «Tici, près «1«* Torgau. >

Alors, le vieux soldat, «pii me regardait, posa 
la main à terre |*our me montrer «|u’il \ avait «le 
la place, et j allai iu'ass(*oir près «b* lui. .1 ouvris 
mon sac, et je mis d'autres chaus«!tl«*s «*i «li*s 
souliers neufs, que j’avais reçus à Leipzig ; cela 
me fit «lu bien.

Le vieux me demanda :
•« Tu vas rejoindre ?
—Oui, le G« à Torgeau.
-— Et tu viens ?
—D»; l’hôpital de Leipzig.

-Ça se voit, lit il ; tu ei gras «'omm«> un clin 
rioine. On t'a nourri de eu sse» de pouleLs là bas, 
jHMidaul que nous mangiunsde la vache enragee.»

(A continuer.)

a
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tou. Cê qui plu» éirnn){« «ucor*. c'«kt 
ué U UéiuocrntM «uropô«uiio np^lnuJit à 
I#ll« exécutiùu. coin tue »l ce u’éUU |>n» •‘ni*-

c6té dé l’Atlauliqué, U droit dit A'tati, ce qui 
«iguifie l« uriucipe fédératif, eigne uou équi< 
voque de fa prochaiue traitkforuialtou de I U- 
uiou, 
que
velto exécution, comme «i ce U'éUlt |>i 
juraltou de «ou prlhcipe et la ruine de 
péraucee ! "

Peut-t>tre Ica rdpublicaina soupçonne- 
rout-ila notre auteur d’avoir été, t*>ut 
comme M. Davis, pour quelque chose 
duns le meurtre de M. Lincoln, Kh bien !

»«» ee-

caiiipague, représentait lagriculture. Le 
vieil KaUtaut surtout était partait, il avait 
un air bon entant, souriant et narquois 
qui disait clairement aux passants: 
“ Vous croyez pouvoir facilement inc 
jouer de vilains tours, essayez, et nous 
verrons bien qui y sera pris le premier! ” 

La Grand’Messe u été célébrée avec la 
plus grande |>oin|>e, à la Cathédrale, dont 

J lu belle architecture animée par um; loulc

dcpècliu hier «oir, qui fur>:« M. Truing a par­
tir lundi à deux heure», ce dernier ne pourra 
m) rendre à l'aiiuah.'e invitaiiuii œ la aociélé 
Nt. Jean, cho'< qu’il regrette énormément, 
car il se serait l iil un plai»ir de. jouer à une 
t< to nationale. ”

Lo billet est fort |>oli (‘l leaexeuses ont 
éto volontiers agréées par l’auditoire. 11 
nVn aurait pas été ainsi si on avait su, 
coinnio nous l'avons appris depuis, que

les ligues q\i’on vient de lire se trouvent eonsidéruble olfrait le plus imposant coup-
à la page 1ÎJ7 d’un livre dont nous avons 
déjà parlé hier, et elles ont pour auteur 
P. G. Proudhon!

(1UEBKC:
MKHCKKDI, 28 JUIN 18«G.

I.tt Fête XHtloiiHle.
Nous sommes heureux de pouvoir dire 

que la St. J can-Baptiste a été célébrée 
lundi, comme elle ne l’avait point été 
encore à Québec. La démonstration a été 
digue en tout point de la capitale, et nous 
n’avions rien à envier à -Montréal qu un 
concours plus actif de la part d’un certain 
nombre des citoyens de la ville ; nous 
avons eu cependant le plaisir de voir, 
cette année, la section Notre Dame, don 
ncr signe d'existence, grace au zèle de 
quelques>uns de ses membres.

La plupart des magasins tenus par les 
marchands canadiens français étaient fer 
niés, toute la population ouvrière des 
faubourgs St. Jean, St. Koch, St. Sauveur 
à laquelle s’etait jointe une députation 
considérable venant de St. Joseph de 
Lévis, marchait dans les rangs de la pro­
cession, tous ceux qui uc la .suivaient pas 
se tenaient dans les rues ou aux fenêtres 
pour la .ialuer au passage, les maisons 
étaient décorées avec goût sur tout le 
parcours, enfin la démonstration entraî­
nait ou enveloppait lion gré mal gré tout 
le monde, malgré l’abstention ostensible 
de quelques-uns et l’indifférence qu’ils 
avaient cherché à répandre.

La journée était magnifique, une vraie 
journée de fête publique. La proces­
sion se mit en marche, de la Place 
Jacques-Cartier, à 8 heures et demie 
Kilo s’ouvrait par les Frères de la Doc 
trine Chrétienne et leurs élèves, section 
St. Koch et section St. Jean, qui fusaient 
retentir l’air de chants joyeux. Les spec 
tuteurs et surtout les spectatrices regar 
duient avec le plus vif intérêt déliler cette 
milice de l'avenir que forment, avec tant 
de soin et de pieux dévouement, pour les 
bittes de la vie et le service de la patrie 
les bons frères.

Venaient ensuite les compagnies des 
Sapeurs et Pompiers sous le commande 
ment de MM. les Capitaine Grégoire 
Marcotte, Blais et Labrccque. Nous avons 
admiré l'air martial, l'excellente tenue, le 
costume magnifique de ccs compagnies
( j I Lf « f|ll* vjvjlllîciâfc »!• kJV/»4 t • 4*1
les catastrophes qui frappent notre ville 
des preuves de leur courage, de leur pré 
sence d’esprit et de leur habileté. En le 
voyant passer, on reconnaissait facilement 
les descendants de cette race qui fournit au 
monde ses plus brillants soldats.

Le Corps de Musique de St. Sauveur 
précédait la bannière principale de la Su 
ciété St. Jcan«Baptiatc et jouait successi 
veinent tous les airs patriotiques de son 
répertoire. Ce Corps do Musique, qui ne 
compte pas encore deux ans d'existence, 
joue avec beaucoup d'entrain et d’ensein 
ble. 11 a contribué pour sa bonne part à 
fête.

Derrière la bannière principale de 1s 
Société marchaient les ofllciers, lu comité 
du régie, Son Honneur le Maire, les an 
ciens présidents, etc., etc.

LVspacc nous manque (tour louer 
chaque corps en particulier ; disons seu 
lemont en général que les sections St 
Jean, St. Koch et St. Sauveur auxquelles 
s’était jointe TUiiion St. Joseph de Lévis 
présentaient le plus imposant ensemble, 
ainsi epic la Société Typographique, 1: 
Société des Charpentiers, la Société Bien 
veillante des Ouvriers, rUnion St. Joseph 
et le Cercle de St. Sauveur, et les élèves 
du Séminaire, qui avaient une magnifique 
bannière neuve. On comptait aussi dans 
la procession une cinquantaine de cava­
liers très-bien montés.

Les différentes sections avaient rivalisé 
d’empressement et de zèle à gro-wir les 
rangs du la procession et nous ne saurions 
à laquelle donner plus du compliments.
La population de ces vastes faubourgs se 
fait le plus grand honneur en déployant 
autant d’enthousiasme patriotique et de 
noble ardeur à célébrer la fête nationale.
Si la St. Jean-Baptiste se célèbre encore 
à Québec, si on a pu la chômer lundi 
avec tant d’éclat, c’est à elle que l'honneur 
en revient. Quelle reçoive pour cela les 
félicitations de ceux qui mettent la gloire 
de la nationalité au premier rang de leurs 
préoccupations et la reconnaissance de la 
patrie.

La section St. Jean et la section St. 
Sauveur avaient eu toutes deux l’excel­
lente idée do faire représenter le person­
nage de St. Jean-Baptisto par deux jolis 
enfants. Nous n’avons pas besoin de dire 
que cette représentation a obtenu, comme 
chaque année, le plus vif succès. Au­
trefois, on y ajoutait deux autres enfants, 
l’un représentant Jacques-Cartier, l’autre 
un sauvage, lesquels trois personnages se 
trouvaient réunis et contemporains pour 
ce jour là. Les cordonniers avaient installé 
sur une voiture leurs instruments de 
travail au complet, avec un compagnon 
qui travaillait en public avec la même 
attention et la même activité que s’il eût 
été dans sou atelier, sous l’œil de sou 
patron. Enfin une charrette où se trou 
vaient réunis les différents types de la

. .... M* Ht Alt A» Tl

...... Van Hit ai .

.......lit MU M.

d’œil. La messe en musique a été chantée 
par MM. les élèves du l\ tit Séminaire, 
sous la direction de M. Ernest Gagnon, 
avec l’habile concours de M. l’abbé T. E. 
Hamel. Eu voici le programme :
K ft ne...............
(Hun i.................
l'mlu rot ul........
A l'iiiti’i ioir<-: rourijum

< uiii|i|tii», («<ilo |iur M. <iiiigru»)... • Mi ma t
Sand ut................................................... .....Vas 11k*»-
H Suluturu, ( m ijit |iur M ISlitin)......... M » i k H u AIH.
Aguut......................................................Maki auamk

Cette belle musique parfaitement exé 
culée a répondu a linirablement aux ému 
lions dont lame des assistants était rem­
plie. Nous devons féliciter M. Ernest 
Gagnon de ce beau succès et remercier M 
l’abbé Hamel d’y avoir aussi puissamment 
contribué.

M. l’abbé Chandonnet a prononcé le 
sermon do circonstance. Il nous serait dif­
ficile d’analyser froidement ce morceau 
d’éloquence qui a ravi Tsuditoire et que 
nous avons écouté avec le plus vif plaisir. 
Nous espérons qu’il sera publié et tout le 
monde voudra le lire. Qu’il nous suffise 
de dire que l’éclat du langage s’y joignait 
à la beauté des inspirations, la chaleur pa­
triotique à l’élévation religieuse ; qu’a près 
ivoir déployé à loisir une brillante élo- 
jucnce, le prédicateur n’a point hésité à 
aborder le côté pratique des choses, à si­
gnaler les défauts qui nous affaiblissent et 
à nous donner les meilleurs conseils pour 
nous eu corriger. Ce discours a obtenu un 
succès général.

Au retouc de la procession à St. Koch, 
M. Huot adressa la parole à l’assemblée, 
puis M. Duquel fut appelé à parler; après 
|Uoi des hourrahs se firent entendre pour 

M. le président, M. le Commissaire-Ordon- 
iteur et pour toutes les différentes sociétés 

et compagnies qui avaient contribué pour 
beaucoup à donner de l’éclat à I • fête.

Conforinément^à l’engagement patrio­
tique qui avaient été signé, lu plupart des 
marchands canadiens-français ont fermé 
leurs magasins, nu moins durant la mu­
tinée. Plusieurs ont tenu formé toute la 
journée. Dans la rue St. Pierre pourtant 
on ne remarquait que deux magasins 
tenus par un eanndien-françaisqui fussent 
ouverts. A la Haute-Ville, dans le fau. 
bourg St. Jean, ù St. Koch, l’observation 
de la fête a été presque générale.

Seuls quelques marchands de la Basse- 
Ville «c sont obstinément refusés de s<- 
rendre ù la demande générale et au désir 
patriotique de la Société St. Jean-Bap­
tiste. Ils ont essayé de profiter de l’occa­
sion pour faire une concurrence déloyale
à leurs oonlVèr.-u .... •" *»gA#/«ai
queux, lie matin, une foule assez consi
dérable s’est assemblée devant un de 
rares magasins restés ouverts, le mar 
chaud persistant dans son égoïste déter 
mination, la foule justement choquée s’est 
excitée peu ù peu et nous regrettons de 
dire que quelques vitres ont été cassées 
Nous déplorons les vitres cassées, tout en 
étant convaincu' que c'esi le fait isolé de 
quelques-uns do ces brouillons qui se 
glissent toujours dans les groupes un peu 
surexcités, mais nous déplorons aussi 
qu’il se trouve parmi nous des gens assez 
mal inspirés pour braver le sentiment 
public ù ec point

La séance musicale et littéraire à la 
Salle Jacques-Cartier avait réuni, le soir 
un auditoire considérable qu'on peut 
porter ù 1200 personnes. L’air national 
lV*v> la Canadienne, ayant été joué par le 

Corps de .Musique de St. Sauveur, M. P 
G. Huot, président de la Société St. Jean 
Baptiste, a pris la parole et a prononcé 
un éloquent discours vivement ‘
M. Huot a retracé à larges traits notre 
situation nationale, il a eu de nobles ins­
pirations, des accents entraînants, de 
belles pensées. Nous publierons ec dis­
cours dans un prochain numéro.

La partie musicale a été fort intéres­
sante. M. Datais Paul a joué avec h 
talent qu’on lui connaît un morceau sur 
e piano avec son fils. Une chanson de 

circonstance eomposée par M. Km. Blain 
et chantée par M. Kd. Üingras a obtenu 
c plus grand succès. Doué d’une belle 
voix, M. G ingras est par excellence le 
chanteur national, celui qui enthou­
siasme un nombreux auditoire. La Société 
Musicale des Amateurs de St. Jean nous 
i fait entendre \t Çha ur des Soldats, de 
’opéra de Faust, puis Christophe (\>lumb, 

couplets et chœur. Ces morceaux chantés 
avec un bel ensemble ont produit beau- 
•oup d’effet. M. J. Vicnno-Michuud est 
venu ensuite faire rire aux larmes l'audi­
toire avec une de ces chansons comiques 
qu’il interprète avec une verve si spiri 
tuelle. Dans le cours de la soirée, il a 
chaulé encore plusieurs chansons «pii ont 
soulevé de joyeux applaudissements. 
Nous qvons admiré la belle voix île M.

Plamondon, dans XMe /patron. AI. 
Haiti a chanté avec beaucoup de senti­

ment et de goût une belle romance.
Au commencement de la seconde partie,

M. Hector Fabre, rédacteur du Canadien, 
lu une Causerie que nous publions sur 

notre première page.
Nous avons cependant un contretemps 

constater. M. Prume, (pii avait géné­
reusement promis son concc im |>our le 
coneert, s’est excusé par le billet .suivant :

“ Mountain Hill Home 
“ Québec ‘«JS juin.

*• Moudeiii Prume a l'honneur de reum i 
, Duquel pour l’invitation qu’il a r. m 

pour lundi, ainai que pour le* charmant* ar 
tides qui ont été publié* dans le CanaJitb ; 
mais son agent M. Duval, ayant reçu une

Ordonné—Qu* Im uieiubre» suivant» eoiti- 
U dit comité, savoir : MM. Alleyn, 

Dinning, Leme»uri«r, Pruneau «4 Iteuaud.
TrésenU* un« lettre de MM. t'u»*u!l, Lan­

glois et Anger», avocat», intimant nu coii»eil 
qu'il» ont re«,u iiutrudious de faire exécuter 
Contre la Corporation de Québec h* jugement 
rendu contre elle pour arréiage» de sa contri­
bution ù la garde do la prison de Québec, 

if envoyée au comité de>> financé».
Présenté copie» d'un bref do sommation et

Mi»,....,. . . i i*.'» „ declaration sigmaees a la Corporation par. 1 ruine ne (levait quitter Quebec t-. :u r i- , /.j * » •*. L . , , I •aine Emilie Poulin, épousé *i-paree de biens
qu iiicr apn.s midi par le Xlonlir t1 cl qu il d» bonis Fournier dit b*ro»e, réulauiant une
avait préféré se iciidreà une invitation pir- 
ticuiiôic. Même après sa lettre, M. Prume 
avait fuit réitérer par son agent la pro- 
ut0i.se d'aller jouer ù la Salle Jacques 
Cartier, en ajoutant (pie sou départ seul 
len empêcherait, procédé nous pa 
rail étrange, delà part d’un artiste comme 
M. Prume, et il u fallu pour qu’il n hésitât 
pas à s’en rendre coupable envers une so­
ciété nationae qu’on lui ait fuit, quelque 
part, une fausse représentation des choses. 
Il a fallu que des gens envieux sans doute 
du succès (le la fête l’aient dissuadé de se 
rendre à la Salle Jacques Cartier, sous 
prétexte qu’il n’y trouverait pas des ad 
mirateurs dignes de sou talent et de sa ré 
putnlion.

toiiiüjg qu’ollo allcguo lut etro duo pour le» 
chum?» iiututioaiié#* dan» la dit* déclaration.

Ilunvoyég au comité d**» tiimuce».
Pro «eu té Ig rapport de Abraham iiaim-l, 

écuyer, coiuMiller nomme pour présider a la 
nom i nation des candidat» aspirant à l’office du 
conseil 1er pour le quartier St. bouis eu rcin- 
placemeiit de Üeiiiah .Samuel Prior, écuyer, 
rcAignaiaire, coiutatant que Jo**-pli W. Hen­
ry, écuyer, a été élu par acclamation pour 
lepréM-nn-r le «lit quarth-i dan» lu dit coiucil.

M. Ileurn, secondé par M. Alleyn, a pro­
posé et il a et*•

Késolu — Qu’inxtrüctkü! »oil donnée à l’in­
specteur (lu la cite du préparer avec toute la 
diligence possible un Uklilllé du coût de l’élar- 
gnuteiuent de cette portion du quartier Cham­
plain qui s'étend dupont la Chapulle de» Ma­
rins jusqu'il l’endroit nu lu feu d’Iiier a cO'*é.

Du consentement du conseil, M. St. Michel, 
a*c(j " _ bavoie, a proposé que M. le 
trésorier (lu la cité soit autorisé de recevoir en

IIOUVfcILM» AMBMIl'AINft».
( l*»r vui* Ui(»rtr»|»lii(tu*.)

Le* dernière» dépêche» télégraphique» d<*» 
Ftau-l nid noua apprennent quen Géorgie 
le» récolte» avaient la plus belle apparence.

On ne sait pa» encore ou, quand *-t ccio 
meut aura lieu le procès du Juif. Davis.

L'élection de» l'iembre» du congru» ut Celle 
d’un nouveau secrétaire doit avoir lieu le I J 
d’octohro prochain. A cetu- élection de 
pcuplu aura a décider »i la législature peut 
révoquer la clause constitutionnelle qui exclut 
d**emploi» public» ceux qui ont prit part à 
l'insurrection.

•‘AIT* IMVI'MM.

En résumé, nous (levons répéter que argent dur, et cela au pair, le moulant du 
la fête nationale a été magnifique, au- MüJ',r J®* étaux, magasina, etc., de» différent*
dessus mémo de l'attento générale. Ce ,Har°M,‘I* ‘-‘t®.

.✓ i. . . i* m i. ban u elle motion ayant été mise aux voix a>cau récitât «-st «Jû au zèle, au dévoue étù n.jetéo apn.H ,|(vUioil ,1m coll,re K];
ment, à l’activité déployés pur les officiers savoir , MM. Côté, L
et le comité de régie de lu Société St. 
Jean-Baptiste, qui peuvent être justement 
lieis de lu fête de lundi.

!*<** «le <,liniu|»lttln.
Conformément ù une invitation du Son 

Honneur le M:iire du cette ville il y a eu sa­
medi soir, a l’Hôtel du Villo une assemblée 
'huis le but de n'entendre sur les moyens à 
prendre pour venir en aide aux nombreuse» fa­
milles qui ont souffert par suite du dernier in­
cendie au quartier Champlain. On remarquait 
d.-ins l’assistance les Kév. MM. (Ja/eau, v. g., 
et Bonneau, de l’Archevêché; le* rév. MM. 
Murphy, Taschereau, et MM. Forsyth, Hearn, 
McOreevy, K. Alleyn, J. Hamel, Dr J. C. Ta­
ché, J. Anderaon, etc.

Le Maire fut appelé à la présidence et le 
greffier de la cité agit comme secrétaire. ( i

be hut (le l’nsssemhléo expliqué par le pré-1 . *‘“l ' 
sident, J. B. Forsyth, écr., proposa une réso- Vl 
lution exprimant des sympathie pour le» in ‘ ’

uion
avoie, St. Michel, pour 

MM. Alain, Alleyn, Bolduc, Burns, Dinning, 
DiiSault, ilaiuel, Hossack, Leniesurier, Pru­
neau, Penaud, Kinfret et Koy contre M. Bearn 
s'étant abstenu de voter.

b'orJre du jour étant appelé, 
bu pour la troisième foi» (U-s membrea ci- 

de»sti» mentionné» étant présent à l’exception 
(le M. Bowles) le projet de règlement intitulé 
“ lèglemeiit consolidant les règlement» pour 
prélever des fond» afin de subvenir aux dépen­
ses de la cité du t^eubec et aussi pour amen­
der un autre règlement passé le septième jour 
de juin mil huit cent soixante quatre, intitulé 
“ Uèglemcut pour révoquer un règlement 
passé le 27e jour de mai IHôii pour amender le

us VOimONNKMKNT UK IA HKIKC.—Au­
jourd’hui, à midi, une salve d'artillerie a été 
tirée de la citadelle pour célébrer raunivci 
saire du couroniu-incnl de Sa Majesté la Keiiiu 
\ icloria.

Nous apprenons que les didéreutes com­
pagnies de volontaires qui sont aux frontières, 
doit ont revenir bientôt et qu’il no devront pa» 
être remplacées par (feutres.

iscK.vniK.s.—Dimuiicho dernier, vers deux 
heures de l’aprè» midi un incendie a éclate 
dans une maison occupée par MM. l’a»' bureau 
ut ICo»s, épiciers, rue St. George, bus ceeour* 
ayant été proiiipteuienl obtenu», lus fiamiue» 
1) eurent pas ht temps de se développer Ix-au 
coup et I arrivée du IV-au lus éteignit un quel- 
(|Ues minutes. Lus dommage* causés sont pou 
considérable».

L* même jour ù sept heures 1*. M., l'alarme 
se répandit que le fuit s'était déclaré dan» 
l'échoppe d'un barbier située au sous sol du 
restaurant do M. Fréchette, rue du Palais, 
b incendie lut cette fois uin-oiu arreté eu très 
peu de temps. Mais, ^tar une erreur involou 
taire dus sapeurs, M. Fréchette a éprouvé des 
dommages assez sérieux ; car ceux-ci, trompés 
par le bois noircis des étages supérieurs qui 
avaient déjà été ravagés par un précédent 
incendie et par la fumée qui enveloppait la 
bâtisse, crurent (pie les flammes s’y trouvaient 
et ils se mirent à démolir avec activité ; mais 
ils nu tardèrent pas He s’apercevoir de leur 
méprise et ù anèter leurs travaux. Il parait 
que le barbier était assuré pour il2U(i, M. 
hréchette ne l’était (pie pour jC-'fOO en tout.

i.'K.sni.ANAnic.—On a souvent dit que bien­
tôt l'on verrait croitre l'herhe dans h-s rues de 
Québec, mais nous n'aurions jamais prévu

PosamAas i ami IV*.». T.»..:* !..

•s »*S*|SVI%* «JUVS «VMls

Le Dr. Audrew, qui a pris
M ashingtoii, s'occupe actoglleu

règlement intitulé “ Règlement consolidant qu'en l'année 1805, l’on ferait paître les ani 
le* règlement* pour prélever des fonds afin de maux duns nos plus belles places ‘"ques. 
subvenir aux déj*enses de la cité de Québec Depuis quelques jours l'on vient de placer, au 
et pour amender le règlement en dernier lieu milieu de l'Esplanade, une immense clôture
Cité

La seconde section du dit règlement ayant 
mise aux voix : M. Dinning secondé par

runeau a proposé un amendement.
ciulié» et rupréwnUllt h. n«c«.'.ité ,l„ leur!, !'»•"»(••«»«!•• J» B»»-)»-»!<>»( *- 
vwur . u U du. «•. lion ;
ia| Lmiuelle Uiotion ayant etu mise aux voix aix* K(*v. M. t azeau proposa, ensuite seconde <4 • *4. ,. . .7 . . . , ,...... vi -r »«... 1 . . , été rejetée sur division de 4 contre 12, savoir :par M. I. .McGreuw, ecr., et il lut reso u : J ... . .. , . ’ • .• ’4 / pour—MM. Dinning, Hossack, Leniesurier ett^o un cotniU* soit nomme pour ori'aiiiser L . .° 4... », • ..1..-4.4....;* 1 11 . 1 s I runeau—t; contre — MM. Alain, Allevn,des soiis-coinites, afin de collecter de.» sous ....... lVl., ........ .Bolduc, Bums, Côté, DuSault, Hamel, Hearn, 

Lavoie, Kenaud, K in fret et Koy—Pi.
Lu nue consultation adressée par i'hoiio- 

rahl- C. Alleyn, C. H., au trésorier (le la cité 
en réponse à certaines question* qui lui mi­
raient été soumises par le comité de timmees 
au sujet du réglement sous discussion.

M. Dinning, secondé par M. Pruneau, a 
proposé eu amendement “Que la somme de

Pu lait.—C'hon. M. Langevin, MM. Hall, I ,iof<1in<). I<,"i’ i «II. .i, d«ui
Siroi-, lll.„H,el, I higal, Moïnmii, Ci.m-Mar. f*"U l<H,“ .“*• “r •««** do
Ami.tr«„g, Dinning; H,,»l«; Ho.: r*?11 1? ? .
mik, Dr. Ii..v, II:,,,,ni, O-M. , J. 0. Tachù, I ",01,ü" ,*>'ant ,n,“ ,M* »

rriptions dana les différents quartiers, et que 
le dit comité se compose des personnes dont 
les noms suivent :

baint feniia.—Les bons. MM. Thibaudeau, 
Alleyn, Kvauturel, Cauchon, MM. Forsyth, 
Loss, 'lètu, Shaw, Glover, Hamilton, <rameau, 
Joly, A. Hamel, Sirois, O’Farrell, P. Henchey, 
I - McGreevy, M. A. Plamondon, J. B. Parkin, 
L. G. Mail large.

Bennett, Gagnon, A. Le.Moine, W.Quirn.
St. /‘terre.—MM. J. Iairdf .1. Thompson, 

Chinio, Fréchette, Bourget, F. Hamel, w. D. 
Campbell, T. II. Dunn, Sliec, VVurtele, Le-
droit, T(*ssier, K. Glackeinpver 4(7,^,®*-""^' 'p„. ............ ivingiii, If. O Connor.

(‘hamjUaiii.—MM. Hearn, O'ltrien, Alleyn, 
Tierney, (.ilbride, Blais, Lacham-e, Gihlin, 
LainpHon, Bahineau, Gaudrv, Marcotte, P. 
Muleh, J. O’Mallev, J. Greig, P. Walsh, M. 
I ‘«y.-r, .1. Koche, S. Connolly, IC. H. Hall, J. 
K. Clarke, S. ,1. Dawson, Dr. Lindsay, H. Din­
ning, Carson. H. J. Clialloner, Du hé, Tardif, 
Gregg, .las. Connolly,

Httch.—MM. Côté, Leniesurier, Lavoie, 
Ihm», Koussenu, Huot, E. Blai», Valin, Alaire, 
Archer.

Jacques Curlier.—MM. C. St. Michel, Pru­
neau, \ etiner, T. St. Jean, Dr. Hardy, Dr. L. 
E. Hardy, I. Doriou, I*. Vallée, J. B. Martel, 
D'igal, -^- Peters, C. Peter.», Kirouac, Germain, 
Gauvroau, Kuhh«>|I, Gingrax, V((celle, Angeis, 
O. Huot, |*. Letarte, Mailloux, A. Dion, Khé- 
auuie, I.égaré.

été rejetée sur division. L» second» section 
du dit réglement a alors été adoptée.

La troisième section du dit réglement ayant 
été mise aux voix, M. Leniesurier, secondé 
par M, Dinninir » nrnr^-A ~~

Que les mots “cent vingt-cinq louis soient
retranchés et les suivants substitués, savoir :
“ soixante-deux louis dix chelins _ .

Laquellu motion ayant été mise aux voix a I juillet. La séance commencera à 1 heure de 
ôté rejetée après division. | l’*près-midi

M. Pruneau secondé par M. Dinning a pro-

en ter pour intercepter ce passage au p iblic, 
et convertir eu lieu du promenade, en un 
champ de pâturage, sur lequel gambadaient, 
l’autre jour (leux chevaux qui avaient l’air de 
se moquer gaiement des citoyens de Québec. 
On nous informe que fou a été jusqu’à refu­
ser à des dames dus environs, lu droit de pro­
menade sur eu terrain.

Nous ne pouvons nous expliquer une pa­
reille conduite du ht part des autorités mili­
taires, et nous espérons que les citoyens de 
Qu6l(ee ne s’en laisseront pas imposer ainsi.

tkmpékati ne—Nous jouissons d'une tem­
pérature très-agréable; de temps à autre il 
tombe d’abondantes ondées qui rafraîchissent 
l’air un même temps qu'elles donnent une 
nouvelle vigueur a la végétation.

mort stnire.—Hier matin Mme. François 
Lahhé, demeurant à St.-Koch, rue Richardson, 
est morte soudainement. Il devait y avoir une 
enquête du jury à ce sujet ce matin.

nové.—Mercredi dernier, un jeune homme 
du nom de Jules Lemay, âgé de 27 ans, s’est 
noyé accidentellement à Lotbiiiiùre pendant 
qu'il était à se baigner dans lu fleuve. Son 
cadavre fut retrouvé au bout de vingt minutes«311% IIOII»

—Les examens des élèves du Pensionnat 
de f Hôpital Général de Québec so feront le G

t uucsAAtou de U psruiAA# d* l'IiUl. d« 6T puds etU 
puuc«s d» fruitt sur 110 pigds d* prufondsur.

Puur Sire vendu « Is purl* d» f*gtis« de le p«- 
i'»»i»»*- d<- rUM, le CjUillrl prut lisiu, • lu heure*
du lus lia*

Usiup Jf»A.- Aiuo'sui, vi. Tiiuuihy Aairsas 
I Vu lut de terre ou viuplecruipui ruuteUAbl €0 
p»*-d» p!u* utt utdiu» de frout Aui M pieds plu* ou 
UIUIUA de pr»|ulidrur, Atlué su hru appelé New Li- 
verpool, pu la psi * i»»* d«- Ni. Kuiuusld^sivei- eu* 
• .•llllde 14 UISISUU dt-SS'l» érigée.

2 Pu au Il e lui de terre uu euiplst eiuuul situé su 
nié me heu. en arnéru et adj «ceni «u lui ci-dessus 
dei-nl. de UU pieds de Irulrl sur ôo pieds de proluU- 
deur -aveu le» bAo»»** dessu» eiigées, iluuiistsu- 
r'e» et de|M-udaiit'e».

l'wurétr* Vendus « 1s |»<»rt# de i'ûglis* de U ps* 
r <«»e de Nt. Hiiiuusld. le C juitUl prm hsiu, A 10 
heure» du rualiu.

Artiiut- Puni et Zéphiriu Pubesu. e< KUù Augers 
-—Pu eiuplsreutenl situé a HuiMeeuville, uu Bois 
Ihjuu, prés de le filé de téuebef, étsul le u. 370 de* 
t-uia-ek*iuu» du !« rua Kruukliu. de «il pieds üs 
haut sur CO pieds de prufaiideur

t'our file vi-idIu a Is purle de l'églisg de is ps» 
mi»»»' de St K»i h de Vuébec, le 7 juillut procbsiu, 
a lu bautus du tusliu»

CJO JMC AK saxios.
Les iiuniiuiit» Aiûvaul» du droits du douane pour 

le poil Je (éuélin.- ont été pelÇU» le 2(1 du COUrSUt
|d,un.* üg .'I u 27 $1.«27.40.

avec autant Js facilité qu’un oisoau vl ave*- 
n’iniportu quoi veut.

un bruv«t a 
upo acU'oIIèmeut du faire 

construire plusieurs machines de son inveu 
lion. Si cette nouvelle uuv nous empruuloh» 
au Aru* yurl H’vrU u uet pu» uu canard ou 
ne saurait s'exagérer l’importance d’une tulle 
découverte.

1C CAUI.C (HANeATI AMTlubC. -OU écrit du 
Londre» :

“ Selon le» dispositions actuel le tuent prisr», 
lu Créât Auttern devra appareiller avant le lu 
juillut prochain. B sera escorté d'un bàiiiitenl 
de guerre britannique, lu Terrible, et d’une 
autre frégate à aubes, de grande puissance, 
qui seront chargés du lui donner la remorque 
en cas d'avaries a ces propre» machines. Il uc 
devra, d'ailleurs, point excéder une vitesse de 
six uicuds, miniiuuii de vitesse qu'il sera assez 
difficile d’observer toujours scrupuleusement »i 
h* beau temps vielu Ù su démentir.

“ L’on espère que le voyage tout entier, en­
tré Vuleulia un Irlande ut la baie de Heart’s 
('outeiil, dans file Terre-Neuve, pourra être 
accompli un douze ou quatorze jour», ut puti- 
datit tout la duréu du ce voyage la communi­
cation sera entretenue d’heure un heure avec 
l'Angleterre, par le moyeu du câble télugra 
phiqiie. "

—On lit dans lu Semaphore :
La Folie, tel est le surnom donné ù Mar­

seille à un hotiiute qui, par sus ttucurs et par 
sa conduite, mériterait certainement d'ôtru
Idacé au premier rang parmi les sages. La 
'olie est un honnête ut modeste pécheur qui 

ne connaît que son bateau et la mer. Pour 
lui, la terre et se» plaisirs n'existent pas. Ke- 
tiré depuis sou enfance dans son habitation 
flottante, il a pour plafond lu ciel ut pour 
plancher les flots.

Oette existence isolée, cel éloignement vo­
lontaire des hommes, ce doux ostracisme en­
fin auquel s’est voué ce sage avait uu jusqu’à 
présent, pour la Folio, lus plus grandes sé­
ductions ; mais il vint un moment, l’homme 
n’est pas parfait, où ce fervent locataire do la 
Méditerranée songea à prendre femme.

Dans cette grave alfa ire, il s'agissait de ré­
soudre une question encore plus grave : il 
tallait trouver une compagne qui consentit à 
pastier h»*s jours et ses nuits sur l’eau.

Les filets de la Folie, qui si souvent avaient 
fait des captures merveilleuses, devaient aussi, 
le jour où ils seraient teudus par l’amour, 
amener dans leurs mailies un cœur digne de 
comprendre le sentimental pêcheur.

La Folie n’avait pas trop mal présumé de 
son habileté.

Il y a quelques jours, les bateliers placés 
lu long de la palissade Sainte-Anne virent ar­
river une harouc toute pavoisée, c’était la 
barque de la Folie, qui portait sa fortune et 
sa fiancée. j dm. tjouv. 0 pedfte ’72

A la vue de leur camarade, dont depuis !! jj !! 
long-temps il» avaient su apprécier les ser- l>éb. 11. u. s •* 'go 
vices signalés dans des moments critiques, les Corpôr.q. « •'lu '5 
bateliers, par un moment de sublime sponta- Ace-jÿ- 7 “ j;
néité, s'arment de leurs avirons, s’élancent à n. B.—L'innirAt accru sur l«< bauds et dAbsu- 
terre, et ces soldats de la mer, formant une «•( payable par les acheteurs eu sus du taux 
ioublu haie sur le passage du pêcheur et de sa cwl'*

MAKCHR UK NKW-YOKK,
27 Juiu.

Fariu*.—Ihhvpiiuu dt» 9ti20barila; aup«rliii*d« 
I Bui, |6 70 « Iti.lUi extra dgfJttal $(1 80 « $!• M;
do de cltois, $7 UU à $7.10; kUpeltlUO du l'ÜUMl, 
$ ti.OO h $0 tU; coiuuiuu* el cxira iiioyenu* de 
l'Ouest, $0 :t*‘i O $ii 70 ; (le l'Oltia, $«.:♦'» a $7 25 

Meur du Canada.-Ventes de 32U barils A $ 0.75 
pour U couinnine, «-t $0 5(1 à $A.3 1 pour IVxira
du choii.

Fleur de seigle leruie m $A 5U et $A 75.
Itl^.—KScepiiuu d* 72X07 iitiuuU t ds Cbicagu, du 

piiuteiuns $1.18 à fl.Jti ; Milwaultie Club, $1.1» 4 
$1.3(1 ; blé rouge d’hiver, d« l’Ouest, $1.25 A $l.«0. 

Avoine bauuée A 75e pour colla du fOueat.

LISTE D’ACTION HUHDo.MADAIKR
(Québec, 2(i juin 18(1 j.

Uau<ju«».

Montréal.....................
Uuébuo.................
Auiériuue Hritauuutue.
Natiuuttle .................
C’oiumeroialu...............
City..............................

Baut-Causda..............
oison..........................

TorouUi........................
Ontario........................

J'U Peuple...................
lu uues Cartier...........

(Jure.............................
Towniihipde l'Knt......
Marchand»....................

Comp. d'Asiurance. 
Ass. (J. «■outre le feu
Ass. de la Marine........

Diverses.
Comp. du (ias Québec 

’* Montréal 
“ Toronto •. 

Kern. St. Laurent . 
IMMS,

Anglaise et Canadienne
Mfcantic.....................
lucbec et Lac Supér. 
oinp. Nav. Richelieu 
“ Tél. Montréal.— 
“ Pas». Cheuiiu fer 

llonds.

Actions Payé. Divd. 6
mois.

$JSI Tout « et or. 
J|lui» •*

A.'8I itu. •• 3 “
F-*» •• 4 ••

II») 34 “
HO si 3} •*
.SI AS 3 “
."iO •* 4 “

lis» •* 4 "
40 ** 4 ••50 *• 34 *•
ro *• 31 »
40 •* 3) ••
50 14 3 “

400
luu JO fpr. et.

JJO Tout 4 “40 4 »50 *• 4 *•
11*) lu

$25

KO

ji

Tout 10
40 *• 5
50 ss 10

Pris i la 
clôtura.

I07|à 1071 
4 Wi

SP» 4
iu>* à lu; 
su 4 SI 
SV 4 VU

KN14 
Liv élu*. 
Mi 4 V7 
Ml J4 101 
Ml
8« 4 SU

1U2 4 102*
A25A2S 5 
75 4 SU

115 4 116 
114 4 116 
VS 4 V6« V6 4 V?

$16 OU s l uu 
50125 4 laq 

120 4121
V7 4
0914 1UU 
*5 4 S7* 45 4 

102 4 KXi 
102 4 104 

OU 4 90 
82 4 87

femme, présentent au couple heureux, en 
guise d'armes, leurs instruments de travail. 
La Folie, profomiéinent ému de cette cor­
diale manifestation, s’avance au milieu de 
cuttu escorte en saluant gracieusement ses 
compagnons, qui l’accompagnèrent jusqu’à 
l’Hôtel-de-Ville, où ont lieu la célébration du 
mariage

Les cérémonies do la commune et celles de 
l’église terminée», M. et Mme. La Folie quit- 
tèi ent à tout jamais la terre pour rentrer dans

Echangn sur Londres—Banque, (Kl juur*,lü 4 10$ 
Privé 60 “ 9 i '<4 
“90 “ 8|4 8|

Traite* de banque de New-York deiuandéi, 27 dia.
Trsilps de l'or. $ dis.

Arpent—Taux ici, 3| à dis.
Oreeuluicks—28 ë 30 dia.

SHAW A MONTI Z A M B E RT, 
Courtiera d’aciiom, 

Bëlisses de Oowen, rue 8t. Pierre.

I>o*é en amendement, Que h»* mots cent vingt 
oui* concernant la taxe spéciale à être im­

posée contre les compagnies d’assurance par 
ce règlement, soient retranchés et que les 
mots cinquante louis y soient substitués.

Laquelle motion ayant été inisu aux voix a 
été rejetée après division.

La quatrième section du dit règlement 
ayant été mise aux voix a été adoptée, après] huure lundi dernier a accompli sa ptomesse 
division. I au milieu d’une foule de curieux qui a du le

La cinquième section du dit règlement £(\Ilur beaucoup dans sa course. Elson avait 
ayant été mise aux voix a été adoptée. u franchir autant do fois qu’il le fallait pour

La sixième section ayant été mise aux voix, j *es IG milles la distance qui se trouve

nitinANDAOE, — Cinq femme» vagabondes 
il été arrêtées par la police samedi dernier, 

sous l’accusation d’avoir assailli uu nommé 
Alfred Pruneau, la veille, lorsqu’il traversait 
les Plaines (l'Abraham et de lui avoir volé 
une somme de dix chelins.

encore KI.SON.—Go célèbre marcheur qui 
s’était engagé à faire 10 milles dans une

I «M I* O R T A T I O N 8.
2« juin.

Par l« navire Othello, Tiokbam, de Hamburg—leur habitation flottante, et i l’heure qu’il est uVua X clé., eigaiês Beliog 4
la barque vogue en pleine mer et en pleine march Thomas. Thibuudeau &cie., etc.
lune de miel. f’*1, 111 K' 41 Mary, Joncs», des Sept lies—morua

Aux ttlMsnnéN returdatsilre*.
L’administration du Canadien, à l’ex­

emple de plusieurs autres journaux, a 
résolu de poursuivre iuccssamment et

▼ertra P Couture.
26 juin.

Par la goél Marie Canadienne, Cdt4, de Moni- 
couegan—ancre et chaîne Dr Buntin.

IMPORTATIONS PAR L*EXPRK88.
24 juin.—2 bit Hou J Cauchon, 1 do B Barnett, 

1 do H Smcaton & cie, I pt Middleton a Dawson, 
1 do M Fuchs. 1 do P Sinclair & Bis, 1 do O £ Ho-sans distinction ceux de ses abonnés qui liwell, I do \V H Alexander, 1 bail*Viluvar & Kry^ 

lui doivent plus de deux »ne dVboun*. ‘ S 1 ^ 8 B
ment. En attendant, l’envoi du journal 1 J ° M Forsyth, i pt c E Holiweii, i do P
wronupendu. L'adminisUation «ceeplera | Ck,<;!:!éi,î‘ ‘il’'1 ‘,#A U 1 J" b,,,“u 

des ù-cornpte raisonnables, pourvu qu’ils 
soient remis sans délai.

Quant aux abonnés, qui doivent deux 
ans d'abonnement, nous les prions ins­
tamment de ne point se laisser arriérer 
davantage et do venir régler de suite,

74 heure» P. M. 
Ajourné.Joseph NoaJ, Dr. Kobitaille, Chartier, L. La- 

rose, M. Enright, J. B. St. Michel, C. Lan- 
gloi», Corbin, K. Covony, A. Dorval, P. B.
Ca*grain, A. Fraser.

St. Sauveur.—MM. Krs. Auger, Félix Bi- 
gaouette, .lo*. Bigaoiiotte, Fr*. Bélanger. M.
N. Dion, Félix Fortin, Krs. Kalardean, Klie 
Gingra», junior, J. Ble Hamel, J. Leonard,
J o». Lcd ere, N. Mclniighlin, Ch». O’Keilly,
H. Potvin, I». Uoyer, Jo». Smith, J. Watt,
Z. Paquet, Falunlenii.

SU-Fotte.—L'hon. E. Gingra», J. Green,
W. B. Vallenu, .1 Ifh onipson, llamilton, I Vtry.

Foulon.—Kév. M. Harkin, J. Giltnour, Ja».
Kelly, 0. Knight, D. Mclbtuahl, Young, J.
Cutiolly, J. Mclncnly, B. F. l'oitra», G. Saw­
yer, F. Andrew», J. Cantillon, D. Bogue, Ja».j t ■u.miir f 
Bowen. T. Walker, W. Sharpie», W. Power, J.
I mimony, J. Beckett, J.t». Langlois, M. Stc- i . Hoito hlin. 
venson, .laine» Timmony, E. Jackson, J. Roche, 
f. favlot, Charles Timmony, James McKcnn,

.Ino. Kelly, J. Archer, J ttnr., A. Thomson, J.
Rockett, Jos. B. Forsyth, Dalkin, Rev. Mr.
I trolet. —Wilson Bowen.

Ce fut le Kév. M. Murphy qui fut élu tré­
sorier.

Le greffier do la cité ayant tait ensuite cir­
culer la liste de souscription» dans l’auditoire 
ic» somme.» suivante» turent souscrite* imiue- 
liatemont :

L'Archevêché, ♦200 ; le sémiua're de Qué- 
l*ec, $200 ; plusieurs élèves du Séminaire, 
fl/iO; John Sharpie», ♦100; T. McGreevy,
♦ too; A. G. Tourangeau, ♦50; M. A. Beam,
♦20 ; J. O’FarnvIl él'S ; M. A. Plamondon,
♦ô; Flanagan et Koche, $200 ; A. Hamel et 
Frères, $ôù ; J. V. Morgan, Montreal, #20 ;
L Aii(lers«»n, ♦40; J. Lane, fils, 40; J. C. 'l’a- 
i lié. ♦10 ; W. Sharpies, $30 ; K. Alleyn, |;t0 ;
L Hearn ♦50. Total ♦1485.

jtar No» lecteurs verront par une annonce 
(pie nous publions aujourd’hui dans nos co 
lonncs d'avertissements que MM, Wells et Cie. 
viennent d'ouvrir un magasin d’épicerie», de | ville* vendredi matin par un vapeur du Mor.t- 
vins et do liqueurs de toutes sorte» dan» la | rôal.

Moussette a passé 10 mois dans l’armée fédé­
rale eu Virginie.

ENCORE UN UÉNËIUI. AMÉRICAIN A QUÉ-
hkc.— Le major général Thomas, de l’armée 
des KtatH-l’iiii et (pii s'est distingué dans les 
campagnes contre le Sud est arrivé en cette

maison ci devant occupée par M. F. X. Gin- 
gras, tabaconiste, No. 28, tue Kuade, place du 
marché, Haute-Ville.

NOUVELLES D'EUROPE.
f Par télégraphe. ]
City of JiottoH, parti de Qtieeus- 
arrivé. à New-York, le 24. 
lue anglaise, doit, »ur invitation 

de Napoléon, faire le tour des côte» françaises.
Le» flottes combinées seront à Plymouth au 

milieu de juillet.
Lord Brougham, au banquet de» Fishmon­

gers au prince de Galle», a conjuré lu Nord 
d’ètre clément.

Dans la Chambre des Lords, lord Derby a 
censuré la lettre de lord Kussell sur la helligé- 
rance du Sud.

Dans la chsmhredes communes Layard a dit

cour de l’ouc’R.—Vendredi deri.ier un imli 
vidu du nom de Kelly a été condamné à deux 
mois de prison pour assaut grave avec un 
tlunp shitt sur la personne d’un nommé Fitz 
gibbon.

COUR DU BANC de la REINE.— Le terme 
de juin de cette cour a commencé samedi 
dernier. Ci-suivent lus noms de ceux (pii ont 
été assermentés comme grands jurés.

William Petry, président, Pierre Poitras, 
Thomas Andrews, Charles Cornell, Isaac 
Dorion, Joseph Masse, Andrew Peebles, Jo*. 
Grenier, Thos. Lovai Ice, Jos. White, Donald 
McLeod, George Brown, Frs. Legendre, Gso. 
McDonald, Henry Taschereau, John Fitzge­
rald, Augustin Hamel, Kichard Tremblay.

Un nommé Michel liiekey, convaincu de 
fraude, a été condamné ù 4 au* do détention 
au pénitencier provincial.

Deux arrêt* de mise en accusation, l'un

lent
cée.

(pion avait dwnandécompensation au gouver- jKnir assaut et batterie et l’autre pour coups 
uctnent tedérsl pour I assassinat de Gregg par de poignard ont été rendus parles grands 
le Lt. Douovsn au Cap Bonne Espérance et jurt.s. 
que celui-ci a refusé. z. »»

Le parlement sera dissous le lu juillet. é»'oi.R militaire.—Nous regrettons d ap-
Le Morninq Ft at dit que les négociations P.^ndr,e .(luy mtlita.re* de cette

entre l’Angleterre et le Canada vont recevoir e 11 a,*nl l1,1* c:U J 
une conclusion favoiable. I^e Canada devra [!0ll,r avoir l,r|''cre tKire la J nil le jour de la 
ntreprendre la défense de l’Ouest. Un ct. «L-Jean-Baptisie plutut que de »e joindre à 
naux seront creusés. Une milice eflicace sera I ^oux *11,1 *e *H,saient une gloire deleter ce 
entretenue 
eira tous les

• urn cü. Iota! ♦I48.(. entretenue. Le gouvernement impérial four- Notîr ?V6C.ltM,,° I'1 Iu>,l,l,e ,l'Kne d une nation
,fî- ! K ï“". • *• “ V" *" l”0"- «r* (ou, l«. ariD.ni.nU néc.uair.. «t naran V“ •=« «11» » 'I" * «•h.r :
ni I aHamble. a ajourna a un. h.uK arau „if, UI1 empnl„ p,llr ,, cons,ro,.,i„0 j„ ,.|w. » natonalllo. I.« ni«»..ur. »onl d'auum

| Officiel, j
Neuneu «|»erti»ie du «Unoeil de Ville.

Vendredi, 2<1ejuin 1885. 
Présents: Son Honneur le maire et MM.

le* conseillers Alain, Alleyn, Bowles, Bolduc, Québec.

mri un emprunt pour 
miu de fer intercolonial.

La France et l'Espagne cessent de reconnaî­
tre la belligéraace du Sud.

Le vapeur Damascut parti de Liverpool le 
15 et de Londonderry te 1G du courant est 
passé à Port au Basque le 2 5 eu route ^x>ur

Burns, Côté, DiiS.-mlt, Hamel, Hearn, Hos 
sack, Lavoie, Lemeturirr, Pruneau, Kenaud, 
Kinfret, Koy, St.-Michel.

Le procès-verbal de ht dernicre séance a 
été lu et adopté.

Du consentement du conseil, M. Dinning, 
secondé par M. Alleyn, a proposé et il a été 

Kcsohi—Qu'un comité de cinq membres 
soit nommé |(our s'enquérir de la conduite al- 
légiioi' avoir été tenue par l’inspecteur de 

aqueduc. M. (•’Donnell, un officier delà 
« orpontl.iu, vis-à-vis de M. Haine!, un des re- 
presem.mts du quartier St.-Louis dans ce con­
st J, ave( instruction de faire rapport au con­
seil sans delai.

l/es nouvelles politiques sont maigres.
I.a correspondance officielle entre les gou­

vernements anglais et américain sur l'assas­
sinat de Lincoln a été publiée.

plus blâmables de cette indifférence pour la 
Fête Nationale, qu’ils ont été mis libre» par 
les officiers en charge qui avaient bien voulu 
leur donner congé. Nous leur demanderions 
où est leur patriotisme en allant à l'école 
militaire î Ni c’est dans le but de gagner un 
#50 ou de »e mettre en état de passer au 
service de l’étranger. Si ces quelques jeunes 
gens n’ont point d'autre but en apprenant le 
métier des armes, nous leur dirions de suite 
uu'il vaudrait beaucoup mieux, pour eux, de

IMPORTAI IONS PAR LK GRAND TRONC.
24 juiu.—8 linettua do beurra B O Falkanbarg.
26 juin -2 lu» verrerie W Huuell Si fila, 1 pt 

marc h ut I lu I» du P Dougal, 4 bris march G L 
Martineau, 1 du II 8 «Scott.

PORT DE QUÉBEC—ARRIVÉS.
s’ils ne veulent pas s’exjxwer plus tard à | Navire Othello, Tlnkhaml'ïlaBiburg. Boling & La- 
dos mesures de rigueur. motte, corg géu et i9« pa».

r . , Oomuaiou. Malaga, R R Dobell lest.
JjCS abonnes des journaux ne doivent °"*' M“ry' Jowca*. des 8ept lie», à ordre, poitaon.

P»8 oublier que l'abonne,ne,il devrait ne iJÎSiÜmR Jü4"*' H*“k,'r‘' *
payer d’avance, que nous exigeons SOU- ^*î*i*1,n,,,,« Warurop, Rio Janeiro, 2C avril, R R Do-

vent des nouveaux abonnes le paiement —Robert Small, Hieunan. 8t Vincent, O V, è ordra
comptant et que ce n’est que par faveur n.1”!? . ». « ,

1 , . v;. “ *»»*-«* | Bnrquo Cormthia, lukiter, Newcaall*. 28 avril, à
ordre, ch irlxin.

—Aiico Jaue, Lu Clro», tiupé, Tbos Fraser Dst. 
—Balder, Uackson, Drmien, Haiu Hagen», 2Uq pas

26 juin.
Steamer Magnol. Fuirgrievo. Montréal. J Stevenson 

pa». |Ntur le Snxuenav •
Nnviro Ea»teru Slnle. ifalpiu, Gênes. Win Canglay,

—Frank «Slmw. Kirky, CNrthasène, loat.
Barque Vicunta, Cabiie, Matansns, W H Jeflëry 4k 

cie., mëlasne.
—Inca, Jarkxm, Carbonear, N F, C «L J Sharploa 

& cie., leur.
—Myrrah, K»rnow«ky, Havre de Grlca, M I Wil. 

son, lett.
—Courier, Leewe, Cagliari, O Jk J Sharpie* 4k cie., 

eel.
—Pru»»e, Black, Lef>li(irn, à ordre, le»t.
Prick Trafalgar, l.iuton, «Maryport, chai bon.
Britt Wild Hunter. Geiigne, Cuba, pour Montréal, 

Mêlât** «t sucre.
Goél Arthenii-o, l.islioi», Bathurst, à ordre, lest 
—Mnrie Caiiadienne. Côté, Manioourjtaii, F X Ju­

lies, eRèU de asufrHge.
—Luiia, Bernier. Now (.arliale, à ordre, poisson. 
—Trial. C»»». (ia»p<>, utuiire, poisson, etc.
—Laurel, Bernier, Rivière Moisie, A Fraser 4k ci*., 

aauatou.
—Srrenne Corriveau, Labrador, è ordre, huile, aie 
—Notre Dame do la Victoirn, Blais, Labrador, A 

ordre, huile, etc.
—Farewell, Carboimeau, Rivière Moisia, A Frasar 

4h cio., •aamon.

(jue nous accordons du délai pour le 
paiement. Nous prions donc nos abonnés 
en général, de payer dans le courant de 
l'aimée de l’abonnement ou au moins à 
l'expiration du second semestre.

LWqu. ,1. Cfa.«ter Mt 'iuort I. 18 d„ l«»r |,|«.. à .-.ux uni iraient là dura
•'ourant inteution reclle du servir leur patrie, «t qui
‘ Le» rumeurs quu la gouvernement français "’““«'«"t I’:*s bü"t# l^r nationalité, 
sc préparait à envoyer des renforts oonsidé- (iommuntque.)
râbles mu Mexique soht tout-à fait inexai tes. la navioation aérienne.—Le problème 

On se préparait à Toulon à faire l’essai de la navigation aérienne depuis si longtemps 
d'une nouvelle machine électrique infernale poursuivi semble maintenant résolu, grâce au 
au moyen de laquelle on espère détruire in- Dr. Andrew, de Perth Amboy. Cet infa’iga- 
stantenement les vaisseaux cuirassés. ble iuveuteur, qui cherche depuis 40 ans cette

solution, aurait réussi à fabriquer une machine 
au moyen de laquelle il voyagerait dan» l’air

AmioiictHi nouvelle a.
Vin Mime, etc—Gibb, Laird 4k Rom.

Eau-ilg. Vit—(di-in.

A Vtndia—VV. II. Jüfièry 4k Cia.

Idvns du piété—M. L. Crémazla.

L«« Guêpier Italien—Idem.

Nouveau uiuftatin—WidD 4k Ci».

Envoi» américain*—K. 8. M. Boucbetl*. 

Département de» Finaacea.—Idem.

Départ du Loif Head—F. Butaau.

Rtuainabip pour Glaigow—Robert Shaw a Cia. 

SoumiMions demandéua—F. Braun.

Commis demandé*.

Avis—Cbaloult Si LaBel.

Manuel du Jubilé—J. N. Duquel 4 Cia.

Livrai nouveaux—Idem 

Livre» «lu prière»—Idem.

Livrai d’éculea—Idem.

A vu aux consommateur»—Idem.

«Sirop do Raifort Iodé.
La aimté rendue à tout la monda.

Phoftplnitrt de Fer.

Sirop d'HjrpopInxphite de Chain.

Elexir Digooif de Pepsine.

Injection et Capsulai de Mntico.

Huile Iodée de J. IVnonne.

brnpéo» au Lactate de Fer de Gélit 4 Conté.

Sirop d« Digitale de Lnbalonya.
% • *

Pilule» Végétal* s da Brialol.
Z) lolialsmnuni de Mme. 8. A. Allen.

RADEAUX ARRIVÉS A «Jl.’ÉBHO.
24 juin.

VV J Fethenton, pin blanc, cbèua, orme, etc., aaM 
. , .. , Qlanbaraia.
1 J Miclaren a cie., pin ronge, Cap ronga.
Rdsall 4 VViUon, pin blanc et rouge, docks du 8t

Laurent.
Chas King, madriers, plancbea, etc, moulin de Lys- 
» ^ . I#r •* *ill»uis.A O Thomson, mite et etpnn, anee Bridgewater.
J VV T Hennum pin blanc, etc, grève Üorcheiter. 
Jas Spotwood, pin blanc et roagu. auia Cantillon.

| Jm Spotwood, espar», unie Oamillon.
R Blaiklock, madriara. ante Bowen.
Strickland 4 Roger, pin blanc, havre Woodfield. 
Strickland 4 fils, pin rouge et blanc, havra Wood-

field.
26 join.

| J W Bradford, pin blanc et épinet, docks da 8c
Laurent.

W m Little, pin blanc et chêne, docks du 8t Lob*
aura r*atRobert Browu, pin blanc et roage. Cap Rouge:
Cook 4 Bros, cMne, orme, etc, King's Rod et ease 
. „ . Hndlow.
A U Tbomson, pm blanc, etc, ease Bridgewater. 
Fowler 4 Eueftyo, chêne, pin blanc, etc, diverse#

Vewlee |mr le Nekerir-Jwla IBM.

Etiouard Larron, rs Fabien Turcotte Une 
tern* aise et située eu le seigneurie de Metene. sur 
le 1er rnn? en U paroisse de Bte Félicité, comté de 
Rimoiiski, de 3 arpents et 2 perches de front sar 
«U urpenta de profondeur—avec bAÜsaes dessus 
construite», uppaitrusoces, circonstances et dépen­
dance#.

Pour être vendues é la porte de l'église de la 
paroisse de 8te. Félicité, jendi, le 6 juillet prochain 
è 11) heures du matin.

Flanagan 4 Roche, pin blanc, etc, aose New Lon­
don.

B C Jones, pin blanc, Cap Rouge.
Alex McLean, pin blanc et espars, Cap Ronge.

I Calvin 4 Breck. chêne, orme, etc, diversee aaees. 
Forsyth 4 Pemberton, madriers, moalin Ritchie,

Pointe Lévis.

ARRIVAGB8 AUX WUAI8 RENAUD.
26 juin.

Go4tl Friol, Cesse. Gaspé, morue sèche, huile, cui­
vre. peaux cruea.

—Arthémise, Libois, Miramicbi. avoine moulue. 
—Primerose, Côté. Sandy Baie, bois, beurra, pass- 
—Merten. Coller t Guey «Segueaay, planches.

Pierre Biencbet, es. t^on Charles Vohl :—Un | —Emma, Collard Guay. Saguenay, courbes, 
certain terrain ou emplacement situé en U 1ère I —Marie Canadienne, C6lé, Cacoana, hareng famé.
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>'r.» EldWrr, Rvuiolil, Kivirr»*du l.ouj», de
l'UUHtr. Iiuulwilli » viil**».

—Ht Piwrre, l.i'\e.|u>*. Ul« V'crlt . tumé
— Mm Ki u, I. iriva’K, Tiut«'i‘iali<le, Ituia.
—slivAut*, (.Vrriveuu, l.iiltrudur, liuile.
— I.IUIU, |t«-| tlirr, (luai'a'! (UlfrUKka
—\ l> il>- lu Viiioir*’. Hlm», Nuuwuumiüt*, huila-,

lllla-lt^
—Km vva-i'l, i^rbuiiUi-uii, Ki> iéi'aa Muiaie, Mauiuuu. 

. VT iuiu.
(ia ill M 1,1 li* 1.1,111»,', lia*.lUUa‘ll, Tiuia l'itlaila-l, hall*, 

beurre, ®uf »ua-ia'.
—Oaiiwala. Hatrnler. l'iij. Kl l^uat-aa, iiiiitauii ri v«ul. 
—Priaviala-iu'a1, 1>,'«jardina, liui, hui».
—‘'ulha'l'ill*. V.lh aalirl. K alu l.aUill, lllliall li'l »
—Crilil|lle, Ha-liiurj. Hit’, a lillhili, hall».
— Iluiaiiah'lla', l.t'iAa|M«a, I laai* l‘i»|iila'», hiai»,
—Mari»' llii,'i, KitVurd, II'» de la Mugalftaiiaf, j.oi»'

•a.II. huila*.
—Hruvidi'iiea*, Iti'i'iiia-r, Tiui» l'Uiu'ea, hui»,
— K m'é h u* i^i-l 1 àniiiililii a, ttivurd, Hn*. hma.
— l>ol|ihiiii'. ruiih'. làiuiié, httieiix. heurte.
— Man,' Alvina, l-uumn'r, l(i\ieia< ilu-l.uii|i, |iuia. 

•ull. huile.

VAI>':«EAr\ I'Aimi rol<K WI ÉHEO.
UulU|aila'"l ala* la là a/i'll.' Ma'Ia alllile a-l ('ulllUlerciulw 

ah* l.aalidref du K UH Kt jllill.
Kin,'raid, Oarihuhli, liarhil/. Maii^u- 
Ni'|iuul, Or.'j{,iii, l'reaiili-nl, Ihihiiuuii,

Annonces Nouvelles.

Nouvun mcisii.
WELLS & CIE

l’hoiiiu'ur d'annoncer au public qu'ils viennent d'ouvrir un ma
gasin

Cleau'ir, 
•mid Ida. 
'l'uivat.

IHarliiK*.
A SI. V ali, r, I, '.‘<1 du niuriiiit |iar h* Itrvd M. 

Krii'di. l'Ula' du 11,'u, Sieur IMiii,iii>I Té lu, Ida do 
K. Té tu. éri'.. :ii|» i,i,'ur. ih* Mtiiiiiiiuvny. u llullo 
Kl,ira* l'Vuaer, iilla* de Sieur A!eKUIIii|a< Kl-,lier.

Annonces Nouvelles
Commis demandés.

TUt»l.S i.'oM.MIS am-hmit |i«rler lea deui lan* 
Kuearl <'oiiiiui*«Hiit h* coiuuierce de la Ha»»e- 

• Ville truuveiiuit ale l’eiiiplui eu a'aalrt-aauiit u ce 
llureau.

VlUi'lu-r. VK juin Ithiri —III'

A YIS.

E

LES Créuurior» de r, ii KniHçuia Casuiuin, en 
ami vivant, éi'iivi'r. nnrcliand. de la Kivièrr- 

Ouelle. aout iiifni nié» ,|ii’iiui' ua»a'iiildée aéra tenue 
A Kamnurnsktt. au l'uluia de Jualice, le IIL'ITIÈMK 
(iiiir de J l'I I.I.K P |irait haiu. aux fini de dé ihérer 
•ur I • i liuix d'un Curateur à 11 Siicceaaiiui vasaiite 
du dit l'eu Kraiiçuis lyasgriiiu

CllAl.Ol'I.'l'AL l.rHKI., 
Avocata

Kaiiiiuiriiska, VK juin IHr.r, —Vf

A vendre.
ÜNK cr.iKuismi de clioix de Mélasse de Musco­

vado, uiuiiitaMiHiit en (léliarqueiiieiit du navire 
“ Viceuta," direeteiueiit de MalHii/as, au quai de* 

('oiiuniasaires, (ci-devant Leuycraft’»), conaiatant 
eu

425 poinçons,
100 tierces et barils,

Eu ordre parfait.
S'adresser il

\V H. JRKKKHY & Cie..
Une St. Jacquea.

Quélier, ‘JH juin IHiî.i. —If

Maintenant en débarquement et en 
magasin :

?AU-DB'VIE—-De* l'rnpriétairea Vignohles utiia 
et autres uiurques. en tonnea. quartauu et or* 
titrea.

Do do do do en caisse»,
(iin—De DeKuyper et llmker en tonnus, caiaaea 

rnutrea et verte».
Whiskey—De Hoi st llulladay Air. Oie., 50 O. P. et

Tndily,
Vin d'U|Mirto—OlHey, Crnui|i JL Cie., et autres mar- 

a)uea. (grande» variétés.
Vin blanc—Yaaai et autres marque», grandes va* 

riétés. •
Oiutet—St Julien et St. Estephe, diverses maïquoi. 
Kauternes — l.idande * Oie., do.
Champagnes—Sillcry, Mousseux, Royer, David, do 
Vin de Gingembre—McLaren et uulres inarqiii'i- 
Jus de Citrons en tonnes, qiiiirtnuta et octaves 
Amers île Vermomli .Mrirnsqnino, Curai on, etc.

A vendre pur
Glim, LAIRD A ROSS. 

Wuéher,‘JS juin IHl.ô - *f

Eau-de-Vie de la Société des Pro­
priétaires V'ignobles.

LES soussignés ayant été noniiiié» agents en 
Canada pour let excellente» Eaus*de*Vie de 

Cognac aonl prêts u recevoir des ordres pour les 
envois d'automne de Charet te.

GIDIL LAIRD JL ROSS. 
Québec, VH juin tl*S.—4f

Par le Damascus.

LE Guêpier Italien par Louis Veiiillot. Cher
M. L. OKÊMAZIR.

12, rue Huaile.Québec, VH juin IHti’i

Soumissions
DEMANDEES.

DES SOUMISSIONS cachetées, mlressées au 
soussigné seront rei,'iies a ce Hiiresu jusqu'it

SAMEDI, le 1er JUILLET prochain, à MIDI, pour

CONFECTION

Certains Ouvrages en Plomb
Et additions ù faire :t la

Couverture de la Prison Neuve
DE QUEBEC.

Les Plans et Devis peuvent être vus à co llureau. 
Les aoumissionnairt*» devront décliner leurs noni», 
prénoms et adresse»; déplus soumettre les noms 
do tltyix pet sonnes solvables, prêtes ù se porter 
cautious «le l’exécution fidèle des ouvrage*.

Le Haresit rie s'oblige pas à accepter la plus 
basic «le* Soumission», ni aucune d'elle*.

Car ordre,
K

Département de* Travaux Public», 
Québec, VS juin IHtih.

BRAUN,
Secrétairo.

UCNt
A WAS 
DE U Hill DOME

Qifbff et les Ptrln d’n Bas*
Le Steamship en fer à hélice supérieur,

Dans

Qiieh

JL AB Y ME AB,
WM. DAVIDSON. Maître,

T AISSERA le «él’Al ATKINSON, pour EICTOU,
I a u nouvelle ecossk. mardi, le 4 juil.

IMS, é wl'ATHK heur.*» I’ M., arrêtant en allant 
et en rerenanl aux Port» cbdexau* :
POINTS AUX PfeKBS.

BASSIN DE GASPÊ,
PERCÉ,

PA8PÉBIAC,
DAI.HOU8IB,

MIRAMICHI.
SIIÉDIAC et

PICTOU.
Le bagage e»t au nsqiii* des propriétaire*.
Le passage payé etd<-« lit* oliteuii* au Bureau. 
On ne recevra pus «le fret apres V heure* P. M., 

le mur du départ.
Pour le fret et le passage s’adresser à

K. HLTBAU,
Agent,

Quai Atkiuaou, rue 3t. Jacquea,
Québec.

Québec. 28 juin 1865.

D’EPICERIES, VINS, LIQUEURS,
DK TOUTES SORTES,

la iiiaboii ci-dovaut occupée par F. X. CjINumam, Tabaconiste,

No. 2H, me Hondo, No. 2H,
/7. U'.V DC M Midi H PE LA UMl'E VILLE, (jl’ÉUEC.

c, 'JH jutu IHi,5 —l«u.

ConijHignie des Vapeurs Océaniques 
de Montréal.

AUliWGKMKXTS l'«»l K l.’^TÉ DK 18113.

ENVOLS AMÛKICAINS. — KS 
COMPTKS.

Departement des Finances,
J)oU(tu€3t Québec^ li null's iMUil.

IION. Mitiistro «le» Kinauce* a eiijoiiil «|iio d<L 
aurniui* h*» Avis ||.‘hih>iiiaditiies *<»i«*ut pu­

blié* «>t fourni » aux Percepteurs «h** Douanes, rein* 
tiveineiit un taux «le l’escompte «pii «luit être ull.uié 
sur le* Kuvoia Américains. Ie«,iiel sera «*n couformi- 
té «lu prix «le l'or tel «pi’il est représenté pur le 
cliiinge, u uu taux «•gai. De tels avis devront puiat* 
re cha«|ue samedi «huit la iiuzttle du l’nuniin.

IL S. M. IHH'CIIETTE.

t'iioitap «►••«et 
►an» eu a»«i» 
n»c. • t pu> .-«

« t u, coitipa* 
1,1 It.gh'Ill.'Ul

i;

Communication directe par Steamers
avec (îlasgow.

IA LIGNE DE GLASGOW du celle couipugnie 
4 se collipiisailt «les Mcuuit*l » de pr«'init*ra uluaat.

ST. DAVID... . 160(1 toiineaus ... • CUlÔle Aird.
>T. ANDREW . 1501) «11» e • * • «lo Nt-ott.
NT. GEORGE... 1500 «lo •, . • «lo Smith
K T. PATRICK . 1 lut) «lo ••• . «lo Truck

DÉPAItTEMENT DES FINANCES,
DOUANES,

Québec, ‘J.'i juin 18<>5-

EN coiifnrmité à l’ordre ci-dessus, uvi» c»t par 
le présent ilonné «|iie l'escompte uulorUi* est 

déclaré «levuii ce jour être de ‘JD p 10(1, lequel per 
ceutage «la déducti«ni «l«*vru «‘tre cunlinuti jusqu’au 
nrocliain avis hehih«maihiire. et s'appliquer ù toi.s 
les uchuls faits aux Etat «•Unis peuduiit celle seuiiiine.

R. 8. M. BOUCIIBTTB.
Québec,‘J8 juin IHii.'t.

Le sieauiHliip NT. OAV1D. Capil. Aiko, »« ra tuêl 
a faire vuile «le QUÉBEl* pour GLASTOW, direc- 

l l«fuient, SAMEDI, h* H juillet prochain, ut sera 
j suivi pur le St. Audrew vers le 18 juillet.

Prix Ju passai/e de (Quebec :
Cabine................................................. $6U.OO
Inieruiédiuires.........................  .$40.00
Entrepont........................................... $24.00

Le.’ passagers iuteru.édiuire» de i*ltn ligue sont
fournis de lits, etc.

Pour de plus ample» informations, s'adresser à 
ALLANS, ItAE & Cie., Agents,

21, rue St.-Pierre.
Québec. $3 juin 1103,

Steamship pour Glasgow.

('UNITED KINGDOM. Cnpit. Munko, ci-devant 
-J du navire '' Shaudou,” laissera Québec, SA­
MEDI. le 1er Juillet, pour Glasgow.

Pour le passage s'adresser à
ROBERT 8IIAW A Cie . 

Québec, V8 juin 1865. Agents.

LIVRES DE PIETÉ.

VIE de la Sainte-Vierge d'après les méditations 
d'Anut*-Cutheriue Immerirti.

La douloureuse Passion «le N jtrn-Seigu«*ur J- C. 
il'H|«rés les méditations «I Ah Emmerich.

L’Aine Clirétiemie au pieti ,1,* Jésus, par l'ahln1 
Vincent, V vol.

Manuel «les Frères et «les Su'urs «lu tiers-ordre 
de la pénitence de St. François «l'Assise. V vol.

Nouveau Manuel «le la dévotion au Sacré Cœur 
de Jésus pour tous Irn jours et toutes les épo«|iit'S 
«le l’année, par le R. P. T. Franco, S J.

Nenvaine aux Sacrés Cœur* «le Jésus et de Marie 
avec des coiisiiléiiiiious pour le vendredi «le «h t 
que mois et des prières pour chaque jour, par l’abbé 
Heauctiaud.
Miroir des Ames.

M««i» «lu Saeré Cœur «le Jésus.
Priètes de Ste Gertrude ou vrai esprit «1rs priè­

res «|Ue Ji-sus-CIllist liii-iiième a révélé pour la 
diipai't à Ste. Gertrude, par le K P. A. Dénis, N J. le etlllluil.

Mois du Précieux Sang, prières pour tous les 
jours du mois «le juin

Tout p<iiir Jésus, ou voies faciles «le I amour di* 
vin par F. IV. Fairer, P. O 8. P. N.

En vente au comptant dit*/.
M. L CRÊMAZIE.

Québec, V8 juin 1865. pj, i u«‘ Buaih*.

Ecole Normale Lad,
IA DISTRIBUTION «h-s PRIX et de» DIPLOMES 

J se fera aux Elèves-Institutrice*. SAMEDI, le 
1er Juillet, aux Ursulines, et aux Klèves-lnatitii- 

leur* LUNDI, ht 3 Juillet, u l'Ec«de Normale, à l| 
heure P. M.

L'Examen «I» l'école annexe «les garçons aura 
lieu VENDREDI, le .'Ht juin, à 84 heures A. M , et 
14 heure P. M. •

N. B.—Aux Prsiilines, une carte d'admission sera 
demandée à la porte.

Québec, 23 ji in 1865 —If

Avances au comptant.

»E3 avaiicea nu couiptaiit libérales faites sur 
garanties de muisons dV««tre|i4l. <|uiuuiicr* 

collatérales -t tonte espt'ce «h* bous convertibles.
— ASSSI —

Billets esconpiés ù 1111 taux modéré.
OWEN MURPHY.

16, rue St. Jit«'i|ues.
Québec, M juin 1855.—6f

WHISKEY, etc.,
Ilistillerie d'Ontario.

VINS snprieiirs 5«1 0/0 over proof,
Whiskir de Tothly très-lin- 

— aussi —
Alrtml—Wûskey Obi Hye pour les famille*.
A vendre ri loti,« la convenaticu des marchand» 

„t à «las condiions liivornhles.
uWEN MURPHY.

Agent,
16 nie 8t. Juctpies.

Québec, 23 jiin 1865.—3f

A WJt ». —
Uinil UHHKCEMEIT.

genients nv, le Compagnie du Richelieu dans 
le but «le former ne ligne entre

MONTREAL BT HALIFAX
Toucliat, iilhiut et revenai‘1, à 

QUÉBEC,
CA4PÉ,

KIIHDIA0 et
PlOTOdJ.

Les passager* «* Montréal prenant h* vapeur 
la Compagnie Rite'ieu le

MAIRI SOIR,
Arriveront è teir.» pour prendre le vuptmr >• 

lic«li| Goliveriieloeut

de

hé-

Queei Victoria,
CArtrPAL'L POULIOT,

Qui laitaera U OKI A TKINSON. Québec, MER- 
CRRDI, le 28 «iutxirant, a 3 heures P. M.. et jus­
qu'à nouvel nrditkiêbec tou* le* Merrr«*dis alter­
nativement. |

Le fret de MléaJ devra être mis à hord le 
luudi, l'avant V(ie<le»on départ.

I e* expédileul u-vrunf envoyer par la première 
charge uu counaiMient.

Pour plu* ampkinfornialion* s'adresser è 
F. BUTEAU,

Gétant,
Quai Atkinson, Québec.

Québec, 83 juin *5.—Vf*

HOTEL-DE-VILLE,
fiéi/lemeut concernant la Poudre, 27, 28 l'ic. 

Cap. 50, 1864.
Québec, VV juin 1865.

AUNE Séance Spéciale du Oonseil-di*-Ville du lu 
Cité «le Québec, tenue à l'Hôtel «le-Ville dans 
la «lit«r cité, lundi hf 19 juin courant, le régleinent 

suivant a été lu un» première fois, savoir:
Il est ordonné et statué par le dit Conseil ut le 

dit Conseil «.rdoiine et fait le léglemeiit suivant, 
savoir :

Il est ordonne ft statué par le «lit Conseil, « t le 
dit Conseil ordonne et statue pur les présentes, 
coiiiiiie suit :

POUDRIÈRES.
Skction. 1ère.—U rie sera permis ù personne 

«PeniniNgasiner. ganter ou avoir duns la dim cité 
«le Québec ni dans uu rayon de cinq milles des 
limites d'icelle, nnciine quantité de poudre excé 
liant vingt-cing livre» pesant «» lu foi*, dans aucune 
ui'iisi'n, bâtisse ou endroit autre que dau» une bâ­
tisse eu pierre, couverte en inéial, construite à 
l'épreuve «lu feu, « ntouré d un mur extérieur en 
pii-rn* on eu bi ii|U.'N il'aii moins dix pieds «le haut 
il couvert «‘U pi«'ir«\ «'t séparé «le la dite poudriéie 
par un espace ou «listaiici* claire de dix pieds au 
moins, dans lequel mur il n'y aura qu’une ouverte 
mniiio «le fermetures «*t si-rrur** en cuivre.

o.. «>.. •.,..«..|.l..i..>..< .l»t<. I , ron.tritrtii») «le» |ioll-
driérea «l’autre* nintérinux «pie le» »iiivaut» : pierre», 
brique», cuivre rouge, cuivre jaune, hui», verre, 
ferhlnnr, ardoises ou zinc ; «*1 Imites poudrière» 
seront munir* «le deux purntonnéirs ibacun», qui 
seront approuvés par l'Iuapi'cteiir de la cité 5 deux 
portes seront placées, l'uni' â IVxtérieiir l'autre à 
l’intérieure «lu mur de la dite bâtisse, séparées l'une 
«le l’autre par une espace de tletix ni'-d* au inoins ; 
le» dites portes seiont revêtues du cuivre jaune, 
cuivre mugi* ou zinc, avec fermetures eu cuivre 
muge; In porte «lu mur d'enceinte sera aussi revè- 
tua d«« cui. ■ juuuu ou rouge ou de zinc, et sera 
pincé tie manière ù n< pas fiire fa«v a l’entrée pria- 
cipnle elle-même sera placé** de manière à lie pas 
ètrw vis-à-vis le rh.'inin publie.

.'le.—Les burils ou casi|iie» de poudres no seront 
pas entassés sur le purqii«*t de In poudrière, mais 
i'h seront placé» sur des claies ou étagères dispo. 
see* il uu pied clair nu-dessus «lu piirquut et qui ne 
s'élèveront pus à plu* de six pied* de haut ; mai* 
une mitre claie peut être superposée nu-deasua de 
In première entre le parquet et le plafond ; le dit 
plancher s«'i u euhouH'«-té et à joint* terrés ; elles 
corridors seront couverts de peaux ; le dit plancher 
sera léguliéreinent balayé de manière â ce qu'il 
soit toujours dn In plus giainle propreté.

4e.—Toutes guenilles, paille», graisses ou autres 
substances susceptibles de coiiilmstion seront ex­
clue* do tout«! poudrière, ou «le l'intérieur du mur 
d'enceinte.

5e —Toute poudrière placée dans uu rayon de 
trois inilh's des limites «le la cité, uu |Huirra conte­
nir à la fois plus de trente tonneaux «le poudre ; ni 
plu» «le «pinranto cin«| louneaux si elle est placée au 
delà de trois milie et «Inns un rayon de quatre 
mille» ; ni plu» de soixante tonneaux (i elle est si­
tuée nu «irlà de quatre mille».

6e —Il ne sera pas permis d'ériger ou établir au- 
min* poudrière «lan» un rayon do cinq mille» de» 
limite» île cette cité, à moi us que la «lite poudrière 
ne soit séparée ou ù une «listunci* «l'au moins deux 

1 mille* «b* tnute iintre poudrière : maiscliatpie pou 
j drière |Muirra avoir, comme annexe, un magasin «le 
; distribution ou salie «IVxainrn {Espenar Magazine)
' pour l'examen <!••» enstpies «Mi paqueU de poudr«'
I leur arrivée, pitiirvu que lo dite aalle «l'examen ou 
1 inngasm de «liatrihutioii soit placé a une «listance 

d'au iikuiis «piatre cents verges do la poudrière 
piincipab*, et soit a-sujetti aux niénira règles et 
conditions, quant n sa construction et mise en opé 
ration, et entretien, «pie celles «pii sont fixées et ati 
piiU'ca «huis b* présent réglement pour les p«iu 
«irièrea ordinaire».

7<*.—Le câbler «b*s charg *a pour l’emmagasinage 
«b* la poudre «iati* les poudrières cenciliéea est fixé 
romrm* suit, savoir :

l'our la léceptiou et la livraison «h«
toute en»«pie «le 25 livre*........................ 5 cents.

l'our l'eimuasiiiugK d'iiellu «Inratit
toiite une année......................... .. 20 cent*
et d'apié* le taux pour une rnoiiiilre( ériodude temps.

La |Miudr«‘ en caniatre paiera cin- 
«piante poureeiit au-des»us «les charges 
plus haut fixées.

INSPECTION.
8e —L’Inspecteur de la cité f ia l'inspection de 

I toutes les l.âlisNes destinée* à l'eiiimngasiuage do la 
poudre ou «litli» lesipielles OU »o pi'opioe d’en emmn- 

| gasiner ou dans les-pielle» il y a déjà des dépôt* de 
; poudre, idih de s’assurer qu'elles sont cmiatiuite» 4 

i'énreuve du feu et *iiivant I* loi et le présent régie- 
I ment.

0,*.—Avant tpi'aiirunc poudrière puisse Lire uli- 
! lisee. l'Inspecteur «le la cité fera rapport au comité 
| «le l'olice si elle est construite ou min suivant la loi 

et le piésrnt léglentenl. seion D-cas.
im*.—D«*» qu une poinlriere cummeiieera 4 rece- 

! voir «le la poudre en magasin, le « hef ou l'un des 
' sou» chefs «le l’olice en fera la visite «le temps 4 
I autre, et rendra compte au comité de Police, aa 
{ moins une («ns le inoi*. de tous les détail* de 

visite «*l «le l'examen de la «iite (Miudriére.
I le.—L'Inspecteur «le la cité, le Chef et le* Ions- 

i chefs «le ♦ oltee et l'Ingénieur en «'hef «lu Départe­
ment «lu Feu, «ni aucun d'eux, |Kiurront 4 toute 
heure raisonnable, entrer dans aucune bâtisse ou 
lieux dan* In cilé ou dan* un rayon do cin«| milles 
«les limites «le la cité, nù ils ont lieu de croire qu'on 
gsnle «ie la |«omire, afin d'examiner le* «lite* bâ­
tisses ou lieux pour voir »i elle* contiennent de 1* 
poudre.

PJe —Il sera tenu dan* toute bâtisse ou poudriore 
«le «'••lie nature un livre iinhqunnt toute la poudre 
reçue chaque j<iur, ou dan* ht Lâliasu nu |>oudriére( 
ainsi que la «(uaiitite qui y reste; ce livre sera ou­
vert en tou* Vinps 4 l uisperiiiin du chef et «ie* 
suiis-chefa de Police.

LICENCES.
13e.—Aucune personne ne (Hiurra ériger, établir 

ou employer aucune poudrière |»our l'emmagasi­
nage de la poudre dan* uu rayon de cinq mille* de* 
limite* de la cité, soit comme propriétaire, locataire 
ou occupant snn* eu avoir préalablement obtenu 
licence du Conseil de la cité; et elle devra donner 
avis au nioiii* «luinze jour* 4 l'avance, de son inten­
tion «le «ieinsmier rein* lir«-nce an moyen de deux 
annonces é cet effet insérées au moins trois foi* par 
semaine dam charnu «le deux de* papiers nouvelle* 
publié» dans celle cité, à savoir : dan* un papier 
nouvelles anglais, et dans un papier-nouvelles fran­
çais.

14e —Le Conseil «le la cité pourra révoquer ou 
annuler la dite licence, ou refuser de la continuer, 
chaque foi* que le proprflaire, locataire ou occu* 
pant d'une poudrière aura été convaincu de quai-

Annonces Nouvelles.
que violati«*ude*VT etvâ Vit tuiiacap hêoud'stM uu* 
de» dlvpbslUulis du pi« teat IVgUxUvOl

15»* -Toute pr'»*l,iie qui «it-IllUlulci u un*' i.* fin , 
devra en li.Uinr loiiips suUUiel're h' pian du Ifiiuln 
SUI leipie «'II.' sc pi','post* d'él’igui Une | «» «•«»• 
avec touifi le» pat'i, ula«ilés «pu • y r:«tlu«'lieni 1.0 I 
lu plan «le I* | outil loi e tir j4 «‘X iktant*-, < t polit I <• i 
«pirllo ullit deiiotUtlr luelm*

16,*. —Lu du t'uuseil pourra «h-s b»rs arruid.i 
une li*‘uu«*«' ««u «In r«'«|uérai‘i •••« permettiul erciiioo I 
«le la dite poudrière, ut a«.t«u»ier le « ««noté de l'ol.»** 1 
«« accorder et livrer uu du ivquoiunl um* h, ••n. • { 
p* ur y eiuliisgAAiurr de lu poiulif, «lu - qu «e«l*i 
nier sv srra t't«nfoi®è nui ,* X i g i UC« i «L* la ii- 
et «lu |•tT'»ellt régh'Uioo'. a l’uulif • *« ►sii-fi. totu du ! 
till ll.•p>'. teui fl -Itl C« tinté df po.lt f.

IT**.—Aut uni* pf « son«iu iif pourr.i 
«b* lu iMilidl'f dtoll* toUCUUf poudllVlf, 
prétoltolilfliteul oblrliu et t, su la in* 
pour it ellu « ouuiif susdit.

IHf —«'buquf lu'fiiif ainsi livrée * 
g liée il'uin Copie uulheutiqui' du pie*
«Ignée du (,i. llirl d*’ lu file «p*i ) appwei.i !«• »t . au
olhciel «le la cité.

I RANSI'üRT DE LA l'ol DUE
IMe —Aucune poudre ne sera iran*lporté «le l'cii. 

droit o» elle seia débarquée «iuiia Luconu uull’e l'UU 
«'• lu cite ai eu n'ust pai la iuu M ri«'i rn »*l en iv. 
iiioiitaut put le L'beililU l'apiueau |ua«p« uux limilea 
de la cité, «h* la piaqu’aux p«»uUrier«'* ; et lea v«a- 
ture* traiiapxirUut I* dite poinlru a*' ticiidioni u une 
diiiaucu «Tau luoin* cent v«*ig«*« l um* de l'autre, 
tain «inii» lu rayon «h* « iuu milli s uu d**li« «h a Iniiit. t 
«le la cité qUu dull* lea limite* mèutea de la dite
cilé.

20e.—Aucune quantité de p.iudl'e «'XiéilMiit vin^'i 
cinq livrus pesant lie sein linusportée «ie lu ilit«' 
poudriuru ut appoileu «lull* lea iimitea d«« l« «Hé 
|M«iir être mise u hor«l d*- batiineiil« ou aucun v.io 
seau, ou aucun clieinin «h' fer, ou uuti«* moyeu «I 
truuap >rt a nioiii* qun les caquua c*»u'«'naul lu «lit

Iioudru U* Soient «‘lupuquetéus dans «lea bi lles «Il 
«ariD ; et l’en uu se servira d'aucun outil <>u ui:«i« 
riaux iiill.tiiiiiitthles pour empaqueter les «lit»'* Loi 

les ou cuquca.
• lu.—Aucune qiiuutiié «le poudre ext f hull cinq 

cents livres, nu pourra «‘U nucuii teuipa. «I ms 1. 
limites «le la dite cité, ou du hàvre «le lu «lite < iii 
être luise ou demeurer a ImmiI d'aucun vui m au, 
chemin du fer «m autre uioyen «h* transport et iiii 
cuiie«piautité «le poudre excédant vingt i'iiii| livre.
«tu pourra en aucun leiapa, «Uns les liiiuie» de fi 
cité, êlie iniae u hord d'aucun vaisseau, wagon «h. 
clii'iinii de fer, ou autre moyen «I* transport, ù iiioins 
«pie les harils qui U cuntienueiil ne soient « uipa 
qiietees «Uns «les b«iîtesou cu«|Ue*, aiu'i «pi'il <*sl 
ci-haut ordonné.

22'.—Aucune poudre excepté dans les cas ci 
apres imlitpiés dans la section vingt-qualnemv «h 
ce réglement ne aura traa»porté<* «l’aucuue puutlriér, 
dans la dite cité, ou dam aucune rue île la «hti' cit«' 
ui ne sera livrée à aucure personne on dans huciiii 
emlroit située «lan» les limites de U dite cil 
bord d'aucun bittiinenton vaisseau, ou sur titiriiti 
chemin de fer dans les dites limite», à moins «im* la 
dite poudre ne soit traisportée dans «b'» voitures 
qui seront dùinaut licenciée* a cet etfet «-i iiuiiiérti' 
tées en 1a mani«*re ri après «lé»igiié«* ; lesqm ll«*s 
voilures s«'ront «le IVs|èce et description ipii sui­
vent 4 savoir :—voitire» couvertea et lornié, s. «lont 
lu dessus ut les côtésserout solidement ravètil» d'un 
prélat ou toile cirée; ut la caissi* «1*n din'* voiiurus 
sera reliée et assiiÿtit* avec h-s mélanx suivauis 
seiiluiiient. à savon: du ciiivr» rouge «m j.iune ou 
«lu zinc; la |iorte dis dites voitures sera fermée «'u 
tout leinp» uiceplé loisipie l'on placera «le lu pon­
dit* dans l« s «lite» vjitur«*s ou qu’on eu retirera ; et 
le mol “ Foudre" «îtiis h-s luiigin s anglaise et fruii 
çaise sera peint p* grosso* lettres sur « limpn- côté 
des dites voiturfii.

23e.—Auruaf* pèsoiitie un pourra »•- servir «les 
dites votturus pou le transport d«- la poiidtu ou 
pour In livi aisoii l'icelle ilaus aucune partie «h- lu 
cité, «m Hans uu nyott du cinq milli-s «les limii«'< 
d’icelle, sans «-u aaiir obtenu la permission cliatpn* 
iiunée, et avant (nu les dites voilures aient été 
dÛm-Mit enn-gistrtvs au buioiiii du Cln-f de l'oliee, 
et qu’un certifn iiCei un numéro aient été livrés à 
cei uflèl par le «li Cln-f «b* Polic-t ; le «l«t nuui«*ro 
sera fixé aux ditts voitures d'une iiu.iiièi'e visible 
tel que l’indiqiieta la «lit Chef de l'olice ; et nue 
somme du cinq dillars sera payée pour tel eiir<-- 
gistreuient, en susde la taxe urdinaire imposée sur 
lu cheval et la voihn*, comme pour l« s untn s char- 
reliera.

24e —i'crsoiiiie te pourra ciiiiduirr aucune telle 
voiture dans les li|ut« s de la cité, ou «Inus uu ravoti 
de cinq iiiiilus dealimites d’icelle, suns un ih-iiuih 
du Chef de l'ulicuet uu numéro «pii sera fixé d'uin* 
manière visible s/r le devant <l«* »«in chapeau «>u 
de sa casquette; * le conducteur dovru payer nno 
sonime «l'un doll t pour les «lit p -««nia «-t nuuiéio.

25.—Do grands h«iitns, b irils ou paipn-t ■ «on 
tenant dna caque de poudre, pourront être t« uns- 
poités dans le* i'barr«*ites, cabrouet* (irucs) m 
waggons «pii seyeiit ordinuireinuiit aux truuspni t», 
(lourvu «pi’allmUIP omlieliUellt |U|S VU tllétm- t«-mp< 
d'autre* articlis «pi«- les dits patpieis «h* poudre, «-I 
pourvu aussi |ie les dit* paquets soient bien ur- 
lôtés et couvels «l’un prélat en toil)* cirée, «-u bon 
onlre et sans Fcliirun*. qui portera écrit en groises 
l«*ttr«*s sur l'nxlroit le mot “ l’otidre et clia-pK- 
biiite, baril ot puquot, portera a cliaipn- bout «m «le 
cliiKpie rélé.lr m.ït " l'omlrn ” en gri«»se» leltn-s 

26u —Il es «léfeiidu à toute pi>rsonu<* -pii « hur- 
roieia ou nién ra de la poudre d'avoir sur elle «l<-s 
pipes, allumutcs «m autres substances d une intim- 
d*ngeri*use «>l imlUmmahle.

2Te.—Il est défendu «i'introduiit* dans l’etu eiut» 
du mur sxléiieur qui entoure une poudrière «les 
chevaux, chwrcttui ou voitures «le «pielqu'espect- 
qUu ce soit.

ACCÈS 4UX POUDRIÈRE^.
28e.—L'entrée dtns l'eticr iule «tu mur extérieur 

d’une poudrière eit interdite 4 toute personne 
ayant sur elle une |lpe, des allunielte», ou autre 
substance «t'une nèuire dangereuse ou iiiRninnnibb ; 
et il est par le» |ié*ente» strictement iiéfi-udii n 
toute personne de lénétrer dans l'eucrtnte «lu inui 
extérieur susdit, eldan* la (toudriére, si e le pm ti­
des vêtement» auxquels sont alla du1* ou nièléi 
quelques métaux uulres qu«* du cuivre jnuiii- ou 
rouge, zinc ««u fomlatic ; toute nersuntie pénétrant 
dans l'enreintd ei la ‘ |«nminér«> susdites sera 
rhauasée de patittufles en tapis ou autre molli- 
étoHu, ou iiu-pie«la ;et afin d'aider à l'exécution <l«‘» 
présentes, des pan.ouRe* ru tapis serout eu tous 
temps gardées etdéposécs à l’eutri'*«* du dit mur 
extérieur.

29e.—Le propriétaire, locataire ou occupant 
d'une pomlriére inra seul le droit d'avoir en sa 
possession les clefc «le* porte» «lu mur ll’••n^••inte 
ou de poudrière; aucune poudre 11'entrera «lan» «m 
ne Rortira «l'une eniidriéi'i* que durant le jour; « t 
le» |M«rt«*» et ouverures de» «liti-s pomlrièri » serout 
fermées 4 clef en tiu» temps excepté quand il sel a 
nécessaire «l'iiiirmhiire queltpie qunutilt* «h* pomlr«- 
dnn» le* dites |ioailriére* nu de l'en retirer.

30e.—Il est «léf:*du ü'iiilrotluire, sous aucun pré 
texte que «-e «oit, «lu la lutniéin ou «pn-hpu- « liose 
(pli puisse produit» de la lumière duns |'iiitéri«-ur 
«lu mur d’eiiceint)-; et dés «pi'il y aura appui i-tir«- 
d'un orage piorbxin, toutes les ouvertuies «b- lu 
poudrière devront être fermé)!* et le demeureront 
juaqu'4 ce que I orage soit passé.

•lie.—Aucuns psquet», barils on caques <i«* pou­
dre ne seront en aucun cas ailmis dans uucuui- pou­
drière s'ils un sont p** dans un état de réparation 
parfait; ils «levrot* être bien fermés et sans fi<»ur«*«, 
et les outil* dont ou *e aervira pour les lépan-r 
seront excluaiveiaeut eu bot*, cuivre rouge, fer 
blanc ou zinc.

3Ve.—Le* paquets, barils ou csqnes de pnndr«' 
seront purtés aver précaution «lan» les voitures «les 
tinées 4 leur triuaport, et <-n serout reliiéi d« 
même ; et il* ne pourraiit être ouverts, ni In poudre 
en être retivée « -« il* œiom «■< ««millf 
sunlit et non roalés *ar lu planeb)*r «ni sur le n««l.

33e.—L««r*que de* baril* de poinlre seront «m- 
balle* dan* ara bottes ou quarts, cette opération 
ne pourra *• faire dan* h-n limite» «b- la cité ni « 
une «tistaiire moindre de cent verge» d'auciiiu- pou 
«iriére ; t ! le* fortes dn mur d'cnceiute « t «h- lit 
piiudrière ne Mnmt pas ouverte» lorsque les barils 
keront «-mpaqueRs connue susdit.

PÉNALITÉS.
34e.—ChaqM Lia que l'on trouvera une qiiAiilili- 

de poudre excéèant vingl-ciu<| livres pi-satit «Inus 
aucune IdUisse «U place coiilrairemi-nt aux «lispu- 
sition» du prétint réglement, un membre «b- la 
Force de ('««lice en prendra I» rbargi* «*t In trnns- 
)M,rtera dans me p«iu«iriere licenciée, aur l'ordio 
du Recorder, uiiame mesure préliminaire pour 
mettre la dite piudro eu fûreté en ntteiidniit que 
de* procédés ssient pris devant la Cour du Re­
corder |«onr la c niliacatinu d'icelle.

35«».-—Toute ptudre gardée, transportée ou i-ui 
magasinée conCuiri-iiu-nt aux dispoaitions du pr»1* 
sent réglement, sera cnnlitqiiée en faveur «h- la 
«lite cité de Quslier, sur la conviction du contre­
venant «levant U Cour «lu Recorder.

36e.—Toutes personne» qui violeront «|iiel«|ii'uo<- 
dea ilisnoaitioni du présent «égleiiK-nt seront pas 
aibles d'une aiiende ««’excédant pax deux r- nts 
dollar», ou d’ut emprisonnement de trente jours, 
ou des deux 4 h fois, pour toute et chaque c««ntr i- 
ventiou.

3Te.—Le mit ''Poudre" employé dans ce ré­
glement signifi*ra et vomira «lire toute espèce «b- 
poudre d'ifne sature explosive; et b-nen •• Pou­
drière ” n'entrtidra d'une bâtisrv destinée A l'em- 
magasinage del* poudre.

38e.—Le privent réglement deviendra en force «« 
l'expiration d'in moi* «le calendrier «le cette date.

39e —Le* déposition* «lu présent réglement u'*f 
fer te roui eu airune manière que ce soit le* pou. 
driure* appartmaiit au gouveriienient militaire de 
8a Majetle.

i’Ri V IN»‘K DU CANADA, t
■ » 1 UK 1 U» ql VU» t y

Acte d'insolvabilité de 18G4.

Le «lix-iieiit .4 tj.v joui 4h< juin mil buit cent *oi.

L h >rub

m

I« * k-Tiniu*» T* s « tu «t» xi 
autant.

Juge A*-

CHAtiLES KDOl AMD SEt Mol li.
l'Ltinasar.

vs.
C-'llARLES GUAY

D» » thOkl K.

\/ I lu |.étiii4,u il,- U ptrl du Plaignant filée au.
j4.ur l'hui, 4I, Kiaitdaul ipi'uua luxeinbleu dea 

« 1—alir 4*rt «iu «lit .h-f.-uiivur ait lieu au lt-llip* et ù 
l'. lulioil ipu puuv, ni éire déaiguéa, vu t'usi L- cui. 
tili* !»i «lu épnié pioiboiiotuiru, pur l<-qii«'! il uppi-ri 
U'i'aui une pétition |«.»ii iiivalitler ou ariôter le» 
l-rot éiioii « n'a én- lih-.- « u c«-ii«* « anse, il «-si ««r» 
«lonué qu'uile a»*ellihlé# «le» cléaucier* «lu «lit Dé- 
t luleiir suit leiiuu «tevaut «m «Ica .luge» «le crltu 
i‘««ui'. «Iuu» li Sa!U- ,1e» Jii.- -», au Palm» «le Jtulice. 
a Quebec, MARDI, le D< H ZlÈMK JOUI «lu .11 I L- 
LK I pr«i-liuiu, to tl.N/s: lii-Mi t .s 4I1I lliutlll, «Mil» l<*
hui «t«
4' U I 4- Il I
.lui. 
»*»! V : 

»ult

.toiiiier leur a\ u »ur la U0iuiiiatiou d'un p.o- 

.-lli.i.-l « t d.- pr.-uJr.- telb-a UUUVelle» pUH'é-

VENTES PAR ENCAN.
PAR A. J. MAXHAM & Cie.

VENTE ANNUELLE
l'OUIt I.K COM M K 1(4'K

D’ Epiceries
FKANCAISKS et ANGLAISES 

DE TOUTES SORTES.

PAR ENCAN 8KRONT VENDUS,

Alercretli et Vendredi,
Le» '.'8 et 30 juin,

A lTX MA d A S! SS PE

NN.LAl\K,«IBB&Cle.
La v.-iite cuiuiuciicera 4 I'VE Inure R M.

s qu. 
bl,II,

lu lui penueltru uu \4-rtU du l'Ai't-i ti’lll- 
1 .le IHi. l ut «pt'avis d.* telle aas.-lilb!.-.-

A. J. MAXHAM
Qiietu-c, 23 juin I Ht

A Ci*.,
K. vV 0.

( \ i .ii« Copie,)
J. Ü.

Québec, 23 juin 1865.—.31

R. DUFRESNE. 
Dép. P 0. S.

l’KRIHJ.
Il 1ER MATIN, un LIVRE LDèl’ET EN Ult 

couteuaiil 14 poi'lrait* pliutijt'aphiqu*'*, avec 
nue t’iou noire en Jais, entre *«• m;iga»ui du M. 
H i xi. ri. ,t lu Côte du Palais, Haut»** Ville. Celui 
qui I au«a trouvé voudra bii-n 6 i«,»ii«*llre 4 iu Bu

V liemiii «le Fer
DU

GRAND JRONC.
IE PltBMIKK EXPRESS SPÉCIAL iiour la 

Â Rivièru-du.l.o’ip lain.-ra lu P4iiuti*-I évis 4
3 30 P. M , SAMEDI, h» 24 juin, revenant Lundi, 
ù 11.04 A. M.

De» Carti-* pour le voyage *«-r<uit vemliius au 
prix il'uiie piaatr» 50 reiitius.

On »•• propose «b- faire functiouner c«- train tou* 
les samedia «iuiaiit lu xaisoii d«-s cliuli*iirs.

C. J. BR Y DG ES,
Dir«»cl«*iir Génint. 

l'oiiitu-Lévis, 23 juin 1865.—'f

Uri«* n
Qilelt--

ilipellSe « u
21 juin 186.

i-liuh «lonin-i

Reinercitnenls.

CHEMIN DE FER
DU

CrK-ANB TRONC

CHINGIMINT D’HEURES, :
A COMMENCER

LUNDI, le M courant.

IK soussigné, eu r«>m*é>u»i «r* ami* et le public 
J «l«- leur imlrnn-igu, «|.»ir«« le» inbuiiier qu'il est 
entré eu aociété avec aonlil*, revenu derniéreuiunt 

«i'K iri>|««- uù il u |>a»!««-••'•’i1* au», surtout «« Paris, 
pour l'élude k| i-Ciale il* la ncielici* du l’OPl (QUE, 
qu'il coiiuuit ù fond».

La iiouwlh- ami«*iesera*ou* le noiu «lu IL VollL 
\ FILS. Omctxks.

Le nouvel élabliei'iiient traïufcré dans li mugni- 
fiqlK- uiaiitill un pi rn- «le taille au coin de la mu 
«|«- lu prison «‘«it b««ucouii atigineiité.

Mi-»»ieur* H. V'HL .V FILS seront prêts 4 exé­
cuter tous les «fdres qui leur Seront contiés et 4 
réparer toutes «•pece» d'iustrunieuts dans leur ligne. 
Il» Huriuit ciiOlaïutneiit «-u iniiiii uu aNsortiuieut 
coiisidéruble Plnstruineiil» «I ArpeMiige et de Mn- 
tliématiqiies, Téle»c«»p«-s, Microsrope», l.anterni-s 
Magiqiu-s. 'ern-s «le Mariin- et «l'Opéra, ou aucun 
autre iu»tr»iu«*nts dans cette ligue,

— Avati, —
Uu hpuoi liui«-nt consiilérable de Lu nul te* dites 

l't-blile t «le loriMions; loua ce» instruinetit» ne 
pi-uv, n)être égalé* par ceux d’uiinm autre établi*' 
Ni'iiiei, «*ll cettu ville.

B. VOIIL.
Qiébi-c, 14 juin 1865 —lui

AVIS PUBLIC.

LA Kiui.'ignéi-, Mailnnu- A. Di'Lonue, de Sniiit- 
Tlinma» ( Montinaguy), informe ses amis et le 

publii' .-n général qu'elle m- »u rendra responsable 
(i'aociini* «lette rontractée par toute autre pi-r*ontie 
qu'elle même.

M. A. DtLORMB.
Québ<-c( 14 juin I8i>5.

£ 1300 Demandés.

r;

(I.i'a Train» garderont la même 
ceux «le Montrénl.)

vit«*sse i]uo

fié part tps Trains de la Pointe- Lévis :

|i -XPKKNS pour la Kir iére-ilu-Loup,
A'i niarili, mernedi, j -udi et vuiulreili 8.30 a tu
fiaiu mixte A Richmond «-t les atslion*

Hitr lu route.......................................
Tram mixte pour la Rivière du-Loup.
Expies* pour Montréal, l'Ouest, I*,, 

laml, Hostou, etc....... ..............

A Kiibi ique «le Québec «lésin* «•nipriiiiter en ce 
iiinuieut um* soumii* il«- £1000 a i! 1300. Pour 

ertèc lier un p «reil l einLeUI Si lUelit, (III* tillre les 
meilleure» gnraiitie» possilili*».

8‘adressi-r uu PriH-ureur de la dite Fabri(|uc. 
Quéliec, 24 mai 1865.

t f «il de» répara­
nt»

lésirahli[• E soussigné ayant iigraiiil 
J tiniiR « «»ii*idérablu» 4 «un lli'ilel, à Rituousk

Express spéiinl pour la Riviére-du- 
l«*.« samedi» si-ulriiient..............

,oi»|i

pourMulli-
Traiu pou 

Pointi* 
baska

A nivé

MaUi’» «b

Montréal...................................
Trois-Rivière» lai»*«*ra la 

l.évi» à H.30 p m., et Arlha-

9.30 t» in 1
1.00 p m

2.00 p tu

3.30 p m
8.30 p m

«b* mnniert* a iloiiiii*r tout h* confort
I ère, comme par le pnitM*. recevoir l'i'iicourage- 
ini-lit «b- »«•» amis «-t «le» nombreux étrangers qui 
visitent cetn* paroi»-'»* «birant la saison «le» cbnleur».
II aura a leur «li»po»itioii 'b** voitures «-t «I*-» gui«le» 
pour «le» excursion* de «-liasse et «h- péril*-. Bon 
Hôtel ne trouve trèfr-piè* d'uu endroit tiès-propre 
ihiiii' le» Bain*.
* Mivi.ooi.si «n «TtS.

Ilimouski.‘JD mni 1865.—jno

AVI».
L*.

7.00 a m

v -t Trains à la l'ointe-Levis

Montiéal ...................................

AVIS PUBLIC.

AVIS PUBLIC est par le présent donné que con- 
fimiémeH 4 la 31e clause «ie l'Acte passe dans 

la 25* année 4a régne de 8a Majesté et intitulé : 
" Acte pour anender le* Acte* qui incoQuirent et

3ui cuncernenl la cité de Quéliec, ’ le réglement ci- 
etaua aeta D une deuxième foi», vendre li, le 30e 
jour de juin c*urant.

L. A. CANNON.
Gieftier de la Cité.

Québec, 23 juin 1865.

Express spécial «le la Rivière-«lu-Loup.
les lundi» si-iileineiit.............................

Train uiixti* «le la Rivière .........................
Truin mixte il<- Riclimond........... ..............
Express «le la Riviéi«*.du-L<iup les mar- 

«lis. iiioirroiii», jeudis et vendredis. 
Ex|>ii-ss «l«- Mi.ntréul, l'Ouest, l'ortlaïul, 

Kostoli, etc.......................
l'rain mixte ties 1 roix-Rivière*, arrivant 

a Arthnliaska A 7.45 p m, et 4 lu
■iiit«- l.évis.

OT Un 
ttuiu.

va|«eiir voyagera A |'arrivé«'

7.15 n tu

11 08 n m 
12.45 p m 
6.05 p m

8.30 p m

9.30 p m

7.15 a lu
de rbiiqu •

Pointi- l.évis.'

C. J. BKYDGBS,
Directeur Gérant. 

3 juin 1865.—Of

_ _ _  FRAIS!
VKNANT D’KTKH REÇU

DU SAttUâNAY,
TOO

DE la plu» belle pêche qui ait été apportée » 
Quél>«-r, venant d'être reçu par •" " Lady 

llea.l.’*
IV Ceux qui dés in-nt eu«o>er «lu Kaumoii en 

caileau à leur niuis •*■«•• aucune iiaDie «lu Canada 
ou aux Eiuts-• «u», peuvent les faire etnpatpiHer 
«huis «h- In^.’lace-
On trouvera tons b-s Végétaux et Comestibles de 

luxe «le la ssisoii chez

THOS. McCONNELL’S,
MARCHÉ FINLAY.

IV Venez h*» voir.
Québec, 21 juin 1865.

soussigné, tout en rnuercialit *•*» ami» et le 
public en général «le l'encouragi-ment qu'il en 

a r*çu jusipi'a ce jour, profite «le rette occaamn

Imur h-s informer «jn'il a fut «l«- GHANDEH AME 
dOKATlUNH A S«»N HOTEL, No. 1374. RUE 
8t.-JEAN, f.iohiiiirg St.-Jean. ««ù il espère méiiter 

uni' part du patronage public.
Il sera heureux de recevoir «les pensionnaire* en 

tout temps, et les vi«y*p«‘iir* y trouveront, » part 
«les acciuiiinoilations pour eux mémo*, des écuries 
conlortables pour leur» « hevaux.

MICHEL DOULIANNR.
Propriétaire.

QikQu-c, 22 niai 1865. 2m

On a besoin immédiatement
DE DEUX COMMIS ayant déjà servi «Uns un 

iimgnsiii d<* Marcluiiulis«*a Sèche* et parlant 
h k deux langue».

S'aille»».*r A
N. MRHCIEK.

Encoiguiire d«-s rues St. Joseph et «lu Pont. 
Québec, 28 avril 1865.—jno

IE puissant steamer * T0P8Y, " canit. Iluaorsi, 
J est maintenant prêt s remorquer les vaisseaux 
dans le bâ\ r<-.

Reinori)liage» coutrartéa par Robert J«-rt'rey, qu*i 
du uuirrhé Finluy.

ALLANS. R AK St Ci* .
Agents.

Québec, 5 juin 1865.

CLARET.
to) tr BAISSES St. Julien Médoc,
£ fD 12 caisse» St. Julien 1858.

10 caisses Ytarguui Media- 1858.
Eu vente au comptant chet

M L. CRÉMAZIK.
19 juin 1865. 12, me Huailn.

On duinHiKie chez Home, Biais & 
Cie.,

ClINt) «m SIX Commis, pailnnt le français et 
J l'aiiglais. S'aiiresser au N«>. 16, rue St. Jean, 
a leur magasin. Huiiio-Villr.
Québec, 14 juin I8«i5.

MANUFACTURE DE MEUBLES 
D3 QUEBBC 

Mue par la Vapeur.

(àrandfN cIiruccn pour argtat ronp-
IabI*

IE sniissigné étant sur le point «le laisser les 
À allait • » en fiveiir «h- sou lits et «lénirnnt diint- 
niii-r son nssoitinient rousiih-nihle et varu* de

Xi:i;tD,ltS DK NKN46K
VRMIIIA, D'ICI A DN MDIS.

Tous h'» etl- t» artnidleinent en main, u une ou 
ib-iix exceptions prés et 4 un escompte Je

DIX PAR CENT,
IM )l J |{ A KG F NT COMPTANT,

(lu pour billets approuvé» a trois mois d'échéance.

A vendre.
C:

l.’iit* Terre 
lliéiiie paroisse.

S'adreMer sur les lieux

NE TBKRR de deux arpents 
sur quarmie. située dans I 

Faubourg île St. Pierre, Kitiére du 
Sud—avec Maistin, («rang-*, etc.

— aussi, —
Huis dans les Concession» de la

Quéh

i Madame Veuve 
CllAHLRS BACON, 

ou n E. PtfNTON Sl Cie ,
Quélier.

Il» juin 1865.—Im.

•Vin blanc d’Y»a»i A Cie.
^^JAINTENANT « ii déharqui'rueat du ' Soerid- 

octaves,
grande variété. A vendre psr

M. G. MOUNTAIN
Qio-bee, 21 juin 1865. •

Huile «le Venti'Mariti.
> A Kl LS Huile «h* Y ••ail-.Mann. 

A vomir* par

I «u- occasion si favorable d'acheter tout** eapére 
l«- meiihle» a nu si fort «-scotupte sur les prix or* 
liiiair«» m* se piésenlera p«-ut •èt re plus et ceux qui ! 

ont besoin «b s articles de cette espece feront bien 
d'en profiter.

Cet arrangement ne s'appliquera pas aux menhirs 
fait» sur commande qui seront couiuio «i «irdinuire 
iiia.'iufactiiré a de» prix très La».

WM. DRUM.
Hue 8t. Paul

Québec, 19 juin 1865.—Iru.
I

Kiigli-h Magazines pour juin.
ADlR8‘Companion, 1 s. 8-i., Practical Met lia. ,

J nu s Journal. K« > mild'» .Miscellany, Fun, Half- 
peiiuy Mitrellany, luJ. chaque.

P. SINCLAIR A FILS.
Québec, 21 juin 1865. |

do en Imiii ordro. 

M. G. MOUNTAIN.

20 B
M. 4i. MOUNTAIN.

Québec. 21 '«iin 1865.
II ir«*hi^ du Labrailor.

I) 4KII.S pris cet hiver, 
lHI IJ 75 l.aiilsdo 

A veil a re par

Qtirlte* 21 juin |865.

Viu blxnc de Cramp, Suter cV Cie.
AINTRNANT en «lébarqiienient ilu "8«»erid 
«leren " grandr variété. A vendre par

M. G. MOUNTAIN.
Qiu-hra 118$.

Yin d'Oporto d’Offley, Cramp A Cie.
^^AIYI RNAVI eu débarquement du

M

Quel,

Soerid-
n tonnea et quartauis. A vendre par 

.M. G. MOUNIAIN-
I |Uin 1865.

MMKETKY INSTRUCTION,
UgKKMIÈtE édition, décembre 1864. Prix 11 6d. 
■ I*. SINCLAIR Jk FILS.

Q'iébe*', 21 juin 1865.

VENTKS PAR I NCAN.
pa it banning & lÀRXALOu!

ACX COtoUKItÇA.VTK

DE CIAUSSURES ET AUTRES.

VKNTK DK

cuiiES m uomcmoc.
Le» soiissigtoi* oui reçu ilistlllitions «le fl Cam- 

pagiiiu Cauadiuuii* d«- Otooulcliouc «le vendre «lan» 
leui* magasins, par Ku> au. «ian» h- mois «i'AOU i 
uroclitoin, t«Mit leur FONDU DE ('i.A«él'ES EN 
CAOU li'Hot'C, faite» celte saison, eoiisistaut d’au- 
delà DEUX MILLE L'AI HNRS, atovoir :
€l«^uc> a«««rlie« p«ur hominrs

44 “ IV III BIPS
<4 é< (i»te talon*) «
« w garçons
44 “ dcmoUelIfN
44 “ enfants
44 “ (.billlain. ) homniPN
44 M fpiumr*

Bittes en foutre peur liomnif*
a 44 IV m m r s

La Ooii paguie a l’intention «f* « Ion- tout son 
f omls de Cla«jues uiaiiul u tiné- s a «'ettu vente, 
«uux réserve, et on appelle l'attention ,1,-s Mai- 
« baud» de Cliausk.uvs sur ce lait, «pu* « ■• sera fi 
seule occasion «]<• s«* fournir «lu 
saison.

HENNING \
Montréal, 7 juiu 1865.—9 j IKf.

t'fiqilts c«*tte

HMîKAI.nl/.

POMMES DE IM N.

Arrivées ce malin par l’Exf ru«». et vemiiies 4 
bon marché 4 la Huile du Murche Cliuuipluiii 

eu haut.
CASE4 Si CIE .

Québec. 16 juin 186 E. \ C.

LEK
AVIS.

Oouaixust»«r«*s pour la Ihll'ipio 
lo

sa u» délaiadiz, *0111 requi* de filer li-urs enli 
au Huieuu de la Douane.

LANE. GIBB A fie.,
Québec, 14 juin 1805. Agents.

On demande immédiatement
UN TENEUR DR LIVRES «'iiuiiii'-ti iit «pii puisse 

lire et écrire Ica langue» fianç lise et anglais)*. 
P*r*onne ne doit *<! présenter a moins «f- c«-rli- 

ficats aatitfaisant*.
N'adresser 4

JOHN LRXIR.SI'RIRR.
No. 33, i ne Nt. i'nul.

Québec. 9 juin IK65.

AUX TAILLEURS.
N n besoin de quatre Tailleiirs «h- p!«-mi<: 
claate.

GLOVER A FRY,
Québec, 31 mni 1865.

O

FIRINE DE BLE-DINDE BUNG
Farine de Ble-1" ' blanc!

UINTAUX.1000 o
A vendre pur 

Québec. 16 juin 1865.—6f

Loi'IN REN M'D.
Rue Nt. Paul.

A VENDRE.
400 B'

V1:

! AKILS 4 puis» n «h- leu* i|iia'ité. 
S'adresser à l'Islet a

J. F. GIA8SON.
An*e 4 Glle, P juin 1865.—lui

Vin d'Oporto, Vin blano, otc., «‘t«‘.
M Mipérirnr d’Oporto it’Otlf v \ (‘r inip. «le 

l'Arabe." directement d'Oporto. V’iu •«'anc 
«le Cramp. Suter ,V. Lie., «lu •' Koeriildi ieu," «lin-c- 
temeiit d«* Cadiz, Gui de |)« Kayper A Ifs. en toiiu«*s 
et CHisaeS, Rllll de-Vie pâle, liés «lellle, du d->, l’«ir- 
ter véritable, pinte* et clinpine*. Aile |'âh* .!*• Ma*» 
Sl Cie., do «lo, Champagne, «liver*«-a tuaripn-s, Cla­
ret, do, Cidre «b- Ri'nl Dovnnsliire, Aile «le l.uhntt 
Prescott L P., en bon ordre, A if- «h- W. Du" A 
cie., MildJk 1. P., do. A vendre pur

i«EoRGK THOMPSON.
Québec, 21 juin 1865.

ON DKMANDK

DANS un Magasin «l'Epicerie», puni le ervico 
du «lebor*. un iiomuie accoutumé a prendre 

soin de* chevaux ; personne ne iloit »«> présenter 
s'il u’eat pas pourvu de bon* certificats.

GEORGE THOMPSON, 
Québec, 29 mai 1865. Epicier.

Cidre véritable iP Devonshire.
parfait «t à ven*

GEORGE THOMPSON.VRNANT «l'être reçu en or«lr< 
dre par

iis d>* laiti-ri« 
h-s famille

Québec, 26 mai 1865.

Beurre frais «le laiterie.
1 fJNINRTTRS de Beurre f 

£l\y m- expresséinent pour l'usugi 
venant «l’être reçu et a vendre par

G RO. THOMPSON.
Québec, 6 juin 1965.

PEAUX DE RENNES
A VENDRE.

100 T
Québec,

KÈ8 BELLES I '«•nus de Rennes, 
vendre par

JOHN LrMKHURIER. 
No. 33, rue Sb-l’ii-rri*.

4 juin 1865.

le
A VENDRE.

Venant d’étre reçu et ù vendre pur 
Soussigné :

ÆT/k n AKILS de Porter XXX «b* Hlood,
tMF -O pinte*.

25 baril* «i* Porter XXX «b- Hlood, chopine». 
31 barili d’Ailepàle «le H*<», pinte*.

l'll<«pllie»25 barila
JOHN I.EMRKI KIKIL 

No. 33, ru«- Si. Pierre.

125 B

tlAl'*KRKile('ogtiacde In Compagnie 
J de* Vigneron»,

Québec, 12 juin 1865.

Gin de DeKuyper.
En débarquement du " Eaglet," «le Kotti-rdaiii :

I0U0AUT8 «le Gin «b* D« Knyper, 
5(H) Caltses rouges et V< rte* de (du,

A vendre par
LANE. GIBH A Cia.

Québec, 29 mai 1865.

Vin d’Oporto.
Eu débarquement de " l’Arabe,'' d'Oporin :

QUARTAUT8. octave» et caiss«-s «le 4 m «le choix 
deCharoico Fil* et Silva, grande variété.

A vendre par
LANK, GIBH .V Ci.*.

Québec, 29 mai 1865.

EN DEBARQUEMENT
Du " Cognac." de Cliar«-nt<-

500
50 Quartaut* do do «!••
5(1 Octave* do «lo «lo
25 Tonne* do do «h»

Mie et foncé, vieille* vendange*.
Par le " Charente," «lo H<ir<l«-aux :

20 Tonnea de Vinaigre «le Bordeaux triple cia* 
ri lié,

80 Quartaut* do «b» «lo
25 Caisse* d«» *1« do

Par le “ Méléor, «le Marseilles:
2£0 Caisses d'Huil* «l’Olive, pintes, récolte d<«

1865,
250 do chopine* do do.

par la " Chaudière," de Londres :
100 Baril* de Sucre écrasé,

10 ItoacauU de Moutarde «le Calmnn,
100 Boite* de Chandelle* de Sperme d«* Bel 

mon, Sperme et Patent,
75 Caitaoe de Old Ton» de Htmth.

100 Boitea delerblaac de Colle forte.
100 do de Camphre mfiné.
100 Boite* de Pelure* Msortie*,
100 Caiaaea de Souchutig aupérieur.

Par " l’Argonaut," «le Brèmes 
500 Demi-Dame*-Jaune* de Vinaigre,

10 Quartaut* de Chicorée,
5 Cai*»e* de Jamboo de Westplialie.

A vendra par
LANE, GIBB Si Ci».

Québec, 24 mai 1865.

1
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Adresses d’Alhires. I !>. MAU RICK

82 DR. BENDER, 82
MKDKCl.V K4’ C’HUMÎlMilKX,

No, H'i, (Jtanin rue Saint Jtun,
l'KK't l>K I. Eül.lSK.

LES PAUVRES GRATIt
WutMit't-, U juin

H. BLÂÏVCHETV
CIHHli UCilKN,

S’U (*, K U h' l>ir l'AKAI.S,

Aiit'ieiihn résiiittiKu <li* hou uiiclef leu 
Jkan liLAkCHBT, Cîhiiurgien.

I

Al liuuiMur d’iiilufiiifi nuiia »i U- liutilic <|u'il I 
vi«ni re>'*vtiir 4o LanU «In liimn tlê Sü 

Kollnn*. *1» lu tAU-liin brataurin «un» livaln u» | 
Ciimiibly.

A vt-utJrn u •ou uoiivt'uu iiia^a»iu li«a»r>ViiU Û4, ^ 
ru» Si. Hivrr*.

Qui'lii't', I » mai IM'..'».
!.«• JohihuIiU Quttxe ml |>riû <lo luiu'o.luirn < <

miuubt».

Maison Commerciale,
MAKCI1K UK LA HAUTE-VILLE.

Il E il A N FRÈRES,
O XàllLL A RkHAN.)

U.___________________________________

i;
AVIS l'UHI.rC.

lioniu'iil

K l>H |tl.AS< IIM |i|èli’ll| Ull<' Ulb'IllKMI |*U|T|' 
i rulu re mi iruilnint'Ul df« lualatiii'» l.’liuuiyi

calra.
t^iK-bi'r, !* juin I Si .'».

KS »oUk»i“un« «luaiu'Ul u\i» nu i|u’ii
__ ib* ft,lln «lali* ila t inunniil du lorm**i'

' uiu* toi i«iu‘ mtniB lit iuiatiu ib' MiKI IX «V MtiKKX* 
i: V. l'oi.r la vt*uui d'Kiiirui in», du V ll»»••ll<•. ili' 
loiii'l» d’i iiluuta, rli'., «If., ibiu» u run .Sou»*lfKoi I 
•u \o l’i, Üuitr-V ii!i‘,

(.fur uKKordiiifui ib* Marrhamliai'a **u iiiiuu Kt*rtt 
loij ihi« (-«liai b<i ibla ul bii-ii iltoiri lia r*| l'it'Ul 
Iimi |«*i,i* rouaiault* uileulioii n >\ aH iii <*a ér,li*r 
uiti*|.url <bi ituirouNKi* iiublii •

A K<jKTIN,
A. MOKKNUV.

(iiii*i««-, :i imii

r\ U «ublir au Nu- 54. run Ni. t'inrrn, Ru»»« * 
Vtllt*, uu utaKaaiu d» l'rutluil» 4 raut;»!», ni apéeia* 

tlf I t\K UÉItrCI Ion DK VO A ïi roi U l’KNT aur | lnH»ui*l d» hquulna. l»la «jun Vm. Coguac l.U|ut*uni.
t-|t* . • I <|u’il vt-udra • lit*» |>riE liOfiuudnréa ni »u 
tiaifia tuutna b*a |<a*raouut• t|ui aoudroul bii*u l'Iiu, 

| no,t r ijt* b-ur t'ouliiiu u. M'adiraai'i* au No. ôl, mn 
M. l'iurm, Itaain-viUr. I4ui*bi*i.

I* » cotuiinadt'a •!«» luuina na|'»>t'na»

MarcliaïuIi-niM Sciiu-a il’utiliU*

I.K UOI TKI K 1.1 Ul K
Nouvelles

AÉI AIU.I cou doiiiit ili* i-i ^ 
au lin t io u ni. No. Di, i m* Nli

If t ouaullfr u Inuit* lu*
A M., fl tit* I II u 7 lilOifli* **, I iii.ii I Hti.i

n Iturnau tl« cuu- 
I'rault*. ou ttn |.i*ui 

u* fl auiloul du !> li. « DI li.
I*. M.
—•in,

MIVILLE DE CHENE, Avocat,
Ai KAXNl'1 dt I È hou l,u * t* -i u uu N1* Di, ID K I 

DK-s JAHDlN**, lluuifV’db* il,, tii,**l, -i 
iiiifbff, 5 „iiii IHli5.

N. TURCOT,
IIOHIXXiKR KT m.lOlTIKK,

No. 22, rue lu Montwjne^

L£J ‘Al SU *18 a dl U IL
OunllfC, lli iuilint I K,i*2.

Vl-.N A\T 1,'KTIIK

CYI\IÜ.E DllQCETo'lüiS
Vii^uHiu au N**. I. rii«* l.u i-.ii>,it|Uf, Ifituiu Villa 

iiuniM-,, Ü7 mi*|*I. |Sb*.»

ltAII.LAIR(JE& I* EACH Y,
ARCHITECTeS,

KiicoiL'iiun' dt x riina Ni. I,*iiu »*i Nutlii-rlmul, KdU-

'•.i.nc, I!* m>ûi
bourg St.-Juan.

M. G. M O U N T A I N
suéltnc. ibl IIIIII I flli'i.

•I I. rut* Nt.-I'irrr**.
liusitt*-Ville.

Ouéb

A N K, GIHH & Cie
4.

,o |uiu I »l!‘i
rui* Si- Aiiloum.

Il ville.

Maison a louer.
A b *•' • A l> O N minée dniiK uu iiin^i.i-
' t qil mu* u I Inlet dii»» lu |iiirtie 

In (.b.» t; i i,ll|,êtie île bl |ii,|iiiitE.* e»l n 
lone,* i uni In Kiiimui l in* fumille uni 

vuiidiait |ina»i*r lu lielle aniaoii n lu i::ti,i|>i|;ue y 
lioiivi rt luut le iiiiibiii ilioiiuliie l.u Mutton d 
tili-llllll de 1er ll’est i|i,it UU Mil le et ilullil ib* l elle
reaiiitïiiue.

N'uiire»aer • h**r.
ilAVIKI. A KdÈdRS. Oi|i*bi*c, 

ou n .1. I. GIAï*8iJ.>I, Ulei. 
juin Isii.',.—|miOuebee

» a.
'•••a* -]
-■uiBI

A
IJ

l'i

VENDRE,
N llingMdii|lie élnlilliiKeMiellt ib* I hm- 
dfi if, Mine u Nie. Kméli** ,1e l.ol- 

binière dilt* IllV ère du IJItenn, Mit le 
bord du lleilte NI. I.uuielll, nvee iniuli* 
b* ilnulib*. UU Ml|U‘ll,e Miiulé’e à tl-.l**I f H lèl*

|uiii!ii ; itiiKNi MimlflfK df i b u nif-, • h m rniin, ei
fit*, l'our |iIi,n uiM|»lea iidn. mut iuik .a'udleaaer u

r. DA H KO,
II. THI HDKH,

U1
— A I) N N 1 . —

NK aii|fil>i* (ifiin* Miiiau,, bien linie, avec 
glllllge, iMiugur ù luiia., I ilnriére. Iimi, | mi il h 

nvee uu nr|u*lil de ti'iif en Mi|>erlii'ie. I.e nifilb-nr 
|iinlo jiMiir b* t-uMinieri'i). l'uur |ilus iiiiiiilea iidor* 
iiinliiiii!, H'nilreaaer u

II. y THOBIlBIl.
Wuélu lu tiiMi t stir,—:i,m

A louer.
Avec occupation immédiate.

i KTi’K I étldeni i( roimiMide et ilé* 
y iulileinellt aituée n Muni l'Ielia’in:,, 

tlevillll ori ll|iée |i ir feu IIknHY I’i l".*l 
ton, éer., riMiteiiuiit tjiiiilnrze i bunilir * 

utiKKi, mi *iue el upnirti tilrlit V iilb iinnt ge 1 
i iivi-A u vin i l u lioia, lloia élulill a lIVi 

|u,rta et reiiiiai* fl inaiaon juiur loetu iier 
Auaai deux acres de tern* eoi,i|irii nvi 

tiaaea.
l'our le loyer et nuire» détnil» »i,ilrea»i*r ù

Itoss A Oil*.
M Mini IWi:».

le» I A

Unél.

A louer,
(1RTTB mngniliiiue pro|iriilii*. I»* MA- 

./ MtIK DK.s AUI.N K IN. aiiuén u NI. 
|{i,i-|i de» Aulne t», nvee un terrain dVn 

\ iron Moi(niile*t*t ,|iiiu/.i* (*■'>) Hr|»eiit»en
Mlpei line dolll lu |ilu» forte ................al o, i:U|»ée |iiii
de» Jiirtliu», Verger». Kiuuga. Kivu*.,*, et,:., ete. I.e 
I,.* tout niiisi ijue lit deiiieun* seigneuriale les 
billl»sr» i|iii ell ilé|»rllilfIII Hunt dilll» UU ordli* pur 
fuit.

I.e» roui,nudité» de toute» Mille» uu'otlre t elle 
propriété, jointe» ù soil benil »itt* élevé, Relllelueul 
u nu arpent du fleuve et il nue prlilo disbinee du 
l'Iieiniu de fer, eu b*ul *a,i» contredit nu de» Villas 
b*» plu» désiralile» et !••» plu» ciiiirniniile» du (.n- 
liniln.

l'oudiioH immtdiatr.
S'ild|ea»er ù

Cl KICK TÈrn,
Wio-liec.

ou n .1. Il i r IM l’I IS.
Ni. Korli ib'» Auliu'l». 

Qiléliec, S'i février IHliô.—u o
BU K K AU l»K LA POSTK, QUKBKC.

t.tlli»a muii rfchtniti ».
(date ,le* l.eltre» qui re»teitt n'i Hureiiu île In l’i»»te 

tle t^uélu*,' juai|ii'uu I > juin. elc.. elf.
JV' N. le» leltrea suivi,nies ne sont pu» retirée* 

dnn* l',*»pnee de »ix sen,nine» île t elle dute. el es 
»fio:il • ntuyees nu •Uni* *uu des l.**lin*s de Uehut.

%, |i peisoiiiiea ipn réelaiiieronl niionne de
,-,.» b*ni i*», sont ri »|».*eliieuae,ni*i,t |n ii*i*s de «Jeiiinn* 
«1er *• lettre» i nnoi.céea "

—An II iint'iiuli iMnvi*. Al-nrd Mr* J. 
g. — Itai'on K* l'duiauil. Dlsis > lixrle». Ibiurlier K. 

Dm inni .loRi'pli. ItiirnaJo*.. De ling” d- Mid-. Dimviii 
l.oiii», DelaiiL'er .M**n» , i’.bunlel Ma,lam,*. Houchei 
dit Moietii l Tlléoib*re.

C —i’hioii Didier, Champagne Frédéric, Chabot 
M. H», * ar n DoNMi Joao ph. Ch oiiiiinrd. Capt. I... 
Char and Mi, h* I. Chaud '» h"odon*. Chevallier Tin», 
n,»».

j).—Det'nrier Mi»« S., Online Deile Serapnie 
Dii;f*y Puni. |)iiil»ei* Naiei*»»*- Duhé l.nc, Du V ail 
î'ian^oi», I tiiiuotirhi'l iMIe Biiuiiu. DuinaaCléo 
pha». I> iitruii Cyrille. De Sine. Itliu Charles.

F — K.e, hette A., K n fard H.
0 —o* II,Iron I bdnve, (iro* l’errin Mon», lia- 

matin* Vlaydel. (• eiiier l»aae, (0) (iminliii Dame 
V V- ., ( i II il le I 'halle*.

J{ —Hirl.oiir Kinmaniiel M.idnii Théophile.
J —Jobin Mis» M.
JL,—I. d-*ni iin,< André. I.eger Angutle, l.aro 

rliede Celina. I.apertière Dama». I.abler,pu* 
4M.aiaid, l.aro»** Joseph, l.etniriix Dapli»te, l.es- 
pen. nee J. Pu*, I.e I nbre Loin», l.a Croix I’., I.a- 
lari- Mi».

]( —Merrier J. R 
fl —Null,1111,1 l.'Rditetir.
0 —Ouellelle Théodore.
p — l’ell. 'ier T. I’.. l’runo I., l'aradia .1 lit**.,

ru*loti» Btiieranc»*
Q, —-Vuenilou Cyrille.
j£a_.|{[iu*»t'au Andié, Kny C. J , Koy Cainline, 

Keindéai* Cel*'»liu, Koussenu Vlnhel 
g.—Naterhiu Mi»» Ma,y, Soi,la Joseph St. I.nu* 

rent Ale», Si l’ierre Auguaiiu.
^—Tremblay u. T., Thiverge Mi*» M . Tardif 

Nicholas.
Ouéber. l't juin DM!.'» —.’If

Journatix nnt;liiis par rAlrica.

1I.M STUATKD Londun X* w av,*,* uu tableau 
peint de cette belle gravure the l.ilt'e Uirl et 

the lliittei tlv, I*. Nrw» of the Wui 1,1. t»d., The Owl 
I»., Sutiinbiy Ile view, I».

P. SI NCI.AIK A* KII.S
tgiiéber. I I juin ItMi.'i.

NKW MONTHLY.

IAKANK l.eslie'a X«*w Mnntbiy jomn il de lin.*.
! rature pour juillet, 15 rt»., le Chimney l’orin r 

No :i. 10 rt».
I». SINCI.AiK A- KII.S

tjnébec, 14 juin 18t>5.

Journaux Anglais par le North Atno-
can.

PUNCH, 7^(1., Lloyd’», 4d., Revnold'a. 4d . du 
*21 mai.

I*. SINCLAIR A I II S.
Wuéhrr. U juin IMS.

LEIIEH \ BIHfBEI,
N»- 4, K £ NT. JKAN.

Coton* gi ii a Ij'l lu v< ge,
Maii-huudiae» pour V ën*i,.,,1» ,1e fi^d- el au*,l, a* •»

CRINOLINES.
.'.il dui,/. de» ,*élel,r,*« Crin,',||,|.» de Ihudley, pour 

ëirn vendue» u iii'Hsba» prix

TWEEDS.
Tweed tout luiin* de 1». DID

il» de pllpi r blanc et de t u,|ei,r,
t Iv'liurpea de toi,in aorte»,

i :
Cravate,
NoliVrlii

Du
» Cllelui** 

•lu

ifuébec. I I .juin ISb5.

de
lllililui'es. 
de KiHin-lle
LKliKK A I4NKKKT,

4. ru* si. Jeun

FEU FEU FEU!!
HOME, BUIS & CIE.

KSIK4Î>T iufuiuu*i leur* un,is et I 
I- s Ml is xi,uve» de l'incendia veriiui 

é leur lliagasiii,
I)1 publie i/o*

lldis

No. 16
IXTJ 13 ST. J-EYVTNT,

MAI T4E-VII.I.K.

VENDREDI,
Kl t ill,une le lu, al i «I Irop pelit pour eluler loin 

biir UKNiM lino'iil, il» oui été obligé* d'ouvrir uu 
lliiuve.iti uoi'Msiii dilll» I i

IM'K ou PONT. NT. KOOII,
appartenant II M. O. SAMSllN eu f.ire de rln*/. M. 
Nll'l II il,, Kouri-eiir.

( nui le Kouil» de .Mni’chaiidixea sera veniln da;i* 
l’expni e ,1'iiu mois 

IJuébee, !• juin ItWï.5.

HOME, BLAIS & CIE.,
Ib'siii'ii, inform, r leur» pratique* et le public et, 

L'ém I al qu’il»
TltANSlfiKItONT LEITKS AFFAIRES AU

No. 16, rue Saint-Jean,
l’ro» ib* citez

M. OEO. SCOTT, CONFISEUR.
IIOMK. DI.A IS \ Cie.

If'iébec, 5 juin INliâ.

TWKKDS 1)1) CANADA.

NUI S Velioii» il’.-ndee ............ - l.i, de Twoell.
du L'aiiadii, tou» patriiu» nouveaux et de pre- 

imèio qualité.
IIKHANS KIiEKKS. 

(ci-devant O'Neill et II -huiiN.) 
Conimereial Hnua,*, S juin I *<*!•'•.

N0UVEAÜR1AGASIN.
l\ (out un- & €le.,

OKVimti 1ST

JEUDI PROCHAIN,
AU

No. 73, rue ,^1. Joseph, St. Koch,
VIS A VIS DU COUVBNT,

UK 3UPER.BE ETABU33EMEKT
DK

Alnrcbaniliscs Sèches
/*,*.« tiii> mj- ussnrti'S et à tri s has prix.

fV] i DM attiront xurtoul l'ikltenlion du publie »ur 
1 v le ni'illeiir NSKortnueiit de IIAKDK.N 4'AITKN 
le tou» le* genre» * t de louli a b*» ipiablé» qu’on 
puiase trouver ,lan» eette loealité.

I.e» Daun*s y Verr*ml une bell,* elulage d'Klolle» 
à M intille», K’.,die* a Ibibe.,. «S ije glaeée, et,*.

I.e* ,Me*»ielir» aussi le plu* inagllilhpie loi de 
Tw* ed* fan, *, Caaimii», Drap», eir., etc,

la * MiUNsigné», iiim ,|e metir, leur nouvel é:u 
ldi»»,*11011,1 uu niveiiii de l'aueieii. vrndnmt u
Tih-lut* prix t/ ici à quch/ucs mois /es effets 

nalessus vmitioiihés.
t^llébee. S liiui ISIi.'i

I M M K N S E S A 0 HIFIC E
A L’ENSEIGNE OU PAVILLON BLANC,

A u .Vu. A4, ara nie rue St.-Joseph, St. Il oc h

I KKKIIVKK St l.oKTIK étant »nr le point de 
faire deiumvell,* répuiuiion*, otlreut **u ee 

inomeni un n»*ni liment iré» eiuisidéi aid** d** T w, •*d<, 
Cuxiniir». Drap» mur» de Inule» »orte*. ;*l de véri­
table We*t of Kiiglnnd ; et d» ailireni parti,•u iére- 
meut l'aileiilioii du publie »ur leur a»»ortiin,'Ht d.* 
h lam'lle» de iiuite» b» roiileur*. ainsi qu'un grind 
ii**oitimeiit de 4'laeelle* de faii'Hihe. Toile n Dr ips, 
t oion il Di up*. Cntoii jaune. Shirting, liidi.'iiue», 
Coboiirg, Alpiiru, Mouxaeliii,* le la me traui^ai*,*.

Aussi, un uxKorti lient vouaidéridile d Klolie* » 
II,du-» du meilleur choix a ‘20 pour rent aii-deaxoïiK 
de» prix ordinaire*.

I,. » Me.«*ieiir» tro ivemnt à leur étaldi*»,*meiit m 
aa»nrtiinent régulier et l'un de» plu» cuiaiiiérahl, 
qui «'«isleiit u Ijllébee, de Cln tlllae». Kioc», Cille* 
I'oiin, (inul*. Col». Cravate», lia», rte

A I N SKI I. PliIX SKI LK.MRNT.
Venex, l’oyrz, /tu/rx.

DiOO verge» de Son* noire à bon marrlié.
I.K4 KBVUK Si LOKTIR.

Wuéln e, S juillet IHn-l.

IMS t .-UC5 IMS
La Ligue de la Malle Royale

DK LA

(ompiiirnH* de* Navigation à Ya- 
|KMir Intérieure du Canada,

C>i i\!Ml Xl-vl AN f av. ,* I. » vapeur» de la CoM.
/ FaoMK DI KICIIFU.IBI', forniM une l.lliNB 

WI'OTIDIENNK eiilre 
.Mon In al,

Pmcott,
()({'/cmburit, 

iJrockciUc,
h’intfslon,

Toronto,
Hamilton,

et autre» port* intermédiaire». 
Communiquant u l’re»,*ott ivee |e clirtnin de fer 

pour la oilé d'O-lawa; h hingaton aver le» ateamer» 
•le b, bai,* Quinte ; ù l'oroiito hvi*,* b* \»pei,r '* Ci'y j 
of Tor,mlo, ” pour le* eli&te* ,|«* Niagaia; avec le ! 
rhemili il»* fer du Xnr,l, pour Colliiigwood et le» ! 
Kl:it* de I )ue»t, el a Hamilton aver le rfieniin de i 
fer iraud Ouext pour tou» le» pointa de roue»t.

Pour le» billet» e| mtoi IllUtioli» générale». »'a* 
dresser au *oii»sigiié, ou a »e» représeiiiunla, aux 
hôtel» ou è Min bureau, quai Napoléon.

J. 8TKVBNSON.
A^ent.

(Jllélu

que noua vrinlona geuéiulement !»• aucuup uu-dea- 
«liua de leur valeur.

Nous uppelou» plu. parlleubérrUiUlil l’atteuliou 
du publie aur !•'• artit 'ea .uivaut. *

Toib a et t'otonnadi-a, Toi e i. drapa et oreiller». 
Tuile «ie labié bbtUidllf et UOU lilaot lue, 
l.'u ha» Nappe» daiua.afea,
fiervtetu,» de lablo de luxe en glande vaticlé, 
N ipp. a i*t Doyliea pour table,
Kaauie-inaïua. Kollciiiig», Linge a verte, etc., 
t'outepoiutfs piquée». , ou Vert» de ludetle, 
Tapi», Drugueia, f eutre.
Tapi» d’eacalter», Tulle» tl’eaealiera, et,'.

Le prix rat marq ,é eu plein a*,r chaque arlirle. 
POINT DK SECOND PKIX.

DK II AN 4KKKKS. 
(ei-ürvaiit t; \. dl et lieiian ) 

l,iléliee.‘Jti umi IMi.û.

Cotoiuiufics u hon inurchés.
I liil'KD'Ill 1 non» iiiurquou* uu uatoriiineiit

omplet do Cotouua le* i *\,in*a pur b* de,nier 
«te Illoir el Itoua Bill,line» Inilinl**milll en élut de don- 
liera 1,0» pruliqlt**» b* bénélu.'** complet d«* b, grande 
rélbll’liol, d Ht» le» pl iï qui H eu l,e.| ,'VCVlllUlUUl.

Cotou gtia. Calicua,
f hei tings blanc». Kegaliaa,
Nnppea longue», Deniua,
Doi|t*b,rea( Ditila.
Sbentiuga Khirtinga rayé», etc.

Ce» artirlea aoiia b* nippon U quantité et de 
In inituuf.ii'tuie peuvent aatiafaire c(»,i,plotc*uteut.

—Aiail—-
f'n choix pet, ronsidéi'iifde de Maniillea en soie 

itou ve b», Ai lu'le» de ihotiea, Chapt aux on paille et 
m,lie», uve,' (iiiuveliea garniture».

(iLOVEK & 4RY*
Ouéhec, 9*2 niai IKti.',

Articles pour Messieurs.

IKS plu» giuiub * iiiiiiveauiéa pour tëiemenia de 
2 Meaaieura. dea principallea maixona tlo l.umlro» 
et de l’nnaet aur le point d'étro étalée».

t'heiuia*'» blum he», 
Cli,'mi**'« ,l<* luileilo 
Chei.M-ea de nuit 
f ,oi;« et, aoin 
Ci-nvuie* en »oi„ nuira 
Keh.ii pi-» D in*.

Chemiar» de couleur 
Cheiiiiaea de Kbiitellea.
Ki iii * de niéiino,
Ki'oc» eu Gaze dea Inde»
Ki h irpo H m” da couleur, 
Ki hnrpe» umqnea,

i Ki hnrpea revolver de Sam, l'.ehurpea AmbeNquea, 
Cruviilti'» Négligé Cluvattea de Toilette

blanche.
|'ÿ' Un tailleur de chi'inia» » expérimenté et hu- 

I,île pour exéi'iiter tou» le» uidre» apéciaux d’ulie 
iiiuoicro irréproi buble.

GLOVER Ar KRV.
tbiébei*. ‘2n mai ISfi.'i.

Hardes faites.

(T N f.iml» xiipérieiir el de choix offert uu public 
• Dernier* pnlrou» de l.niidr*'».

Habit» Ki'or» unir», H dut» noir» de hurenu. Ha- 
bu» de iirintenip*. Hnlti'* d’Alpacca, l‘ui,ialoii« 
noir». l'NiitaloM* de couleur, Gilei» noir* ut de cuu- 
b ur. H-ibilli nient* cuiiqdet».

Hnr*b's pour enf i„l» en gritnde variété.
| Un lilllleur lie pri'Mlinre ,'la»»e u été engagé 

pl i, (-e <<ép II lenient el UOU» ROIIIHie* lliaillleilllUl 
pd'ia u coiifat'liniiiinr sur eoiiimailde de* hubillu' 
meal* de muni,mi* ,pie i ou» K illiUlea certain» (le 
poii'uiir donner xatisfictioi, comnlëie.

GLoVRK ft K II Y.
Ou,bec,20 Mini ISfiâ.

DRAP EïllIFH

IVo/ire nux Yûtemenls de bureau.

HIBIUEMEBIS COUPlfTS

W.
Ouébe,’, D) umi Isi:

WRIGHT,
'i, rue de lu Moiitagiie

de

Nouvelles Importations. 
P. COtTURl!: & Cic.

No. 37, rue de la Couronne.

AKIN d'attirer ù leur uueien éti,l,liH*eiii,*nt 
nouvelle» pratique» Vendront à

GRAND SACRIFICE
UN M AG NI 4 ftjl'K ASSORTIMENT DK

CoUi jnuif» Shirting, IndirnneM, etc.,
Dernièrement reçu et urheté u de» prix 

tièa-réduit*.
Aussi, joli» Tweed» vit huit poui' .‘I*, (id- 
Soie glu, ***i valant li*. pour 4». tîd.
(Jllébei*, S Mini l'Ui.V

i:

('•mpagnie de» Vapeur* Oceanlquei 
de Nuntrenla

ÉTÉ nlT 1805.'

l'aRanger» eiiregi«tré» pom Londonderry, ou 
Liverpool.

IV thllrt» île riiintr ven.l»» a dr» p'ir réiluili ,^1TJ 
A LIGNE de h CtiMl’AGNIR p»t euinpoxéti 
de» Vapt'iira de 1ère cIucm suivauia: 

I’KRUVIAN, jaugeant tx.Cnpit. Hallantine.
MORAVIAN •• ‘J.fi.'dl tx. •* Aiton.
HDKKNIAN, •• 2.434 tx. •' Dutton.
vtiVA SCOTIAN. •* 2 3tM tx. “ Wylie.
HKI.GIAfS “ ‘2.2110 tx. “ llrown.
vtiKTIl AMRRICAN. “ I.7S4 tx. •• Kerr. 
DAMASCUS, •• 1.300 tx. " W»tta.
I riins|uirtiiiit le* Mullea du Canada et dea Etat* Uni*.

L'un île» vapeur» ei-de»au» désigné» ou uu autre, 
laiNseta I.IVKIM’utiL, tou» le» JEUDIS, |u'ur tfl-'fi* 
DEC. et partira de ce dernier port loua le» SAM B- 
IMS. arrêtant h l.orh Key le pour recevoir à »on 
boni et deharquer le» .i,alle* et le» puaxagera al­
lant a Londonderry ou eu rev.«iiut.

Voici ludntede* jour* de départ ;• .

DKI.GIAN.........................................  Samedi, lOjuin
NORTH AMERICAN........................ •• 17 «•
l’KRUVI AN.......................................... “ 24 “
III HERMAN........................................ “ I juillet

XT TOU» I.K» * AM MM S Sl'IVA.tT*

lea

l’KIX DU l’ASSAGK DK UUÉUEO.
A l.onitonitrrrf) oh l.irrrpottl.

CIIAMHKK, $06 00. #70.00 ou #80 00 aelon
ac,uni,miHleii tenta.

Rntrepont, #2*.
On ne peut retenir de ehamhrea ai on ne paie 

d'avance.
Un chirurgien expérimenté ae trouve »ur chaque 

vapeur.
tV Un vapeur bii»*era b* tVo n Napoléon tou» 

b » «iiinedi* ii.atiti, u NKUK heure», avec le* malle» 
et le» pu.»lger»

l'our de plu» ample» détail» a'iidre*»er A
ALLANS. KAK St Cie..

tjuéber. 7 juin IStî.',. Agent».

mm I *,;5.

li L A N C DK C O r K
., Vtt.WItKA CA* nu UK AU.

HUKEAU DK POSTE, QUKBKC,
31 mai 1S6.'>.

ÏKS Malleapitiir le Royaume Uni. par 
2 lu Ligue Canadienne, vià St. Laurent 
duiaut le noiadeJUIN, *< niiit fermé. » 
à ce llureaii, tou* le» SAMh'DI à... .7 00 a ni

Un aac «upplémentuire à................................ 8.DO p ui
l'ur la Ligne Cunard, viâ New-Yoïk. lea

SAMEDIS, lit et 21 juin a.............. ...6.00 p in
Rt viil Hoatnii. avec le* Mnllea junir l’ere,»* 

neuve, Itermode et Halifax, le» LUN­
DIS, 5 et lOjuin, à......... .................... ...6 00 pm

Tiuile* lettre» iui»ea a la po»te pour le» «ac» »uj»- 
| piémetitairea doivent être payée» par eatampilca. 

Toute» lettre* enn-giatréra doivent être uiiaea A 
la po»ie uu q tart d'heure .'ivant l'heure annoncée 
pour i fermnture de» Mnllea.

J SEWELL. 
Malin* de Foatc.

tjiii'lie. •' juin 1865.

lUIVEUIDEl'IBGEIT?
f lit,US Ua cultivateura et autre» peraunuea de la 
1 , ampugiMi qui déaireut

FAIRE FORTUNE
u'out qu'à chercher daua lea petite» rivière», ruia* 
•eaua et la, a d'eau douce, de»

P«rles et des Pierres Précieuses
qui ae llouveiil en u»»**/ grande qu ililile daua de» 
Coquille• tellra que Moitcle», Moult », fil,II,ea, etc , 
el b a upporte,' UU atMiaalglté qui le» Ul Iteteru u uu 
pliX liva-éleve.

Le» pei «onlie» qui !•'• eUVCIl’OUl par lu poktu en 
recevront le iiii,niaut par b* retour du couriici'.

MM IN HAHItirK.
54. rue St • fieri e, ILner* ViUe, 

ou 75, rue d'AiguilInu. fiubuui'ii M.-Jean.

FUSILS SIMPLES ET DOUBLES.
dea première» manufacture» fi ançniara el lii'lgc».

Il iiivile le» pi'ianulie» qui auraient heaoiu di* < •■» 
ariu b** de veuir b a voir. Du trouvera d. » fuail.s 
dc|mi» #. ji,«rp,’u #1011 L, pièce. Celli' rullcctioii »■• 
conipoae de plu» de 7u tnoilèlv» ditDient» l'our 
cioii* cette cuiiaignalion. le iou*«i|né Ica plus de 
25 peur cent de rabaia »ur le» prix ordiuuir *a.

V r Ile/, chuiair Vite! eae ù ce bus prix tout le 
monde voudra poiaéder une de ce» belle» arme» !

N’udreaai'r 4
L MAURI R.

75. rue d'Aignillou.

VIN ROUGE.
Venant d être reçu 300 caiiac» «b* Vin muge du 

Mé.ioc Si. Jnlieii, qualité vendue purlout # • a 4n lu 
doa/aïuu a vendre u ♦ lia cai>a«* d une doux de 
bouieillea par L. Mauncc, 54 rue St l'icte, Ua»»*'- 
Ville, 'duéhec.

Venant d'être reçu Vin rouge tle Rordeaux. pur, 
pour Ica malade», eu barrique* ,-t hi.uleille» u 
vendre par L. NJuurite, 54. rie St. Lierre, liraae 
Ville. Quebec.

Douza cniaaea de V,u rouge du t.'l.û uau* Margaux
ù vendi« à U In cutsae de 12 houle,Ile» pni 
Mu'irica, 54. rue St Pierre, ll»*«i--Ville, Quénec.

Treille caiaac» ll-mt St. Ju.ieii u veudr. 4 $<> 
caisse» Je 12 bouieillea pur

L. MAURIIE.
54, rue St. Pierre, l.a»»e*V,Re, Quebec.

VIN BLANC.
Qu milite caiaaea de Vin Idatr pur, llnut-Sau- 

terne, à vendre a #5 la caixae de 12 liouteille* par
I MA» RD'K.

54, rue St. Pierre, Huatt-Ville, Québec.

Véritable Absiuthr Sylsn* <ln fouirt.
Vingt-cinq doux, véritalile Alhintlie Sni*»e du 

Couvet, preiniéi m qualité, a $12 la 'iiis»e de 12 lit,'* » 
ou 12 pinte». A vendre pni

L MAURICE.
S4, tua St. Pierre, BaaaeVilie, Qucoec.

CURACAO HYGIENKUE.
Vingt doii/ainea de Curai) *o fVgtéuique pour 

ceux qui «e «entent du ma'à l'etomai', u fl* lu 
caisse de 12 litre» ou 12 | inte».

A vendre pur
L.MAURICR.

54, rue 8t. Pierre. Rus*e-'ille, Quél,.*c

Liqueurs Hygieniquei Raspail
Douze don/, ib* l.iqueiirs Hygieiiqiie* l(u»pnil, 

pour it-s peraoiuie» qui digèrent niai, à #18 lu 
cio»»,* de 12 liires ou 12 pinte». A endre pur

L.MAUHICK.
54, nie St. Pierre. Hn**e-' Ile, tjuébec.

COGNAC FRANÇAIS.
Venant d àii,* reçu (àigiuic diHéi'ute» mnripie*' 

ancuisaesel il, baril», a vendre a du piix lièa-mo- 
dérés pa

L. AaUHICR,
54, rue St. Pierre, Ba*»«-V.U*. Quel*, c.

CHAMPAGNE,
Champagne» ,1e ilitléreiitcs miirqmnù veinlro *t 

de» prix ti'èa-mmléré» par
L. MA IHCR,

51, rue 3t. Pierre, lla«*e-Vi lu. Québec.

Liqueurs Françaises.
Attendu par le» prm haiii* «tramer», ni a»«nrti 

ment de Liqueitr» Kranç.ii*,'», tel» <pn* î|iiirtreo*e. 
Maraschino. Parlait Autour, Veapètro, Atiinaelte,
,'IC-

L. MAI RICK.
54, rue St, Pierre, Dnaaa-Ville, Québec.

ohales’dë laine
Châle* haute fantaisie pour la aarsou, arlicle» 

haute nouveauté, depui» 8a. A 20a la pièce.
A vendre par
. L.MAURICR.

54, rue St Pierre. Basse •'ille. Québec

Revolvers nouveau lystème,
Le faucheux de ti à 18 coup» le #14 u $.,t‘ la 

pièce. A vendre par
L. MA URIC B.

54, rue St. Pierre, IImmA'iIIc, Québec.

MACHINESËÏimiQUES,
Pour guérir aoi-iiième b-» ihuiMiismc,, pur.oy 

«i**», goutte, elc., de #12 à #10 !• pace.
A vendre pur

L. MAURICE.
54, rue St Pierre, Huaac'VilL*, Québec.

Bouchon* de Liflff*
Quelque» halle» de llom hnna «la Liège français 

de dillérentea qualité», pour boulet les 4 vin et pour 
pharmacie, 4 vendre par

L MAURICE,
54, rue 8t. Pierre, ni«»»e*Vdle, Québec.

VINS FRANÇAIS, KTC.

I.’on trouvera toujours au même établi*sem*>nt 
louie» aoriea de Vin» français eu futailles, importé* 
direct,nient, ainai que toutes a*,tv» de Liatteur» 
nasoriie» dans loua le» genres qui seroot vendus u 
des prix tréa-mudéréa ; l’oii y trouvera u usai delà 
Hiére de la célèbre brasserie de Chautbly aan» ri­
vale qui n'avuit encore paru juaqn'4 ce jour a 
Québec Klle sera vendue par quart» ils» ditierantea 
graudi'ura a 4l) aoua le gallon.

Ou pourra ae procurer auasi i la n èisc mlreaae 
une foule d'article» fiançai» trop long» à eimniérer 

»t*i,itre»aer 4 _ _ L. èt4DIHC4.,
kV i le,54, rue 8t. Pierre, liasse- vrueliec.

Il n'est plus nécessaire d'envoyer vo« uatensilea 
d'argenterie de ménage, ,le sellrrie «t autr,-» t he/ 
l'argeuteiir. quand voua pouvet 1rs irgmter vuitr- 
même avec cent pour cent d'économie et ru quel­
ques mimitea avec l'Argentine lires aé qui argente 
Imite» sortes d'uatetiailea ayant déjà fce arg* nie» ou 
non, ainsi que toute aorie de cuisro * l'instant 
même: #3 le flacon. A vendre par

L. VAURICK.
51, rue 8t. Pierre, lla»sr-\ Ile, Québec.

ZZ«fll3aO(ZaZOZX>Z3 TT’XO.A.T
Pour détruire toutea aoriea d'inaortr». Le Ha, on 

et le soutflet 65 centina. A vendre pir
L. M. .MAURICE.

54, rue St. Pierre, Ilasse-Ville, Québec.

A vendre 4 très bas prix pendules asaortir* dan* 
toua lea genres depuis 14 cheliua jusqu i $7 la pièce.

.3 adresser a L. MiUKICK.
54, rue 8t. Pierre. Raase-Vile. Québec.

A vendre, 150 dnuiainea de verreaA pied à vin, 
articles riche» vendu» partout ailleurs 10 chelina lu 
ilou/aiue, 4 vendre 4 6 cln liu».

S'adresser à L MAURICE,
54, rue 8t. Pierre, naaae-Vilf*. Quebec.

Ciftreft de U Htraie el iBlrefl,
A vendre 4 dea prix très-modéré# par

l. Maurice.
51, rue 8t. Pierre, Haaae-V’illt, Québec.

Toutes lea peraunuea de la campaguoqui désire­
ront avoir quelques uu» de» article» ci-4ea»ua men­
tionnes n'ont Ireaoin que d'envoyer le i.nmtarit soit 
en billets ou en bon» sur U poste 4 l’,rdre de L. 
Maurice, et recevront par le courrier les articles 
iemandés.

LR soussigné iirforme eu niétn,* temjo le public 
qu'il ae chargera de toutes commumlea qu’on 

voudra bien lui donner, soit pour la France, l'An­
gleterre, la Belgique, am condition» 1er plu* libé­
rales et lea fera exécuter dans le plu» coirt délai.

L. MAI KICK.
54. rue9t. Pierre, Basse-Ville, Québec.

MS.
M.

I 'Vol DI.K • l 1111 - ! >* . xtiuiu de t 
M J Kan d,* Li

NOUVEAUX CHAPKAl X MERINOS A RE * 
Av 8, *R IS. (Gibu»),

Nouveaux Chapeaux de Satin,
Nouveaux Chapeaux «b* f eutre.

Eu vente che/
A. IIAMKI. .V 4 KÈRKS 

Quelle,', 5 juiu l »,< ». Rui* .Sou» ll••l**»^l.
ai.in ms i‘ii<)i<‘t.K.M iiit^n;*»

De 25 u 20D » .Ile» |dt ‘tugtagbiqu* »,
Eu s cule ,'ln /

A. HAMKL St 4 HKICKS.
Qllélu*,', 5 juin 18,;'» Rue Mou»-le-fort

j.iM.i u s i)«
fin v ente , h /

A HAMKL A I RÈRK8.
QuéLcc. 5 juin IH*. » Ru* .Soiu-le I urt.

l'ALFl MKI:IK. Fm'.
elle 4»,'le»,

avunde, K Pmauil,
Rail •b* l'ulogue, do,
E-tu ,b* Lux oï l • éi'osluise, Déni ii'uli et Ch»'- 

U-lal»
V ina*r»* i» Ti*ili'tl»', Soi iéié Hygiénique»
Hull'' l'hllo ouïe» ibi lie,
Elixir Delillli i,‘e, du do,
•SuVuU, ,ii'lle I lele»,
S ivoii uni liieuv iii’'>b< ul U I l'iniid I,
1 .ni Auleplu-bqu,', Cuii'le» A t’i ' 

fbl \ ••nie » h f.
A. Il \ M KL A I RfcifK.8.

QuébOC, -» jijiu I8ti» Ifue Sou» .'e I oit.

BAZAR
Hour t k’eole 'les tiurçous 'le Sl.'Sttuve.ur.

I IN B A/. A R en f-i, •ur d,* ri'!i‘ole iL » g n ç'uii» d» 
A / Si. .N'iux.'iir. . iieiidt'a |e >/1 \ I K i*. ii<* nED 
I EMDItK piorhaiii, • i I. » | "ii » *in* .ml», u Saint- 
Roch.

M i.lame V. l'iiani >» r,\<ir«r, Piéatiieiite,
" Ciuni.»* > i Michi i .

. ’* le»,',* VI vu n.s.
'* /f/ntiHiN l.tVASSKiit.
*‘ l'iauio t»iu i.»t.
** V. Ko m akii Di nr ,r.

Lui i» atiisuii »», S. CIVI .il'.'.
I.> * l »l»l»'* de i uti .lit'hiMeiiii'nl» »• roui ti'niie, | ni 

Mi-.-il oui - /..'i h. 1..0.1 ... m i-i Loin** tiuigiii»
Qm bec, 7 avril 181 i

PARAI I RA,
Aussitôt ijn'une etutatnc ih Souseriiiteaes au- 

roui * h n'iti n ns,

LE RAPPORTEUR CANADIEN
SYSTK.MK I'll, »\, MiliAI'llli^UF^,

PAR LOUIS PhLTIl R.
Pmv :—25 n ntin» p ir i'oiu»-. tin poin.i ••n Iré- 

peu d*' l. iiip au mu> u »li‘ • i l oi.v i :ig,*. iirquei ii 
UU»- Colilia.sMulu'*' tuilfnite il»- lu .Méliograi'llie.

t>u peut -ou » riie n ici uovr.ige au buri'au du 
t‘uun/ln n

t^Uebe,’, U) mai |8i;.i.

r-*. îlf
.‘•«h M, « 9SG .

fl» Vapt'U»' /1 />' 7 ' /I i i \ oyace''<'oinine ci*
2 de»»i II», elill,' Il SI.iti.-i du toiinil T l'uni , 

Qiléhee, el la P» lin!»' I.é\i», ju «»| u 'ii ni* i'oiiU ail :
Ql K'.I C I I'nlNTR I.RV 13.

7 Ilf) A M. I 6.1'tl A. M.
| I'l'aininixtepoiii » S Pu*, i* Mnlle* 
j M Hui l’old el1

8 1 Sia'iou.i «uij b*. Si.ri
f la l'i-uii'.

10 00 
11.00

t l’ruiu luivti* pom 
12.00 / lu Ko i,*i •• - du ■

( ...... I-
1.30 c. m 

‘2.30 
3 30 
I 30 
5 30 
7 00

■i :in 
10.30 
I 1.30

( ■le Muhtieul.

8 30
i l'il*. H Mail, r 
< pont' Alouni'al 
f et l'O l» *,.

I 00
2 ou 
:s oo
I.IHt
5.00

6.00

7.30

r u.
S r.,* el VidVsd. 
( la R. du Loup.

f Tri,in mixte de 
, lalao 1 U,uni el 
'. I. « -tiiiinoa «ur
f lu l'uUli*.

JAMES 'fil'DITS 
l'ropliet.ille-

Qiiébi'c. 3 mai I «où.

Compagnie des Remorqueurs du 
St,-Laurent,

Ligne de Pns.sngers cul re Quebec 
i»t Bertliier.
tssd®

Le nnuvénii vapeur

“VOTA O EU R,”
Capitaine l.rcoliR»,

\ PARTIR «lu ,! ,**i,M'iii't. laissera b* Ql'AI ST.
A ND II F.   r ST. MICHEL. ST.-.IRAN et

BKUTHIKIt. tou» b» MARDIS. JEUDIS et SAM45- 
DIS. à I NK heure P. M . et repartira de BKIb 
TH 1ER inii» li» l.l'MMS. MEKCKKIHS el VEN­
DREDIS. ii NKUK ll••tlt•. » A. M.

Prix il u passa tjc :
Bertliier et Sl.-Jeuil el r crwrzd... I*. 3d. 
Sl.-Mi,*li»'l do ... I». 0,1.

Puni' uutt'i'* infuiinution», »'iiilre*»i'r uu bureau 
de la coiup.iguie.

. * H LIEN CHABOT.
t «érunt,

Quélier, 5 mai 1865,

COMPAGNIE

Vapeurs Coloniaux Britanniques.
L l M E T K I*:.

Si. /.iiht» hcc, ji'Uilgeuot 1328 lx, 4 . Ai, hm* Cuuiiii n,' 
duut.

't'hnmrs. iei,3i'.',nl I 176 Ix , .1. J lui'**, t'oui,liait Jatlt. 
jeaa ant It.Od ,x , (en i.'oiistriictioli.)

ON »e pro|ui*»* il'expediiT le» .susdits vapi'in*, a 
lléli* ■ de fêle , la.se d»' l.ondl’ea pour Qiiéhe,' 

et Muiili'eal cumin,' «ni, :
Thnmc»........................................ Mi n.redi. 24 niai.
St. I.mrteiicf................................ “ “'’I juin
'j'tuiniii....................................... ** fît juillet.

h't 'le f^'lt/xe pour Liai /ns.
St l.iiu'rn.ri ..... .. Meri*r *ili. 21 mai.
Thames......................................... '' *21 juin.
St. l.nieriHfi' ...................... “ I!) juillet.
Le» départ* S'ib-rqiient sermit anunme».

l'assagi'i* ,le t'h imhre* île l.iHiibi'» u
Quebec................................................ 4.’18 18» 3tS.

Rnlrepuiit “ •• “ £7 7». •*
Passa»!, r» de Chambre» de Québec a

l.muli'e» ................................................. . #'-0
Knlre|Minl “ “ #»5

S'adresser à Lombei ù T>mi*»ki kt*. Cabtih .V 
DaUKK. 3 While Lion Court. Coinliill ; a Montréal 
a (ilt.l.KSPir, MoKFATT Si Cn. î II Québer u

jamk.h gillespik.
Quéliee, 5 n:av. I8i 5.

e

k‘/Ûh/y i.- 'j ÿL3y

D". PO U RT! ER,
17< ira rijieix / hn lis te,

I

P K O TII K S F I) R N T A1H R.

MON Etablissement d** Prothèse Dentaire en 
cette ville a rvçu la vi«ile du publie et a obte­

nu lea result il» et les ti'imiigliilg,*» les pbl» Hat,*111» 
de la part de» p r»,»nue* le* plus «haling'iée», et n 
été scelle pmir ainsi «fit»* de l'approlintinii générale, 
c’est pourquoi, je pui» .«an» vanné otfrir me* <»'r* 
vire* prnfe»»noiiH I* au public nvee l'a**tirance que 
tou» me* clients »<• tiouveioiit parfniteinent »atiafait 
et n’auront «pi'à »e l•ll|l»r de ni* « soin», de mon ha» 
bileté et de tumi attention à leur procurer le confort 
provenant de Part et de l'Hygiène flentnire.

Extraction et ■m-ri»oii de» dent* gtniis pour le* 
pauvre» toua I»-» imtr» de midi 4 nue heure et le 
amr de cinq ù »ix hetirea

Cabinet d’iqiératuin. No. 15, rue St Jean, vi*-4- 
via la rue du l'ithn»

Québec, i uct I8<»4. —lin.

WILLIAM HICIMAN,
l'KUKUQUIKUet PAIFtJMKUH,

Ml». I, Ul'ü St -JIKCCH,
IIAI'JKVIU.S,

\71KNT de lecevidr son aasifiimeitt ordinaire 
d Appareil» de t 0, Le, Partsmeite, Rio»»-s, 

Peigne». Coutellerie. Intti uiueula ée musique, Ac- 
cordeoua. 4 lutiua». f ifties, f ifres, Yu Liua cl t'»udra 
• l<* Violon» ; P.ib'lte», Boulet el Puteaux pour le 
.leu d*'Cr,>«ar; Ib.ln-s ,1 • Toilette, Hul'ra 4 t< tvnigc. 
tlauuea; et uu aasortiineut de C|i»Vr«a pour l >»4> 
lectloliuei «les |w,'l'>iqUi'a de liâmes ni de meian ur», 
fie*», », Bollt'lea, f avorta, MoUklarhe*. cl tintl»* e» 
|hi,*« a d'articlea ,*„ fait da chuveax d'orm tueuta ; 
.,U»»i. Joileta, Uiaibre*. ,'t une vaneté tl'ailicb'S de 
lu lu.

Québec, 12 mai 1865
\. D —Piattus f orte u vendra et 4 louer au m*- 

cnitd étage.

L. F. tiauvmiiifc Frure

FTBKK AM S DK FilK.M F,

ONT l'hoiiueur d'iulduuor le putdic qu'il» oui 
établi uu D,*|iot de leur fuf-iu'e tlan» la tue 

Sai.m-Pai i.. Nu. 30, porte volai,u do chez l'hou. 
L. Rax ai o.

Coimne ils labriqueul eux iiiéitz** ci'tte faience 
qui ne I,* ced.-en l l-u ù celle iiiportée, e| qu'lia 
sont eu |.i»»|lioi| ne |.i douuer U b.e, lltailli'Ure Co,l»s 
poailum que le» iuiportuteurs, lia i sent espérer une 
purl du |»nlrounge puhln*.

Quebec, Il avili I8li|. —jno

I
SIROP OC RAJirORT I00E.
il'.lt,URS employé avec auu la place «le 
l’h'.l »* d»' fui»* île lliolU»', M lépogi Unie et «i 

I ni' lb.' .» digel i'l* t "esl le »pé» ilique 1»' plu» l'erluiu 
eolill'e l'M M'iofule», b- lympliatlZllie, la lllol»'»»e tle»
• huii». le» huui-ur» chez le» eufatn». Ir goitre, le» 
l huilialisiile, le rciohul, le» ulb cl ion» de In peau et 
le» lualuille» dl' poilrtue. 'loua le» Iliélb'ClU» lie Pu* 
ns remploie ul comme b* ilé|iurulil b* plu» pnis-un,. 
,*i le ii'i ominaiiile oouatumuieut daua loua b a cat où 
d est uécesaain* de corriger I Acreté du auiq; ei de 
lui r* ndie le» principe» vitaux qu'il n perdu», aoit 
pu b» excès, MOI pur les utli'Cliolia lymphatique», 
MCroblIuilSe» et V éllérifliucs.

lèi vente, a Paris,?, rue delà feuilLuile, chez 
M VI. Gkimault -V Cix., Phurmucieii» de 8. A. I. le 
Pi im e Niipoléou,

Depo a Québec elle? MM. J.iHN MllSION -V Cio-, 
et a li pharmacie de M. 4L Girmix, rue St. Pierre,
D ;»►•• Ville

A Mi'iilréul i h-/ M. L YM a N Cl a ne A- Cia.
Se trouve dan» les luiniifH Pharmacie».
(• i mars IKii.i,—la 2fni

La santé rendue a tout le monde
Par le*l'einaiquahle* médicami'Ui» de '-i.M. 

t ii iiiiault .V t'ie., PliTi'inacieii» du 3. A 
1. le Prince Napoléon.

7, ru«‘ lu Fi‘iiilln«let Purin.

Pour./noi les Médecin» et le public emploient-ils
• b* pi»'t* renie le* médii'aun iit* spéciaux de MM. 
< iriui odl A Cie., pharmacien» à Pari», au moyen 
<h «quel» il» ohti. lilieut h » guerisou» le» plu* ex- 
h iioi'ilinaire» f

lu. Purer i-iie celte inui-oii qui e»t, »an» contredit, 
la plu» important,* de Pari», hunoiée de la dien- 
ii'*)»* d'une partie de la cour et lireveté de S A. i. 
le pliure Napoléon, ne Vend qll.' lie» produit* d'uiu 
eflicui ilé recouuue ;

2n. P a ter if ne o » médii'uineiita représentriit le» 
•‘Oll,|tll'l,*» les pl il., lé. elite* et ba pbl» pl'é, i. U«i »J 

3 i. J'nree i/u'tl «onl agléulile» au gnftl, qu'il» 
llattellt h, Vue el pelIVi'lit être adlllilll-ll'és »UII* 
.lung' r, aussi bien uux enlaui» qu'aux grand»'* per- 
riMIIK N ;

bu Purer i/ii'it dilb'l't lit entièrement ,1e ce» l'e- 
uiede» anglais cl uuiri'icuint préparé» par de* iu
• lii-tii.'la missi éiraugei'» ù o, inédecim* qu’à lu 
pliurinai ie. d"iit il* m* possèdent ni In science
!**» titre» ;

5o Paire (i"e cliariin do cea uiédiriimeiit* ne 
s’applique qu‘a uu leilitiii nombre de maladie* dé' 
li'imin,'»'», et ne l’il‘l it pas tnille» b'» inaladiei 
loiinn* les rein,•île» dont nous venoit» de parler;

• n nn mot. parce que iliaque produit u son applt-
• alioii pai m uliere.

Alitai croyou» iiou* rendre un service ù tout le 
m unie eu rappelant ici les propriété» reiuarquu- 
Mo.*, des prim ipoiix médicameut*de MM. Giiinault 
\ 'ie.

D r niar» 1865.—Ia-2fni

PH03PEATHÏ DI FEP-,
he Lkkak, Itoctru r i s-Sciences, insftecteur île 

l'Acadtinù' île J^ris, etc.

JL n'< xisle pua de médicnmeiit ferrueinetix aussi 
reiiiurqiiaitle qm* n* l,iio»i’iiatk dk »kr iiqninr 

ne L, ica» ; aussi toute» le» notabilité» médii nie» 
du monde entier l'niit-clli s adopté MVe.j un einpre»- 
Hemeiit «an* égal dans Ira annalea de U science. 
Le» roiilrtir», te» mau.r d'estomac, le» dinethoH»
iiéiutih*. l'iiiiémie, tri raHriitrMCrHre» di/ficilrs, Viige 
rrihifi'r, tr» perte» hlnneh. » if l'irrCgHloriti1 de In mut- 
tlrHiilion che: ht femme», !rs Jii rrr» pernicieuse», t'np. 
piiuvifscnirnt d" nmp, le lymphatisme, sont rapide­
ment guéri» ou uuiditié- par cet excellent cotnpoaé, 
reconnu cniiiuie le , ouservuteur pur excellence de 
la sauté, le préservatif certain de» épidémie», et dé­
cimé dans le» hôpitaux et par le» Académie» Rii|ié- 
rieur h tou» I.*» b rrugiueiix eiuiiiu», car c'e»t b* 
seul qui convienne uux estouiac* deln-al», qui u,* 
provoque pu» la , ouatipaliou, b* »eul aussi qui ne 
noircirse pa* la boui'lie et le» lient».

I,.''|iôi n Québec i ln /. M. John Ml'bxon St Oie., et 
h b» pharmacie de M. K. Giroux, rue 8t. t'inrre, 
l'.ll.s*.- Ville.

1er m»» 1865 —la-2lm

D’IIYI'ÜFIIOSFHITK DE CHAUX
nKfM’18 île* siècle» le* médecin» «t le* savant» 

s'ingénient pour tiouver un médicament qm 
pu issu guérir le» maladie» de lu pnitrne. et touie» 

leur* rei lien lie» H'itit restée» situa léiultut. Mais 
■le* travaux récent» t-otnniuniquéa » l'Académie de 
\b*decine de l’an», et .0» ex(lériencea bl plu* Se 
rie,tse» faite» a l'hôpital de Bruilipton. » Lnud.’e*, 
établisseiueul cnnsacié aux piitby«Iqlea, ont de- 
inouï i •• que celt»' t»*irible maladie troavatt uu »pé- 
l'ifique puissant dan» le sirop d'Iiypoylios/hite de 
, liau.v, loisqn'ellr n'était pu* arrivée m au ierméra 
period»'. I a TOI)X, le» HIII'MK». le» CATAHIIIKS, la 
IIROV, Mirr, la liHIITK et la 1-oqUXLUCHK Culelll UU» 
m imiiiédiateiii.'Ui 4 l*ein| bu de ce siio), « t le* 
Ha’bnintique» y tiouvent un élément lertaii de gué­
rison.

Niai» recommnnilnna nux malade» de far,* usage 
eil mènii* Il mps dr» DKI.ICIKIISKS PASTII.e PKCT,»' 
HAI.»» Al «CC DR LAirtlK KT DK I. A t* It I ZH » RISK PK 
MM. tiniMAl l.T St Oie. Cet excellent fcmbon »e 
v,impose des tli'itx «ubslance» le* plus caltlHIili'» et 
en nièiiie n mps Ir* plu» inoflenaives le u matière 
nié.lie dr». • I n»* c»oiiient pu» d'oiduni.

En vente a Uam. 7, rued, la feuilade, cluz 
M M. Ghim aci.t A Oie, l'harmacieiia di 8. A. L le 
l'rini'p iNapoléuu.

DepoI H QUI bec. dli'Z M M. Joli N MüfiiN A' Oie., 
el ù li pliai m.u ie de AI- 4L Giroux, ru»8t. l’ierrn, 
Ha..... Ville

A Montré J. t hrz M I.tman Ci.arc ACie.
S ' trioivr liai » le» b»miir» l'Iiurtnades.
K i mars l*u».'i —la-2fm

ELEXIft DIGESTIF DF PEPSINE.

nÊI.IOIKUBB liqueur qui occupe pramier 
rang parmi I*'* notivellea r'iupièir» de In 

scie me. l.u pepsine ptmède eu • tfi lu propriété 
notable de liliie digerer le» Itllllirt*. |HJlir ainsi 
dire. »nti« le secoiir» de l'estomac ÿ lle est le re- 
méde amiverain d* » gastrite», gastrafies, inflarnm i- 
lions-de resloinac, du foie et deatiitestina. Klle 
suppiimi* 1rs i envoi», lea nausée», Iquluile, le de* 
goftt de» alimetil». et rend surtout n service iro- 
un*u»** iiuv femme» qui *•* trouve da» une position 
intérrMnutr, en suppriinnnt l-ur* viimistemenl». 
Les personnes ail. liée* de cancer i l’estomac ou 
aux inlestin» Verront Iriir existoue se prolonger 
pur l’us.ige de l'Kliiir de Uepsiiie, 4 les vieillards 
rt les rouv alrsirlil* iroiiveroiit en U le aoiltieli de 
Iriir annié rt le réparateur de leur force», c#r on 
»■■ irouve toiijutir» Idru lorsqu',iu datre bien.

Kn v» ut a Uuris, 7, me de laf'eiiitlnile, rhrz 
MM. tii'inault .V On*., l’huiinucia#de 8. A. I. le 
prim e Napoléon.

Dé|»dt a Québe,* • l’élublisaeait du Canadien, 
«•be/ M. loMv Mr»*i>» X Oie., et 4a pharmacie de 
M. K., üioiiv, rtip M l'i. i i*e, Basa Ville 

A Moiiiieal i ln / M. Ltman Cute A Cie.
Sr trotive d in* le» bonnes l’hanicie#.
1er innr» 1865.—|a'2fm

A VJ S.
WHISKKYDEMOLSON

SPIRITUEUX.
NOUS lea Houaaiguéa. .SEULS AGfiNTS pour 

J. H R. Mtrl.SirN A URtiS. Monii sai. pro- 
uoua lu liLerié d'iidbnuer nu» ami» et le public 

uu.* nous soiiiiii,*» prêta u raterVuii «lea (rralrea pour
JuWHU'KKY n de» SI'lttlTI EUX de Uauadiu 
Muuufattute SANS RIVALE que uoua veiulruiia 
aux luuu'ltuuds m loi» a lu coiutuodité des ache 
•aura.

LANE. GIBB L Oh».
Québec. 27 avril 1861.

Ilragées d’Ergotine
DE BONJEAN.

.M* imite d'Ur dr la Suça te de Pharniacit 
de Paris.

RMI'l.nVf'KS avec le plu» gruiul succès pur lea 
I plu, <é chics lueib'Cins, polir facibtei le Ira* 

Vttll lie l'it :,'OU, IlellO'llt. Ul'lfttcr les béiuori'baglra 
de toute uulill'e. Ctllll'e le» r ngol geloelila de I U le 
rus, le» o'uctiemrula de sang, b s dvsariiteriea et 
di.in ber» cbl'ouiqu*», lu phlbisie pullltoiiaire.

l'ARLS. pli iini o n* LAUEI.t>N\ E A Ou*., 13, rue 
Roui hou Yiih'iifuve.

A tftlébec, dn ol au bureau du ('ilnndirii, clirZ 
Jobu hlursou A Ci»*., et a Llphuiluucie de M. R. 
Giroux rue Si. ,,irii*e. Bu»ae-V illr, h M*'Uii'i*itl chez 
l.ym m. Olitio A Oie., ri i h*-z Devins \ Bollou 

Ir, mais 186 31»-jno

HUILE I0DBE

Approuvée jxtr VAcadémie Impériale de Mi' 
dre inc de Paris.

D’Al'hKS le luppoii ucadéruiquD, cette Huila 
est uu médiiiimeut ,1 une grande valeur qui 

piéaenle braucoun ,1'avaiitnge* aur l’Huile de f'oia 
de morue. El',* ,*»t employée avec auccé» daua le# 
iiiéim » cas que wtie dernière, ainsi contre toutea 
le» Miiiadir» «crofulriisea teiigorgeineida de» glau- 
de», luui'Oir», goiir*'», etc .) et pour firlitier lea 
Iteraoiiuea d'un teiiipeiniitent fmldt*, coutre lea Af- 
li'ciion» piiluioiianr» un déhul ; le» Syphilis invé­
térée», I « Durlrra loiigenulc» el uuirr» .Maladina 
de lu peau, elc.

I.'Huile dr J. Personne n'. «t livrée qu'eu Ilia* 
1-11114 oi'logounN. piii'lanl b* èaehet et la aiguatura 
de riuveiileur et du déposiruiie g»'*néral.

Dépôt gé'iiénil u Uaria ch**/. Labki. invk, l'haiina- 
cieii rue B*mrboU'Villeiieiive. I!), l'uii».

I)r| oi u Québec u l'clab iiNriuenl do Canadien et 
(liez MM. John Mua»,m Air Oie .et à lu |.huriuucia 
de M. E. GilOUX, rue St. Uieri,*. Haiie-Ville.

3 mars 1865.—3f*-ju

Z) J? A G £ US

APPROUVÉES MR L'ACAOKMII IHPCRIALI 
^ OC lÊDECIII OC MHS. ,

Lm Dtain n Giu« BTCèDffl ofrtat U 
d’adminiatrer la fer aotu U forme la plat «ffleaea 
et la plut tgréthle. Elles ont été approoaèet par 
l’Académie de médeeioo, à la Mlle d'eipériesem 
faites par uae eommiaaioa compaiée de M)f. leu 
professeurs Bouillaud, Fouquier 04 Bill J, qui Ml 
eoosuiiletircflkadlécoasuattet leur aupérioriti 
aur les autres ferrugineux. Lee médecins de tone 
lee paye Im emploient avec un eucoèe eonaient 
contre la CMoemeo (pAlee eoulenra), l'i 
(faibleaee de tempérament), le Miami 
(perlee blanchea), etc., et dans tons 1m ces oè le 
ung appauvri e besoin d'éiéeaenu ré para tears.

Lm >fj<Be 4oCillo — CnmSé eool s—- 
duesen bottes cerréea revêtues d'nno étiquette et 

m enveloppe «Inimitables, h dent teintea, 
scellée» par une bande rase portant la signaWfe 
Je M. LABRLONYB, Hfsitshre §énér* è A

|)é| 6t u Québec ù r,'>u,bli»H,*mi’ut du l'ima- 
dim et dn'/ ÂLM. JoIiii Musaoii ,v Cio., et 4 la 
phinmarie de M. E. Giroux, rue Nl l’ierr* 
Hu»»!*-Ville, à Moniiéal clii-z MM. Lyiusn, 
Olnre .V Ci»., et MM.Devin» et Bolton.
1er mai*# 1865 — 3f».jno

S i K O P
U r. Il I (i I T A L F.

de LABELONYE
l’iiAiimalien, iu e hoi hhon-viu.im.i vk, tu,

Place 4a Caire, A Pnrlo.
Ce sirop est généralement employé rfepub plus dr 

20 ans, contre lMH«l«4lee 4a eeoar, les Uy- 
4r«ploleo et la plu f«rt de* Affeetloiaa 4e pnl 
trlae, parles plus illustres mèthninafiançuts, par­
mi lesquels nous citerons MM. les l'rofeweurs Au- 
dral, Bouillaud, Fouquier, Marjoliu, Hosiau. etc 
Suivant iMdécIsretioosd'an grand nombredentre 
eux, il calme promptement les Palpltsulona les 
plusvivM, etnne ■y4rep4eie commençante ne 
tarde pas à disparaître par u seule action et un 
régime eooveeibie. Il est employé avec un égal 
seccée contre les ylameeaahM»,
les Aothasee, Rhumes, Bronchites ou Toux ner­
veuses, Grippes, C fueèuches : contre I Bémep 
lyele ( CrochemenU ée step), etc.

Chaque bouteille Mt revêtue d'étiquette* tein­
tées, inimitables, et scellée par une bande bleu» 
portent la signature do Tievenleur.

Dépôt 4 Québec, uu burrau du Canailieu, 
c In'/ MM. John Mua»on .V Cie., «t 4 In ph»r- 
inarie de M. K. Giroux, rue Si. l'ierre. Basse- 
Ville. à Montréal cln*x MM. Lyman Clare St 
Oie . ,*t M M Devin» #*t Holton

(••r mnr» 1865 —3f»-jno
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INJECTION ET CAPSULES 
DH MATKX

(A ES (leux pindiiita de 4a mldotiaa la plu» ré- 
J cente **l la plu» notable pnt la gueri»oii il* »

gonorrl.... «et de* inaUiüe» véuéM’Mt». tant chez
l'homme que < h, z la f**iniue. touknéahivenient ve-
g)*iHli ». ne *.....t** nnent pa* de arrure ri »ont pré-
paree» avec b*» feuille* ou Malic irhre du l’e roi i. 
Il u'* »t p *« *le iiiab,<lie (-i>hti,gteu« ancienne ou lé- 
cente qui réaiale *, l’emploi de m leux moyen*. 
Lu rapidité d** leur action e»l auareure à celle ,1e
tou* I*'» moyeu» employé» j,iaau*a;ijour. L**» f'a/>-
»**/e» m* fatig'ient jain.,1, ni I eatMc m les iute»- 
lin» connie eel,'»** •n* Jupahil, de tièbe et autre» ; 
rinjrrtiou ne provoque pa» d*. élréi-i»»euieni, 
<'i*iniu,* I**» iiij»'t-tiou» a base métdlM tant vantée» 
ju«*pi'n ce jour.

1***1» c**» prmbiiu sont on vent aM le» priori- 
|*ale« ph inmu-ie» du monde.

Demander toujoura la «ignatiireiiniRtilt th Cie-, 
rai* il exiKle de» contrefaeoii» daiupuae».

Dépôt *, Québec, chez M M. J*'»idussoa tb Cie . 
Drogui»te» et 4 L-, pharmacie ,|e 5g. Giroux, rue 
8t. l'ierre, Ha*»e-VilU*.

Dej ôt 4 Montréal, chez MM. Liai & Bolvon. 
1er mars 1865.—la 2fm

SEPARATEUR UNIVERSEL
l*a LA

CHEVELURK v 

ZYLOBAL8AMUM,
<Eau Lustrée pour la Coiffure,)

l»K

MME. S. A. ALLEN,
L" ■*-*' 

Parer la t hrveliue,
Klle» U remlent itoaca,«oyçuie et lustré»,«t l».'..ntrtifn»nt 
» l-r.-ndre le |*lique l an d.'Qre ; elle» aettoieat le cuir rbvvel», 
»rr^u*iit I» '’tuile de» « Uuvmx, ut leur •lauueut un« ivu*»ir 
•Slue et n ut ure Ile.

Le Xaparatenr a* manqua jamais 4a randra aaz 
tneveux Ori* laur Couleur native da Jannama.

Il n »»t pa» an» Telniar», ni»l« Il açit sur le» tissa» 
4mcheveux.rt leur ilistrlbne lanot.rrliure naturrllr qu'lia 
■letnarulent, et en imklait Isuiéuwqusntilé viv»«e»t luiu- 
rlsnte q**.* ,|»n« I» jeune»»)*. L» tuüetta d'un» ilsme a'ast 
|>»» complete «an» le Zyb>bal»amum. ou Esa Lustre# 
pour I» Coiffure. Il riett»*.* I» rhevrture, lui donne dm 
psTfiiin» rmbauuu », et convient tyslement aux jeune» et 
■ux vieux.

Pour les Dame» et le» Enfant» dont I»-» rlievrus ont 
fr**»|Ueriujent l*' «*'iu «le toilette, le Zyliiliel«ainuiu n'a pa» 
d'égal.

LC REPARATEUR REPRODUIT.
I.U ZYI.OHAI.SAMIJM

( Itltlvr el Kinbrllll.
i>fr>’*T rnis.*ir«i. {

IN «t 800 Gratavich IL, Maw York, Nr-re-n^^
RT K8 VENTE i

Montréal, Québec, Toronto et aotren 
Villes do Canadft.
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